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Avant la Conférence 


lendant quatre longues années, toutes los énergies du pays, tous 
tar de nos couvernants et de nos organisations out tendu vers 
at nique: giener la guerre. Dans Ia fièvre et lagitation qui se 
_ de nons, nons avons passablement négligé Pœuvre non 
gen ecticle de la préparation de l'après-guerre. La paix sem- 
| nes encore: Pimportant éfait d'obtenir la victoire; on au- 
Lens, plus tard, d'aviser aux problèmes que erterait le 


Apt tt 


RUE 
Lt de “hoses, 

unes. du moins, que l’on semblait raisonner dans les hautes 

ins cinredle, Les avertissements donnés de temps à antre par 

nn. quite chivvoyants étaient accnoillis plutôt froidement: ils 

uw culement à l'encontre des préoccupations du moment et 

de nature à attirer l'attention du grand publie, toujours 


ï nre an jour le jour. | 


n 


Condant de grand conflit a pris fin aussi brusquement qu'il 
J'ulanché ef août 1914, la voix du canon s'est tue. les déli- 
un & bequéx sont à la veille de commencer et les grosses qnes- 
“ge poutiteut nous paraître, hier encore, d'une échéance plus 

laignce, sont devenues des réalités pressantes de l'heure 
nu us préparés à les régler d’une façon conforme aux vrais 
a que” De leur solution ot de la direction donnée aux 
ques dans l'époque critique qe nous fraversons, ne lou- 
pond Favenir du Canada pour une période considérable, 


sret 


\ 4 anernement a montré un empressement plutôt extraor- 
no ae l'invoi de ses délégués à la conférence de In paix, Coux-ci 
or e- dottawa trois jours avant la signature de l'armistice. 
Vie qu moment of nous sommes la conférence n'a pus enco- 
Leu que et que la plupart des nations qui doivent ÿ prendre 
Loin eneore désigné Jeurs représentants. Aux veux de cer- 


nu. de partisans de lunionisme, cette hâte fébrile manifestée 
Unes par M. Borden apparaîtra peut-être comme la marque 
mt une très tmute habileté politique et un très. vif souci dos 
és emadiens dont il a ln charge. Test à craindre cependant que 


d'ttrt 


boue bin que rendus les promiers R-bas, soient les moins pré- 
cdot à remplir leur haute mission,—à moins que leur séjonr 


Londres n'ait d'autre but que de leur fournir la docnimen- 
ist truefions nécessaires... 


Ho 
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one sement 'dn gouvernement à voler à la conférence de la 
honblgne pas nécessairement qu'il a tout étudié, tont prévu et 
“pet a parler au nom du Canada. Nous savons que tel n'est 
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‘Nos compatriotes manitobains 
soutiennent généreusement 
leurs oeuvres nationales 


Î 
Ë 

La Liberté, dans l'un de ses der- | Narez-vous CO bin le gouver. 
nicrs numéros, publiait Je résultat nement fédéral enrutien à pass: 
de la pereeption des contributions 
en faveur de l{issociation d'Edu- 0 | 
cation des Canadiens Francais du, fin que 166. 
Manitoba dans les cinq paroisses |' epuis le PA PRE de lt 
suivantes: Ste Agathe. St Norbert, i9#6rre, ont Tai à fautes sortes de 
Letellior, St Pinre-Joiys, La Bro- sets outre (di reuxeription et la 
querie, tconduite des opérations militaires, 


\ 4 2 YO 4 PTE : , e 
A elles seules ves cinq paroisses {lez dire que Que ue snnmes 
pas gouvernés! 


ont contribué la belle somme de, 

$2046.20 pour In tause de Ja dé- # # 
fense nationale, ‘On comprend de 
micux en mieux que pour faire 
quelque ehose de pratique il ne faut 
pas lésiner dans lappui à donner 
aux œuvres de défense nationale, [000,000 
Ces chiffres de souscriplions sont | #ix + 

léloquents. Les voici par paroisses: | fien qu'aucihe date nuit enco- 
{Letellier, 8658; Ste Agathe, re céé fixée pô l'onrerture dn 
[RAT4,55 : &t Piorre-Tolvs, 449.50: parlement fédéral, on s'attend à ee 
“St Norbert, $325.40; La Rroque- ! nelle ait lien vers Lo 1 janvier. 
rie, SIN. 77, | 4 X + 


me 


fu 20 ayril au 2 selubre LAS 
Us lois, 2586, 


rem 


Le grand total de la souseription 
à l'emprunt nafional de la Fictoi- 
re an Canada @ ét de K67G,057,- 
VG7. [PAT voulait obtenir $500,.- 


Ÿ 


dl'arrêtés minister le ou sir moi, | 


ne 4 ne à ne Pan rm nl en RE D ES Anne à 


AUTOUR DE LA CONFERENCE 0 


Les problèmes à discuter à La 4 partout où elle à 


> . onnr? 
Conférence de la paix SORTE . ee 
LU C'est inême là une si erosse diff 


| Le projet de lione des nations se- culte que les journaux anglais ont Un “livre blanc” sera bientôt 
ra probablement discuté dès le dé. fineé hi nouvelle cvs jours der- publié, montrant le grand 
but de a conférence de Ja paix an nier que Fou ke servir peut-Cire rôle joué par la papauté 
lien d'être renvaré à by fn Log de l'anglais pour certaines séances, ] P papauté 
questions territoriales seront en ‘1 ne le rapport quotidien des! avant et durant la guerre 
suite résolues, 11 y a, sur ce snjel, mrorrinres sert publié en français L 
deux manières de voir, L'opinion eue anglais, 

américaine al que Le prochain LL 
congrès ne ressomnblera pas du tout 
à relui de Vienne qui se consacra 
à disiribuer à chacun ce qui lui 
était dû, De hauts idéals ont diri- 
gé cette guerre: elle ne fat pas nue 


= me ne 


E LA PAIX 


Le vatican et la guerre 


droit de ré. 
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| 
jy Le correspondant An Vatican 
, pour le Mattina de Naples don- 
€ ne des détails sur la préparation 
“du livre blanc qui doit sortir pro- 
chainement, La promière série 
M, Raoul Peret, président de Ja de documents se vapportera à la 
commission du budget à la Clhaun- mort de P'Arehidue Franz Joseph, 


O0 
Il faudra que l’Allemagne r 
pare les dommages 


n 
| 
î 
l 


anerre de conquêtes. Aussi sau- bre des députés, et M Louis Due assassiné 1 Saravevo, le 28 juin 
tient-on que ces  idéals doivent bois, dépnié, déclarent qu'on de 19H. lex documents seront d'un 


vrai demander à tons ler délégnés intérêt capital à cause de leur ru 
à la conférence de paix de visiter {port avec la préparation de 
les départements de France enva- l'uerre et les efforts désespéres li: 
bis, par les Allemunds et de cons. pape Pire X pour léviter, 


Pemportor sup les aspirations {or 
tariales. Qu'ils aient donc la pré- 
séance dans les délibérations da 
congrès, ls pourront ensuite gui- 


der les aspirations nationales. 


| 
“D'une facon générale, dit la: | » de La Lit e e est la 
L uper . 7 # 24 ” idé t 
Ç EA , , L'ouvertitre tk uislature d Un de ces idéale est ln préson. 


ator eux-mêmes les dommages ct} La seconde série comprendra la 
la dévastation commis par l'adver- 


période qui commence en octobre 
AINTE et finit en mars 1917, c'est- 
dire à parir de l'élection du pui- 
pe Benoit XV jusqu'à la prépara- 
Join de ses fameuses notes de paix, 
PAlemaune non seulement une {La série dévoilern aussi les eforts 
réparation en argent, mais aussi du pape en ee qui concerne la di- 
une restitution des outils et de la Jivranee des prisonniers de guerre, 
matere premiére enlevés, HE La troisième série de documents 
9 soimprendra Le teinpe écoulé entre 
les mois de mars et décembre 
1917, et traitera surtout de ln note 
de paix et de ses conséquences, On 
v iuettra des lettres des chefs dE 
jtui ef autres documents qui jett- 
ront de la lumière sur les agi 
ments de l'Ttalie et montreront là 
mauvaise foi de ser ennemis. 

La quatrième série aura un va- 
ractere particulièrement religieux. 
Quelquesuns disent que le livre 
blane sortira dès que commenccra 
a conférence de Ia paix. D'autres 
disent qu'il ne sortira pas avant 
lque la conférence de la paix soit 
terminée et qu'il contiendra une 
cinquième partie traitant de Ja 
lconférence. 


Liberté. les individus ont été lar- la Naskatehewak, qui divnit avwir 
ges dans leurs contributions, ion hier, 3 décémine. à lé ven- 
Voilà un bel exemple de ce que 3,6 au 6, à cause de l'absence du 
peut faire Punion cl LR dévouee, remier ministre Martin qui est 
ment, Nos «sincères félietations 77 à Calgary. . Ipremier sujet à l'éinde. Les au- 
DE ,. . tres solutions v seront conformes, 

Encore une victime de 1 influ- Sur 80,000 gonwris fournis Cette manière de voir a de  {er- 
enza dans le clergé de par l'application de le loi du ser- vents partisans en Angleterre et en 
Régina ver militaire l@ prerinre de Qué. France. Plusieurs croient cepen- 

bea en a fournu 2S.000, (est dant que l'on doit d’abord traiter 
Feu M. l'abbé J. B. Riou. curé plus que sa quate purt rt le nom. des questions territoriales selon la 
de Dollard cire des insowmas est frs peu ron- procédure établie an congrès de . TT. 
ms «idcrable. F Vienne. Le roi et la reine d'Angleterre 

Le clergé de Régina. déjà si: ++ * Ceux qui partagent cette opi- ont visité Paris, où ils ont ete re- 
léprouvé, vient de perdre encore, À Noël on erbit que le nombre nion affirment qu'il importe de si- CUS avec un grand enthousiasme. 
l'un de ses prêtres les plus dé- de soldats canadiens revenus d'ou gner un traité de paix au plus tôt. | Le diner offert au roi Geor e, AU 
vous, | fre-mer serk: Métro ;:20,090. La-fin de la guerre terminerait ln, palais de l'Elysée, par le préäident 
Ti y n À peine quelques semai- Tous les offioirrs actuellement en période où il faut maintenir Jes ' Poihtaré, disénit les journatit de 
nes, $. G. Mgr Mathieu confiait à Angleterre ont obtenu permission soldat sons les armes. Cet état Paris, est l'un des plus remarqit- 
M. l'abbé J. B. Riou la direction ‘de revenir et l'on annonce le re- transitoire affecte aussi les divers bles événements de Vhistoire de la 
!de Ja paroisse de Dollard. Déja il tour prochain d'un nouvean con- servicef d'utilités publiques. Se- Grande-Bretagne et de La France. 
était aimé de tous et i se prodi- ifingent de 10 à 12,000 hommes. [lan cette opinion, ce scrait le licen- Le président P oincaré qui a porté 
guuit sans compter au serviee de; xx x :ciement prochain des troupes qui ; UC santé à Ja Grande-Bretagne # 
les paroissiens avee un entrain ct! Nous voyons par une note du OCCupent les territoires évaeuc. déclaré que par son efort. naval, 
une charité qui lui gagnaient tous ; Progrès du Saguenay que lu fa- Une fois les questions territoriales riitaire et moral, ce pass à aout 
les cœurs, imeuse “prière {lsacienne”—nous résolues, les questions de portée se qi ire A nOITPRre le À n 
Le cœur de l'abbé Riou, écrit avons déjà dit il y a quelques mois plus générale, telle la ligue des nn- ;8pHenc ce histoire, Il a prôné ] et- 
. G@. Mgr Mathieu, était à ses fi lee qu'il faut en penser — est ren- tions, pourraient être diseutées à jori tn ne naval anglais. 
èles; ses préoccupations leur ap- due jusque lû-lus. la fin du congrès où à nn congrès} bamitié d'avantguerre, dial, 


sure, Ces dépntés sont de retour 
d’une visite officielle dans les ré- 
gions libérées, Ts expriment l'opi- 
hion que li France doit obtenir de 


tion des guerres futures: or, le 
moyen d'atteindre eette fin, on l'a 
recannu officiellement, est une Îi- 
gue «des nations, Ce doit étre Le 


Le roi Georges à Paris 


| 


IS 
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ésssat honorable Walter Scott — un homme dont personne | d 
Ut otre en donte la sincérité et le dévouement au bien publie. partonaient; sa santé, ses forces. il: (‘es prétenduis chaînes de prit- 
ua datleurs sontenu le ministère unioniste pendant toute lu du- pie dépensait pour eux; son @MPS, res sont répronvées par l'autorité 
ses jours, ses voiles il les leur con- religieuse, Nous invitons encore 


mb hnniités 2 vient d'en fournir une nouvelle preuve frappante. 1 ! ? 
PP sacrait; sa bonne volonté, elle leur une fois ceux à qui cette fameuse 


ls moubre dernier, à New York, un membre de la commission 


international séparé qui détermi- s'est changée en une allianre ac. | : 
neraif les détails pratiques de ln jtive qui aura une nouvelle utilité On découvre un complot pour 
ioue, C'e sont denx nainières de dans les negnelations de Paix. : replacer le Kaiser sur 
voir wpporéc, Nous avons souffert ensemble et le trône 

gagné ensemble, et nous sommes 


ceheches instituée iv a un an par le président Wilson pour 
er ofe jous les problèmes d'après-gnerre, lui tenait ce language: 
Ve une obtenu et obtenons actuellement un échange satisfaisant 
tue vec tous los pays on guerre contre l'Allemagne, à la seule 
Fo du Canada. D'Ottawa, pas une sillabe, pas une seule, pns 
bn de réponse d'aucune sorte.” ! 

Gt nelisence, qu'on ne peut manquer de qualificr sévère- 
M ‘ D r nôtre que la conséquence logique d'un funeste état de 

Fri “ tnements actuels ont mis en pleine lumière. Te Ca- 
UE fourni abondamment ses hommes, son argent ot ses pro- 
ot utaluttre Tes Empires du Centres n'est pus! À proprement 
Dh bliuérnt officiellement reconnn. puisque tout son effort, 
on. cit s'est trouvé can fandu dans l'effort collectif des 
L. 7 aNniques au service de la métropole. Nos gouvernants, 
CE teer Empire avant le Canada, ont poussé a théorie de la 


ALISON RIRE 


et nee colon 
4 fa tin rétion dos ministres de l'A ngloterre. 


one ‘ 
, na re nt le Canada n'attend de ln conclusion de 1 
Fihomsion toprilori 
DITINTE 


a paix at 
ale. Tlne compte pas davantage sur une in- 
i Lt cuir tous les frais de su participation à lu guerre. 
a ne ! ne 1ons économiques seront anssi réglées à Vorsailles, 
ation ne ; mieu doute. que nous devons attendre une com- 
Le nn n ‘ Lee ourds sacrifices en hommes el en argent, | 
hi heu — mer taux qui vont être signés d'ici quelques mois 
qu ipales nations du monde ne peuvent manquer d'exercer 
inflence aur In prospérité future de celles qui auront su 
aniageuses pour l'écoulement de leurs pro- 
thadn, avec les ressources immenses dont il dispose, est 
1eni intéressé aux questions de tarifs qui vont se disculer. 
que es varués, en dépit d'une préparation incomplète, 
de qu rico Lune a (à a tâche et réussissent à poser de jn- 
de alre induptrie ai Ds décisive le libre essor de notre commer- 
© notre agriculture. 
Doxarrex FRéMoxr, 


(I 


De cran 
dry 


de du ns 
, Fous conditions av 
HE 


Lo © 


Hier pop 
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HR 


# 


à Souveraineté nationale 
à Belgique 


de pleine liberté, nouera ou dénaue- 
ra, à son gré, des alliances, 
La neutre un — Le suffrage universel égal pour 
que aus jalité imposée à la Bel. tous les hommes d'âge convenable 
où fe 1880 eu de la révolu- est substitué à la représentation 
1 nonvel ordre politie du passé, proportionnelle, Gette dernière 
LE tai AThort dée a Menus Pareil Gevoir des. ent ti 
REUTERS désor are que la difficile la position des cntholi- 
Sormaus de sa ques. 


à 
| 


Lit 


ile jusqu'à l'abandon complet de nos propres affai- | 


| | 


| 


— 0 
+ 
Pourquoi M. Wilson ne reste- 
ra pas à la conférence 
de le paix 


était arquise; la sollicitude qu’un ‘prière serait adressée. de ln jeter au 
père a pour ses enfants, chaque , feu immédiatement. 

‘jour il Ja leur prodiguait”. 4 * | 

| L'un de ses premiers soins, à ‘7/us de 10,500 hommes, à Toron- 
son arrivée dans la paroisse, avail 4o seulement, px rdront leur emploi 
été de travailler à la diffusion de La ‘uns les fabriques de guerre, rx 
bonne presse. Il projetait même joursci, par suite de l'arrêt des 
d'établir une correspondance régu- commandes d'obue pour le compte" 


unis à jamais.” 
Le roi a formulé lespoir que. 
Vunion des cœurs et des intérêts 
amende par la guerre eantribuer: 
[toujours an maintien de la paix. 


Î 
| 


.s Le président Wilson part pour Le Kaiser va-t-il être livré à la *‘" Mackercen ct den Ur 
lière de Dollard pour chaque se- [du gouverneur nt américain, l'Europe. Son nom figure en tête justice? néraux, On dit que de gros. 
maine dans le Pafriote. . | FX * "de la liste des délégués américains _ sonunes d'argent ont été mises à 
M, Vabhé Riou, qui avait été, Le Dr Thonts Adams, d'Offu- à ja conférence de ln paix, anis on! qu: Elo DUR Express”. de leur disposition par les fabricant- 
près do trente ans membre de In we, « déclaré que Le Canada devra fait assez clairement savair qu'il Lo uivant le "Dal Express , de de munitions Le complut à 


ont : : on. k . ‘ , ; ondres, les Alliés ont décidé de échoné grâce à onvereit: 
Congrégation des chanoines régu- |construire 30.000 maisons, l'a- ine prendra part qu'aux sénices | mander à la Hollande de iivrer télé ne grace à une CONVErSAEN 
liers de l’Immaculée Conception, | yeterre 67000 et l'Amérique préliminaires, aux séances de pa- le ar AI “ téléphonique entendue par 1le- 
ne faisait partie du diocèse de Ré- |550 000 pour subvenir à le de 1 oo ex-empereur emagne entre hommes de la police secrète. De 
! Û n st . 


‘pi i rade. ‘les mains justice. nombreus i 46 

gina que depuis deux ans. mande des logis dans La Belgique |” Pourquoi? [res mains del Justice onduat du omPreuses aurestations ont ét 
En même temps, nous appre-|ot /r Nord de la France. C'est que, écrit le chroniqueur : Afail”. le trait le pl à ill + d Ve On more WT 

inons aussi la mort du R, P, G. * + *. d D, a le chef de puissante ! Mau”, le trait le plus sullant de villes. On ignore si Willium fl 

Poels, prêtre du rite ruthène dé- or ministre d' Qu Pevor, le cher Get PUBSANTE Ja vie quotidienne de (ruillaume, :henzollern était au courant du 

jBoels, prêtre du rite ruthéène dé L'ex-premier ministre d'Angle-‘nation est un unilingnué Ti sait à olnmi i 

cédé au monastère de Vorkton, Mere Le N ‘ “c'est lt volumineuse correspon- complot, 


terre, AL, Asquith, aura pour adver- imoins de franenis. et par consé- AS : 

: . . s. sé : , acre . 

Nos lecteurs se feront un pieux uvre” q anç P dane i inquello il consacre la pri 

j : , F4. n Ses AnCes, S : 
‘devoir de prier pour le repos de! PE 


sare aux prochaines éleetions tuent moins de la langua de la di- 
Pâme de cos deux bons prêtres, que la Tollande le laisse libre de C’est le directeur du Manitoba 


ifemme, Mmr (eorge E. Iope. 5lomatie, de la véritable langue : 
{Un des articles de son programme internationale, que le petit Fran- se tenir an courant de tout ce quil Free Press qui va nous ren 
en. 


On vient de découvrir à Berlin, 
un complot pour restaurer Fimpre- 
rinlisme et assurer le retour de 
l'empereur Guillaume. Les cher 
‘principaux en sérajent le maréch si 


Es 


0— 


DS Les Le transport de Guillaume en co. Ontarien dans son école où on base en Allemagne ct ailleurs, Le , É 
:Mort du R. P. C. Boulenc, L.Lugleterre afar qu'il -auhisse san jignore le règlement AVIT A. correspondant dit tenir de bonnc: Seigner sur la conférence 
OM... [procès pour m: urére. "Roosevelt. parlait le français: \L bource que le gouvernement hal-: de la paix 
- | Comme on lr sait, plus de 6 Taft savait le français. M. Wilson fandais regarde l’ancien kronprinz : 


« 


e lalmülions de frmmes anglaises ont ne le parle ni ne l'entend, et sit 

maintenant le droit de suffrage. Sasseynit à la table verte à laquelle 
? # À v 

Onze femmes ont posé leur candi- ‘sont ‘débuttues les destinées du 


comme lo seul üntrigant dange-, 
roux, et considère que le kaiser a J. 
fait son temps. 


Uno dépêche annonce que M. 
-W. Dafoe, du Manitoba Fres 
‘Press, est parti pour l'Angleterre 


Nous venons d'apprendr 
imort du R. P. Cyprien Boulenc, 
O.M.L, décédé au Lac ln Biche, | 


rat | . , , N y un , Ê 0 « 
Albertn. . datnre. «x imonde, il lui faudrait un truche-| Au dire d un Hollandais qui a comme représentant du départe- 
Ce bon Père, originaire de Fran- ment pour comprendre ce Qui $€ nassé toute la période de la révolu- ment de l'Information publique à 


Le maréchal Foch à établi ses 


cha k dit, un truchement encore POUT fion à Bremerhaven, et est revenu 
quartiers généraux à Luxembourg. 
x * * 


exprimer ce qu'il veut faire Savoir. en Hollande, “ce serait une gran- taohé à la déléeation canadienne 
M. Wilson, “pape laïque”, auteur 4e erreur que de supposer que le lqui re résenter les intérêts ana 
‘de la loi nouvelle, architecte de la kuiser est fini, Ila plusieurs par- ons pe on féten ne ni te 
Société des nations, l’homme dont jisans en Allemagne qui sont assez :« M Dafo e. ajonto la dépéel Peux. 

: es lumières seraient les plus utiles résolus à ne pas accepter leur ré-lenonere Le UD 8 nue RULES 
française, ar le vote unanime des à là table de la paix, s'effacera, 'ébnte défaite les bras croisés” | d ge êch puree ne” on put 
académiciens. [ls succèdent aux! on ira dès les premières séances, | o es pee 5 spéciales qui seront 
aradémiciens récemment décédés. pour n'être pas un embarras aux ; es edpediées selon que Les circonstan- 

: Un ultimatum à l’Allemagne 


ce, se dévouait depuis près de | Ottawa et, en cette qualité, sera à. 
vingt-cinq ans au service des mis: 

sions et des écoles indiennes. 

|. Cest la septième victime que la 
mort prend depuis un mois dans 
la Congrégation des Oblats au Ca- 
nada. Soumettons-nous à la sain- 
te volonté de Dieu, acceptons avec 
résignation Îles épreuves qu’il nous 


Récemment lr premier mainis- 
tre, M. Clemencrau, et le maréchal 
Foch, ont été élus à l'Académie 


| ces l'autoriseront et qui atteix- 


envoi Be :plénipotentiaires, pour ne point: | 

envoie, ’ 1piemt » F © RE eo non in 

D ——— [Foch et Clemenceau sont ac- mettre des entraves à la discussion, g chal Fan | . ont les j A canadi en É pri 

L'entreprise des cinémas aux clamés à Londres pour ne point retarder | avène-|Le maréchal Foch a envoyé un Ps la “C im Press, 
Etats-Unis, pour la fabricationl ment, tant désiré, de la paix. juitimatum , AUX. délégués  alle- im ed”. | 

«gi M. Wilson à des: petits-fils, 'mands de l’armistice, leur deman-! “Aïnsi se développe, remarque 


Les représentants de l'Angle-! 
terre, de In France et de l'Italie sc lil leur fer appren 
è sotit réunis à Londres pour dire ten connait Ie aleur, 
de vues animées, et l'assistance |ter les préliminaires de la confé- | ait pas. Mai , À | € s | 
quotidiennes aux spectacles don: |rence a la paix. Le maréchal | angue sublime appartient par d'occuper l Allemagne a cette con- 
nés est de douze à quinze millions |Foch et Clemenceau ont été l’ob- | roit de naissance et par droit de dition n’était pas remplie. 
de personnes. Ces chiffres en di |jet d’une magnifique ovation de onquête, que ne devons-nous 


pas! TL'ultimatum, qui était de 24 
sent long sur l'étendue de l'oeuvre la part de la foule qui pendant | aire pour 


conserver sans allia- heures, est expiré depuis lundi 
‘de constante perversion qui s'ac- | deux heures a chanté les hymnes e, helle, forte, et exiger de tous soir. On ignore quels en ont été 
complit par le cinéma. ‘français et anglais, 


qu'ils s'inclinent devant sa majes- js résultats. 


des pellicules, absorbe ‘le capital, 
‘inorme de 600 millions de dollars; 
‘Il y « dans lés 16 à 17.000 théâtres 


dre le français. daut de livrer le reste des locomo- |le Devoir, une presse d'Etat, payée 
s’il ne le tives, conformément aux termes par le peuple canadien et qui aura 
qui cette de l'armistice, -et les menaçant |Yraisemblablement pour objet de 
mettre dans la meilleure lumière 
possible les ministres canadiens. 
Ceux-ci ont sur les propriétaires de 
journaux ordinaires l'avantage de 
pouvoir puiser presque indéfini- 
ment dans les coffres publics.” 
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re . Service de Mlle Cécile : Une excellente suggestion pa, 
TT 1]L'oeuvre de charité et de Ford & Énrebeu D LAURENTROY || 
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; Lettres 
au “Patriote” 


En nt Te tn d 


Une lettre de K, E, le eurdinal 
Bégin et la réponse de SS, 
Benoît AT 


mine 


propos de 
CONCOUTS SCOlAITE Son Eminence le curdinul Bé- 


Patriote }gin, uu cours d'une longue lettre 


nl 
i 

L'article paru dans le rente 
Ju 20 novembre dernier et ste 
pur un ‘Commissaire délégué” de- 


rando une légère rectification et 
..". uelques réflexions oppor- 


pour remercier Sa Sainteté d'avoir 
obtenu la libération du Dr Béland 
de sa captivité en Allemagne, re- 


Due. itrace l'œuvre admirable de charité, La fureur des armes était «léjà A : tion de M = : h 1 
te bar. Cest tolul de ot de pacification poursuivie par le ‘allumée quand Nous fêimes élevé, Eugène Tardif, un chœur puissant n Dr ALBERT MATHIEU, DES HOPITAUX DE PARI: A1 milndien de ln à 

Peut abord, e est un Pape depuis le début de la-guerre. au Souverain Pontificat: et eonr- [rendu magnifiquement Ia messe des Des Hôptiaux de France et \ n LE 
sv prix, el NuR par de Eu “La seule énumération de ces 359 Nous n'étions pas libre de la morts et plusieurs heaux morceaux . d'Angleterre . Edifice McAra et Mac 
ui ronporté l’école St Jean- AD- actes de”charitt. écrivait le curdi- “rconserire, encore moins de l'é-Îde circonstance, ex-Chirurgien-Spéciailste de l'H6 CHIRURGIE 1866 rue SCARTH, (premier ét à 

Ju 1 concours de Rosthern, PÉNRRNE re Sn et ; À su De étnionte ë pital Militaire West Cliff pour Telephone 1605 "*" 
ele il , us, bte nul Bégin, si clle était complète, ‘{eindre. Nous Nous sommes ent-] Les chantres étaieut: MM. Roméo les maludies de la tête. spéoiaLiTés:4 ET MALADIES flenidenc goà 
P'uute “La Ï laine en & 0 tenu pourrait couvrir les pages d'un vo- pressé de travailler — seulte chose ilaliberté, Dr Ale, Hloudin, (eo, Su- Spécialiste pour les maladies des DE LA FEMME en ol ne rue Rohingn, 
Moi qu lieu de ein, tel que apr lume: Prières multipliées pour (jui restait à faire — à atténuer, voie, Théo. Fortier. À. Dugré, F.,1 feux, des oreilles. du nez, de la SEURES--de va 11 an 
cure La liste eu a es pubhee apaiser le courroux du ciel; suffra- qutunt qu'il dépendait de Nou- | Hoissonnault ; les solistes: AM. Omer gorge, et chirurgie plastique de \ p.m. et de 7 a 30 des 
dus L ni rprise de Rosti heTn, NU- es spéciaux en faveur de ceux QUI js maux inséparables d'une si Hubert et Fernundo Boissonnauit, 413-414. Edifice MeCALLUM HILL 2684, Avenue dx: Portage REGINA s pin 
re da 4 octobre Tate. ont payé de leur sang la dette Lande catastrophe. C’est dans ce Mile Marie-Laurette Bélanger & chan- | REGINA. Sask. , : _Saak 

Au pointage, l'école St Jeau- d'expiation des peuples prévarita- {ossoin, et pour soulager tant d'an- té avee beaucoup d'âne: “Quand Vous l Téléphones: Résidence 4242 WINNIPEG, MAN mn. | 

Bureaux, 4389 ne 


ns est arrivée en tête de si tours: protestations vigoureuses et 
mur, colle des écoles rurales, jjipartiales contre ‘les injustices 
14 froisitone rang des écoles de 4,;r1mises; lettres de réconfort aux 

rue évêques et à leurs ounilles; mesu- 

Lu court avis de deux semaines, res prises pour la protection des 
ranque de moyens de Uranus wuvres d'urt; centres d'infornrt- 
ju ct certains changements opé- tions créés et entretenus ponr Fa- 
 « da dernière heure dans les. vantage de tant de familles in- 
jewtuents du concours nous ont quiètes sur le sort des leurs; heu- 
cpu de faire onieux. Nous reux efforts pour obtenir la libé- 


.pacification de N. S. Père 
le Pape dans la guerre 


‘udressée au Souverain Pontife | 


Lumti matin, le 4 novembre, à 9° 
‘heures, en l'église paroissiale de Ples- 
lsisville, PQ. a ét6 chauté un service 
solennel pour le repos de l'âme de feu 
Mile Cécile Provencher, décédée le 26 
d'avoir obtenu octobre à Gravelbourg. asie. des sui- 

“votre illustre diocésain la fin tes de l'influensa espagnole. 

pour votre à captivité, vous profi- | L'églire était décorée de ses plus 
ltez de l'oceasion pour apprécier belles tentures de deuil, et l'illumima- 
lout le plan de Notre conduite tion électrique faisait ressortir lin, 
‘pendant la durée de lu guerre. térieur de l’église toute vêtue. de noir. 
Cette intervention de Notre part C'est l'abbé J. N. Dupuis, euré qui a, 
‘n'est-elle pas assez claire et ussez officié, assisté de MM. les abbés Geo. 
manifeste pour se justifier d'elle- S. Lord, vicaire, et Elphège Boivin, 
inème à tous les regards”? Lccl., comfme diacre et sous-diacre. 

A l'orgue, sous la direction de Mile 


lejaut vivement 


goisses eb tant de misères, que Contemplerai-je”, et Miles Alberta 
Nous avons organisé différentes Bélanger et Gabrielle Gosselin ont 
œuvres de charité. En énunté- jhrilamment rendu le duo: “Le Cruci- 
runt, dans votre lettre, ees œuvres ie de Faure. | 

et les services que Nous avons ren-!  Conduisaient le deuil: le père de la 
dus, voys avez “uüson d'affirmer défunte, M. Joseph Provencher; ses 
lque Nous n'avons fait entre les frères, Gustave, Lueien, Jean-Paul 
‘belligérants aucune distinction, *lrovencher; ses oncles, L. IL. Grenier. 
Avec non moins de rison, vous lonoré  Provencher: ses cousins, 
: Nous louez uoblement d'avoir pris ! Edouard Lafontaine. Noë Provencher, 
C. Germaie, ete.; MM. C. KE. Gosselin, 


mr ee 


C'est celle que propose un de 


nos compatriotes, M, Frigon, de 
consacrer une partie du surplus de 


emprunt national à la construc- 
tion du canal et de la Baie (eor- 
glenne, Ce canal, qui serait con- 
nu sous le nom de “canal de lu 
Victoire”, scrait un monument at- 
testant la part prise par notre pays 
à In grande guerre, Les travuux 
de eonstmction donneraient de 
l'emploi à des milliers de soldts 
démobilisés, 


ne mn en mn 


, 


| 
| 
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eE. senss 


J. M. P. McLEOD 

. MAGASIN GENERAL 

ST. LOUIS, -:- SASK. 
Stock cornplet. Prix très modérés. 
l'ourrures et produits de la ferme 
achetés aux plus hauts prix. BLISN- 
VENUE A TOUS. 
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des Hopitaur do Paris 
Spécialité: Meladies de la 
femme: 
12, Canada Life Building 
Jième Avenue 


BUREAU 
Telephone 2545 


REGINA, Sask. 


Philion & N oël 
AVOCATS & NOTATRES 


Chan. 1.2, Hanque d'Hachelrgn 


AE, RILLION 
Membre du Harrcau de la el mu 
et du Manitoba Fever 

1 E, NOGI, 
Membre du Harreau CRETE 
et du Quéhec " 

« 

nina emmener 


Autrefois de Lontiren 
‘hopitni Necker de 1 
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Residerire. #47 


ou 


nf urnes 


r F. Lacha 


mms. 


nce 


Are 


Ypecialiste en, chirurgie yéme 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PROCUREURS 
ET NOTAIRES 


Consultations de 2 0. à pm. 


Visite à l'hôpital de St. Buonifseæ tous 


les matins. 


* Bausse de la Banque d'O 
PRINCR ALBERT, « 


Liawe 


Sa | 


0 ae a ns ce 


Meilleurs remèdes __ 
et moins cher 


J. E. LUSSIER 


mutus point les cireonstan- ration des prisonniers de guerre 4 huin, chaque fois que le mo- 
ste, aits JOUR VEFTONS à Ce QUE t'es ef l'échange des prison dicrs civils, ‘ment Nous sonbla opportun. l'in. NP. LR Guilbault. NP, Louis 
sretachs soient éliminés pour l'an pour obtenir également, en divers ifrêt général des nations. d'avoir ,Houde, avoent, le docteur Ale, Blon- | 
puni di cas, commutation de la peine de ‘cherché à fire cesser le carnage din, A, Dugré, Alfred Savoie, le ade-- 
Veil seules, les quatre éeules rmort et l'atténuation d'autres pel- + ja dévastationt d'avoir conseil. teur A. Boïisvert, Louis Gosselin, et uit À 
“jaucosanadiennes de Duck Lake, nes; innombrables Secours SPITl- Jé Ja paix, une paix conforme à la grand nombre d'amis de Ja défunte. 
si Pouis, St Jean-Baptiste et La tuels donnés aux soldats et mesu- justice. Et vous déplurez qu'on! Ja famille à recu de nombreuses 


Si nos prix n'étaient pes plus be 
que ceux des autres il vaudrait encor” 
le peine de venir acheter vos remède 
‘hez nous. 


FENSIONNAT DE NOTRE 
DAME DU SACRE-COEUR 
HOWELL, - SASK. 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


$ 

Notre principe est de nue vendre 1 
+ remèdes de première qualité, st to 
es nas affaires. se maintiennent er 


dirigé par les ROSFHF RN, Sask 


l'uue ont recueilli ausdessus du res de soulagement pour les mala- 
pere de la totalité des prix. C'est dus et les blessés; attentions spé 
«us moultat splendide, qui aurait ciales accordées aux pays les plus 
pra vire un triomphe si toutes les éprouvés, comme la Belgique, ln 
Cole des centres français étaient T'ologne. la France, l'Arménie: 
nes nous prêter main-forte. vien, Très Suirnit Père, n'a été né 


‘hp . ” CS » V7. ve Sal L #17 S , , . À ” 
l'eurunt nous sommes en un gligé par Voire Saintetc et pa les irons suufferte uvec chagrin, éprouvée. | tudes de l'école séparée, en an- Vous payez moins cher. 
teinpe où Fapathie naturelle, la t- hommes distingués qui travaillent Qui eût cru en effet que Nos ef-; En outre de son père et de sa mère, |  glnis et en français. 


aitte déplacée, lt peur des fric sous vos ordres pour tempérer, en 
ie mautuelles vf toute la gamme quelque manière, les horreurs de la 
ie dépositions personnelles et le ouerre et pour endiguer le flot de 
cts drcont étre miées de côté. souffrance qui va grandissant clu- 
Ulenneur de le cause que nous que jour et qui menace d'englou- 
seen. es efforts et le dévoue- tir.le monde.” 

hier Le ceux qui nous défendent, 


Î 
! 


| : faut pas tant s'étonner de la ux- 
. Puis rappelant les efforts de pu-” 


offrandes de messes. bouquets spiri- 
tuels, télégrammes vel messages de 
sympathies offerts pour le repos de 
l'âme de l& chère défunte, et ces t6- 
moignages sont une grande consolu-- 
tion pour Ia famille si cruellerment 


u'ait pas ubéi à ln voix et aux ex- 
hortations d'un Père. alors surtout 
que ce Père praposait les seules 
iuesures de conciliation qui parais 
sent possibles. Cette manière de 
irépoudre à Notre vharité, Nous 


monsieur et madame Joseph Proven- 
cher, la défante laisse une 
{(lilanche), madame Urépeau. épouse 
de M.,4, B. Crépeun, avocat de Gra 
velbourg, Sask., quatre frères, lpuis- 
Philippe de Gravelbourg, Gnstave, E. 
EM. Lucien E.E.N.. à lUniversité 


forts, pleins d'un paternel amour, 
pour réconcilier les hommes en- 
tre eux, seraient tournés contre 
Nous en sujet de haine populaire” 
Pourtant, dans tout cela, ne 
certuins 


chanceté de hommes, 


sœur < 


FILLES de la PROVIDENCH 


Cette institufion a pour but de 
donner aux enfants une éduration 
chrétienne, Le programme sco- 
laire comprend tous les Cours d'é- 


Les.petits garçons au-dessous de 
onze ans y sont admis, 
! ‘our renseignements particuliers s'5 
Û dresser à la 


Révérende Mère Supérieure 


0 


| 
| 


me 


“tie base 


De pius, comiue nous vendons bes. 
“up nus retmêdes n'ont pas le tem 
le vieillir. 


Dussiez-vous payer plus cher 4 
vous, y regagueriez encore œnais 


Gradue de } Université Laval de Ourier 


FA. SRAUPBÉ,B.4. E.-L. RÉTOURNAT a 
u L 


The Rexall Drug Store | BEAUPRE & BETOURUN 


Chas. McDONALD 4: OUATS, NOTAIRES, RTC. 
Pharm£cien st Opticien 

Aveuuc Central Prace-Aiber URL 

Clunbre 319 Edifice Mclntyrs 


l'él. Main 1584 WINNIPEG, fon 


LE VERI- 


linpertnce de l'heure présente. ;jfication soutenues avec persévé- Nous accusant publiquement et 1411 de Montréal. Jeun-Baul, cu] P ERSIONNAT DE ST-LOUIS T 5 
satt, part Înen d'autres, des Ya rance par le Saint Pére et si me- aèrement de fuvoriser l'un des diant üu collège de Montréal, , CL 
à S? SK. YF SE ‘ 


sans hinpératives de répondre avec chamment dénatérés dans certains 


deux partis, que de lirréflexion 


pr durdeur et de précision aux milieux, le cardimal Bégin ajou- de ceux qui ont ajouté foi à Sous la direction des Sœurs de le AU- L. A 
altauues répeltes et sans preuves { ji ? . de  q E } ute foi à une: Providence de St. Brieuc (France) esi TIIENTI- |! TS GIROUX 
: Ce de ctous côté mit: | 7 : Ateusation aussi dénuée de fonde; . parfaitement organisé pour donne DEA Li 
qui ons arrivent e :tous cotes. - Les catholiques canadieris. ient | / laux enfants GARÇONS et FILLES, ur QUE, . 
Le rlucteurs du Star et Jéurs Tres Saint Père, je crois PO: Nous avons appris avec la plus 1 cours élémentaire complet et, si on is | MEFIEZ de la nociété légale 
uvoivtes es ages Orange wurler ici eri leur nou, les catho opunde inie. par vote ' désire, un cours supérieur Les inati | cs 8 : 
coffret denis longtemps d'une ques canadiens de toute province Pareille égbreté res Le: Régine Re D Accentons Fonte _ | DE “ Fa pos 
Deinoa … ; E vic ; . + : _ J* ne , Jugete "LS égina. ous accentons des pension D {1- Av» 
AFIDTN morale, infectieuse et inter et de toute lunigue, jugent plus aurait être reprochée aux cutholi- vaires, GARÇONS et FILLES, le tem» | à TT L ms et Notaires 
nuftente contre laque e 80nt iM- Squitablement les services 1D8P- ues canadiens de l'une et de F'an- : iuécessaire pour les bleu préparer : À- ns 
puissants les parfums modestes de préciables rendus par Votre Sain- re langue, ct que ceux-ci, au sujet : leur première communion. On ense: TIONS. Hdifice de la Bonçue Ma 
la, viulette, et qu'il faut traiter 4 {eté, depuis plus de quatre années 4e cette guerre. ont ‘toujours de | fentes le musmque et 1e sat Per VEX- EDM } N 
5: ‘ai à + nus f les N : : s Fes UT Qu É peinture. Le Vis 
L laide des senteurs plus fortes iles Jde guerre, aux nations les. pins 4 accord, de sentiment ct de paro- chant et l'élncntion son sous la di | DUES ONTON ALBERTA 
: réalrtés présentes, .  tprouvée cb & la grande famille le avec Nous. Cette attitude est’ rection . d’habiles IinstMutrices [x DAPRES Le 
: “I semble aussi que nous hu fumaine toute entière. Ils voient jjun conforme au profond respect : sonrat sample une qaeue bier LÉ S ME 
Lo # & HC ï a a + à . : ‘ls LC , . ace 2 , ve n : ense d Pr VD « ” : 
: sous pe p pneu ns avec chagrin et ils réprouvent avec {au vif attachement qui les ani.‘ “st très modéré. Confez-nous vos! en RITES ù 
:. de notre valeur. fFendant rois jndignation les injures et les Ca- icut envurs le Siège Apostolique. ! fauts et tous les formerons à la vert : A. GELINAS 
ÿ , Jouis, jai Vu. écouté, étudié et dis 1nnnies dont Vous avez été l'ubict { dont votre lettre témoigne si tont en leur donnant l'instruction 64 PU 
.  Güté, ct iua conclusion à été celle. jans l'exercice des fonctions dé fantement. Aussi et-ce Notre dé- V ceeenire au auccès 11-19 Liniment SFOCAT ET NOTAIRE 
ï cit Je regrette «méremené que tou- médiation et de pacification que j5 que votisinèmes, eu Notre OUS Serez D LE 
tes nos écoles frauco-canudiennes Votre Suinteté à su remphr avec po, marquiez à ces fils aimants , 4 . . Z fe Minard -E PAS, Man. 
dé la région n aient pus elé repré tunt de tact et de prudence. Ils \,4re reconnaissance pour la con trés satisfait a + IME 
seni£es, Croxez-me, TER EN savent que les Pupes travaillent ;juion qu'ils Nous donnent | . Collège Edmonton De Made Lin 1H 
“pégagogues, 117 a du travail splen- HO. pas seulement pour le présent. Quand aux autres, Nous ne dé +5 vous honte faites faire Votre nou- sn .S. annees cm 
si a faire de ce côté-lh.… suis pour l'uvenir et que l'avenir érons pas de les voir compren- veau pardesie, aura du cachet ee ment Go. Lid. 
> pren | PERES JESUITES A. H. DE TREMAUDAN 


ertes, ce n'est pas sans de nom- qu'ils ont préparé et éclairé se 
eu Héserves, que l’on peut at- charge de venger leur mémuire. 
comme criférium parfait et [ls demeurent persuadée que pur 
de la valeur d'une méthode otre pravail si intelligent et p:u 
uné école, les résultais, mê- ÿos efforts. héroïques destinés à 


on admettra tont de même à empêcher la consommation du 
os. écoles n'ont point trahi suicide de l'Europe, Vous avez 
épérances fondées sur elles et wrundi 
‘sont uoblement “cormportées veux de l'opinion impartiale et de 
dunt Vous êtes investi, Et ils osent 
‘vous or, /par mon entremise, 


été assigné et nou Doint 


ménions, quelque jour, aux 


des enguêteurs officiels 
k an peu scéptiques en face 
atradictions nombreuses et 
iéautes qui arrivent de tou- 
“arections De plus, en ;i° 
vémme au Sfar, on° té- 
à 


Votre insigne dévouement en- 
vers Nous et envers le Siège Apos- 


lettre où, tout en Nous remer- 


‘sentres français, c’est À peine si 
es sûrs à «a disposition. 1h où deux districts ont compris 
Éiarui dans le Putriote les tnut leur devoir Sur ce point, C’est 
fu prahuin ronepurs placer le travail de nos maîtres et 
et je me ferai: un maîtresses sur un pied iinmédint 
donnér personnellement i'infériorité, en privant leurs élè- 
ions voulues aux iusti- {vus de prendre part à tous les con- 
we institutrices du :déufriot, feuurs et er laissant le.chanip Bhre 
mt de Québec, ne seraient à leurs compagnons plus fortunés. 
logpant de-nos usages en Il ya lt, sinon une injustice, tout 
+ jant 


J 


Fotroir les moyens de trans- el fécoude qu'apporte, duns une 
“üUx élèves que les muîtres et évale, là préparation de pareils 
voudraient amener au CeuGours, | 
Qu'il me suffise de! Quand verrousgous de pareils 
fiopner le fait que certains concours organisés pour le fran- 
jeté éloignés ont. envoyé des çuis? . Ii me semble que lu chose 


orables, de pareils concours. aduucir les inaux de du gnerre et 


grandi, illustré et immortalisé aux 


Je-champ. de compétition Vi postérité, lo pouvoir apustolique 


nie. 
miéiutenant la magnifi- 


tolique éelate tout eutier dans cet, 


. tificat, 


peus ui manque d'encouruge- | 


et de Pindividuaité, chose que ne 
sonnent pas les vêtements confer- 
tionnés. C'est la facon qui rend 
létoffe attravante. Pourquoi ne 
pas venir nous véir? Vous verrez 


dre enfin qu'ils se «ont tronimés, 
La vérité, en effet. est telle qu'au- 
dune puissance au imonde ne peut 
affaïblir et lolscurcir jusqu'au 
poiut d'empêcher qu'elle u'apjia- 
aise Un jour avec plus d'éclat. à quelles conditions raismnabies 
Pour Nous, n'ayant nul souci Nous pourrons vous faire des ha- 
de ce que des hotumes, imbus de bits élégants. 


préjugés, pensent de Nous. Nous | W STU ART 
- d 


continterons d'accomplir tout ce} 
que Nous IH pose . Notre devoir) TALLEUR EXCLUSIF POUR DAMES ET MESS'EURS 
apostolique, appuyé sûr le secours Mitchell Block, PRINCE-ALBEL' 


de Celui dui u promis d'être avec | = 


Comme gage des dous divins ot 


Canada, la Bénédiction Apustoli- 

que. 

Donuné à Rome près Snint-Pier. 

ie, le soizième jour d'octobre 1HS, 
# cinquiéme année de Notre Pon- 


BENOIT XV, PAPE, 
= 0 


(La guerre a tué 8 millions Chaque COUP 
d'hommes | 
. de marteau 


Le Post, de New York, dit que / 
la guerre actuelle à coûté In vie à ue nous frappons ajoute à l'ajus- 
prés de 8 millions de perounes, tement du fer et au coufurt du 
st 4,750,000 au Alliés et 3,100.- [chevul qui doit le porter. Notre 
DD aux EÉnpires du Centre, systènie-tte lernige-vansiste à fur- 


| 


à 
Î 
; 


ie Votre cheval ap ieru notre tru- 

es des |; vous, und vous verres 

' £ . æ : , ST, 

épidémies propagées fur Je trans Crnuue il suurclié micux et plis 

port des troupes, pur Ds privutiohs facilement, L 
“taiposées 4üx populations; le jour Lu , 
ù on pourra ajouter le nonbrERDMAN BROS 


e ceux qui sopt morts de fanine# 


tinesdes maswxres turcs, coll 


« 


Cours classique et cours 
commercial. — Prépare à 
toutes les curmèéres . sucer 
douce, droit, ete., et conduut 
à l’immatrloulation et aux 
degrés de bachelier—Proe 
pectus el renseignements 


uelqu UX l'hommage kincère ct le Wribut fi- Kous tous les jours : n Les ER EE Rev. PERE RECTEUR . 
ux de PACF.C: an office Lial de leur aduiention émue et re ommation de es d' À la von Collège des Jésuites Henri MELIS 
aûstiques où, entre aires «orinhi ° Edmonton Alberta 1e Ave Ouest, coin 14e Rue 

} 
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PRINCE ALBERT, Sask. 


pretementenieapmenomenerteqeenmt 


Vous trouverez ici uns éducation soi. 
gnéo, un cours d’étudex complet, une 
purfaite discipline et un milieu idéal]. 


Le cours d'études comprend ie cours 
complet adopté par le gouvernement 
do la Sushatchowun, de plus : 


Le hrançais est enseigné 
dans toutes les classes. 

Legons de musique, de peinture, de 
dpsnin, de travnux à l'aiguille, de dag. 
tylographie et de sténographie, 


_ 


enr sre dt punnmagnenens enrenemmenquense 


Paur fes conditions et antres ren- 
selÿncwents s'adresser rt 


= mg mess — 


- DRS BOULANGER ET BOISSONNEAULT- 


Br HOELANGER, M D, CM. 
Des Hôpitaux de Paris et de Londices 
Æx-interne de la Maternité—ja Mi- 
néricorce de Montréal 


LABORATOIRE DE RAYONS X 


AVOCAENO AIRE 


O’CONNOR & MAHON, 


. LTD 
103,K. G. 8000, PRINGE-ALBERT, Sask. 


Assurance leu, vie, aceidents 
responsabilité d’employés 
Prompt servies Empioyé français 


509 Edifice Nanton 
205 Avenne Purtagt 


WINNIPEG, MAN. 


APGENT A PRLTLR 
Vente et achat de proprite 


MONUMENTS 2 PIE 
“ee UD 


Nos prix Si 


POUR VOS TRAVAUX DE 
NETTOYAGE et de TEINEURE, 
ADRESSEZ-VOUS A 


, sera classifié, tabulé eb te |. Voice nm ténioi Ne D G 
jour l'état de nôs écoles fat, ane lettre que S$. Benoit XV a ère dar nne Notre pure | Tél. 2821 
ere Gest in Le aies en réponse à $, E, le car- «dons très. aHoctu eusement, à | il ADEMIE ET PENSI | MAISON BELGE 185 plus j 
à eux ne les conelustons nai Dép. vons, Notre cher Fils, et à tout le ‘ I ONNAT | Ê 
Aie ceux qu ue . LA-LETTRE DESA SAINTETE clergé et le peuple de l'Eglise an | | DE NOTRE DAME DE SION | LAVAGF SEC SASK, MARBLE 
l 


FRAVAIL SOIGNE 
PRIX MODERES. 


se 


CONSTRUGTIN 
60, LID 


119, on! 


MACHMWNERIE MODERNE 
PRIX MODERES 


C. Courtois BANKS STUBIU 


| ivie : Sucessaqur de Chisholm #tudio 
71 rue dela Rivière Out ARTISTE PHOTOGRAPHE 
CORDONNIKER 


Travaux 3x6çutés promplr mont 
Réparations an tous genres 


ATELIER NB PROTOQNAPHI 


Agrandisec ments de pote 


? Attention aux commander pur l#i* 


gusi appel à MM. les ment notoire. Vu | Le jour où où pourra ajouter les ‘ger do fer pour lapied et non pus || Rév. MERE SC RIEURE 6 EST, HUITIEME RÉ 
ss pour qu'ils veuillent, Kongez aussi à l'agitation. saine perles de vies causées indirecte. À facunuer le pis pour le ler. : 48 Prince Albert, Brit, 
nent par la guerre, comme les v 6 6ci - || Téléphone 442 Botte LEA 


BOIS DE COR) 
tee 


Dr HOISSONNEAMCELT, RE. M 0, CM 
Gradué de l'Université Luvul de Le 
Québec Bi vous aies du Loir dt s 
dre, agportgs-nons Ie 

| Les "tu hauts prix du ait mil 
bon bois de toutes surtes 


abiles chargés d'enfants à serait possible sous les auspices de ceux morts de £ A Centrale . l 
‘des distauces de trente et quarante P'ACFC. et celui (es grands invalides, on —Avenge ve Bureaux: 10011, Avenue Jasper, près Bureau de Poste pr | 
- mikes, et elu en pleine saison des J. C. Fadcour: ;verru probublement que le monde eu face du '8 Hôtel Lara 1032 et 4340 # EDMONTON. ALTA | The Prince Albert Fuel bo! 

Lattages. pendunt que dans nos Titauie. Sask. Hi pus perdu loin de 20,000,000 PLINGE MÉLHÉRT rh onto ane aimes si à jrème vue et 7ème 810819 


LE PATRIOTE DE 


pe D 


Less TT 


os amis apprécieront ce 
cadeau 


Quelques lettres 


Patriote val ouverte ! 


cend d’une famille cana- 
dienne française 


' 


1 


la campagne de pro- de 


popuis que le maréchal de Castelnau: 


poresanerer 


Le maréchal de Castelnau des-'M. Martin et les écoles de la lin sanetéue du 15 devenir LOIS} 4 


Nous di ms dune l'Action Ca [wa l'honorable Martin à donné à 
tholique" ee défuil intéressant sur [un journaliste de l'Ontario nne 
entrevue au cours de liquelle it a 


L'OUEST MERCREDI 4 DECEMBRE 1918 


d 
nt, CLOS 


î 


at der avis STE 
feas particuliers 

Au cours de son Vovaue à Ottae Les entrée par procuration fai 
[tes pour des eivils ne bénéficieront 
pus de cette protection. Le gouc 
vernement se réserve le droit de 


Saskatchewan sauf dans des) 


1 S 
LÉ 


« | 
agonde dv D eme prix remerciement. “Son élévation au matéchalut exposé notre sitaati -coluire etscaneeler taux Trontvés conpahles dei 
"je JOU personnes 1) , nous remplit de joie parce qu'il l'a notre problème des lines, AUSSER ORCRTANORS | 
OR éreuse. De Montréal, P. Q. atnplement méritée, paree qu'il est} Sur nos 4,200 écoles publiques, Les entrées par procuration fai. 
ne prie lat, votre jaurnal 348, rue Rachel, catholique comme nous, parce que le-t-il déclaré, 214 seulement, fan. tes pour des militaires sont prété. 
PTT TR LLUUS J'aceuse réception de votre intéres. AUS. est un pou un des nôtres née dernière, enseienaient ane [RON TITI leur retour <i ces der. 


plus de 1200 nou- 


ctre dus 
qua Loyer 
Potit ruyré 
, Funion de 


‘sant journal et je vous prie d'agréer !CTani donné qu'il descend 
Îmes plus sincères remerciements pour famille canadienne française. 

lu forre que PEU ‘Je généreux ami qui me fait cette fn-i \U dix-eplième siècle, un de 
Joutes ler bon- iveur. Je serais très heureux d'en SC ancêtres se marinit, à Québer. 
, leonnaître le nom, 
,e voluntes. à fait à | canadien Ini-mêmie, qui fit ses étn-! 
pe eue tie MR avez fait pu collège de Valleyfield, P.Q. des au collège des Jésuites de Qué-, 
| els OU Ut is été mirement : Le Collège de Valeylield remeroie bee, qu porta même la soutane un 

rs pu! [us pou Pet PR juger par grandement. l'ami généreux Aui veut AN, je crais, au grand séminaire et 

Ù en ne HOUR repro- lbien lui payer un ubonnement pour ‘qui, plus tard, fut le découvreur. 
sdetires 4 une année au Patriote de TOnest, 1'du Midsissipi, 

. 2 apprécie hautement cette favenr, ferai NOUS avons trouvé ee détail, il 

'uiei l'époque dr Noël et l’ép0- $out on son pouvoir pour s'en montrer :ÿ A 'UNC couple d'années, dans un 

Qu est souvent em ldigne et. fait les meilleurs vœux pour article paru quelque part sons la 

Nous le plein succës de l'œuvre patriotique FiRNature de R. GP. et que nous 


LIL 


TA 
a quelque 
ixGRR ciconire 


nn dde cudennx, , 
Le servir (pol choistr. 


Que . men entreprise par le journal. pensons bien dû à la plume de l'im- 
PTIT ES LL de rous susaerer, ni fatigable érudit ct chercheur 
cadre qui fre crrlainement De St George Est, P. Q. «qu'est M PL. Rov, de Lévis” 

! | Te Patriote de l'Ouest est nn très ee ——— 


(MINT 


Lover PUR est ufferte de 
TA parrnis et amis de 
TTL rous VOUS SOUTENEZ 
ue runs lou ronseyvez Une 


beau journal à recevoir et il est très 'L’ 
intéressant, Vous saluerez l'ami qui 
me fait ce cndeau. 


exemple que donne le roi de 
| Belgique pour le traitement 


| __ de la question de langues 
t 


mndite M 


D'Otiuwa, Ont." 
Couvent. du Saoré-Conr. La Belgique comme le Canada 
Certainement que j'apprécie la tu-licf sin pays bilingue: Je francais 
veur qui m'est faite de recevoir gra- af le flamand sont les deux lan-! 
tuitement le Patriotr de l'Ouest. Te oues officielles. 
suis très reennnaissante à l'obligeant Le roi Albert qui vient d'entrer 
ami de notre maison qui pense ainsi ‘dans sn capitale, aux acclamations. 


à nous, Veuillez croire que fout m'in-lde tout son peuple, nl prafité de ! 
téresse dans votre journal. son premier “discours du trône” | 
ï Jai lu le Patriote avec plaisir et il, 
m'a très intéressé, ! 

Mes sincères remerciements à T'amilço]laboration sineère de tous les ci- 
qui a bien voulu payer l'abonnement. ljhyens d'un même pays, sans dis- 
;L0! : VS. : 
De St Lazare (Belléchasse) P, Q. 


pour s'expliquer là-desué on ter 
tinction d'origine ou de langne. 
Que la personne qui à en l’amabilité 
P.S.—Ci-inclus 


t 


Nour. i 


ce aftrtron. 

pales enromtil rome cadeau 
Vble jour qu vient de che: 
ns roux seront très reconnais- 
te, Toute Funner ils auront sour 
ue tr témoignage sensible de 
sue heu sut tr, le sera COMNre 
ht qui leur serait adressée 
nf part cheque semaine. 
Fusverunt de ionsnal ils se di- 
Act doit ctrr tel parent où 
Lan que ons ovons lé-bas dans 
furst qu MINE fuit crtte ferreux”. 
ton disent vous grandire 


.— 


De Bedford, P, Q. 


tueuse, dit le roi Albert, exige la 


‘absolue justice présideront à l’éla- 
boration des projets que le gonver- 
nement soumettra à l'examen des 
‘représentants des nations, Un res- 
.. peut réciproque pour les intérêts 
frais des Flamands et des Wallons doit 
être un principe essentiel de l'ad- 
iministration et doit assurer à chu- 
cun la certitude d'être compris 
lorsqu'il parle sa propre lanvue et 
lui assurer son plein développe- 
meut intellectuel, spécialement 
l'éducation supérieure”. 


beere ns leur setime, ë 
Pau que Le journal puisse leur 
byeenie à eu px AU milien des ré- 
nues de Noël, hâtezvous de 
eus euro e votre souscription dés 


“La nécessité d'une union fruc- 
plus rigoureuse égalité et la nius 
triote, veuille bien recevoir mes plus 
croire à 
mon entier dévanement. 
Yvonne AUDET 


mes précis, 
Dans cette question de langue, lu 
de me payer un abonnement au Pa. 
sincères remerciements et 
$093 pour 
d'annonce. 


Hi sontteite, 


a Q) 


Liste des souscriptions 
de 4 abonnements re- 
cues durant le mois 
de novembre 


Z. O. Tellier, Végreville, Alta, 
Abbé E. Dubois, Laflèche, Sask.. 
| Adélarl Blanchard. Willow 
CROATIE Bunch, Sask, 

Von sus offrons cet avantage “Abbé J. Bois, Mevronne. Sask, 
ii fuir nulre part dans l'oeuvre RP, A, Temarchand, O.MI. St 
Pise he juire rayonner Le | Albert, Alta (25) 


Pour lt nuulipue soinme de $ 
us peurr: ainsi faire UT cadeau 
e honte calour à quatre de vos pu- 
ne un anis sl rotre abonnement 
Mc «ere puy d'avanee pour 
nur, Nestes puis la nn moyen 
mb ad ire plusieurs henreu* 


Cr. 
Hommage de Clemenceau à la 
religieuse qui lui a sauvé 
la vie 


} 
LM. Clemenceau a visité récem- 
ment la tuaison de santé où 1l fui 
inaguère opéré et soigné lorsqu'il 


D, a + 5 1199 , n . ! | pat ak û , NYERR : 
TA prsuhl linffue nee de l'éle- .PDydime Savard, Boutin. Sask. cut TAN cent Ju deg | N din 
sinpenee .. , , lois” ragonte au sujet de sa viaite 
k Pre ne POurst Emile Dureault, Wolseley, Sask. | l'anecdote suivante: 
Pl 4 * " ‘+ . « 
mu du journal Vous Florian Rioux, Montmartre, Sask. | M. (Clemenceau demanda la 


#1 


PT USSR) fuir rotre part pour 
IDE sitsjuction de contribuer 


prier il, chti nventvr'e fran co- 
Huty 


Sœur supérieure et lui remit une 
igerbe de fleurs en lui disant: ‘An 
jour de la victoire, je vous dois 
:ces fleurs de France, car, sans vox 
soins dévoucs, jamais je n'aurais 
leu le grand honneur d'assister à ! 
a victoire de la France." 

—0 


Bob Rogers rentre en scène 


R. P. FX. Simonin, O.MIT,, A 
dina, Sask. 

Hospice Beaulieu, Mutric, Sask. 

A. Desnovers, Beaumont, Alfa, 

Joseph Mvre, St Stanislas de Kost- 
ka, PQ. 

Abbé J, A. Morisette. Kindersler. 
Sask. 

% jArthème Morin, TTodgeville, Sask. 

le mois P, Pelletier, Elstow, Sask. 


durreutrement lite à la 

feuise nl RTS dénits, 

Male Fpuls nue trs qui sévissait ; 
DEMI etre du mois de no- 

nr. vx qéacreur amis nous 
Étui prceue 250 nouveaux 
Mettre fs, fronelix que 


a 


| —— 
___— 
L Les amis politiques de Robert 


Rogers, ancien ministre des tra- 


ble en neuit fourni plus de | « Forti vaux publics dans le gouverne 
: - ” ". UE VTY ë - è au Ë : 

Wie à Di l'épidémie est jFrançois Fortin, Ivrx. PQ. ment Borden lui ont offert. à To- 
Be pren re commune à reg. D TANGO Vernoray, Duck Lake. ronto, un grand bariquet anquel 
Fe ions de Vu famill } Paul Blondeau, Domrémw. assistaient environ 100 vieux con- 
mile ef la | servateurs. Le motif de cette ma- 


Omer Domers, Dehden. 

Sévorin Béchard, Sedley. 

Chs. Cuelenacre, Leask. 

ML. lubbé JR, Riou, Dollard, 

M l'abbé € Rondenu, Mullranr. 

Raymond Denis, Vonda, Sask. 

François Dubreuil, THaywood, Ma- 
nitoba. 

Aimé Demers, PDobden, Sask, 

Léon Ruest, Frenchville, Sask, 


rennes dans le 


“4 nifestation est demeuré plus on 


moins mystérieux. mais il parait 
certain que c'est le début d'une 
lenmpagne pour renverser Île gou- 


| vernement un loniste. 
sa nel 


IA. Randon, Fenn, Aa 

Joseph Laramée, StPanddes Mc 
us, Alta. 

(, A.cbLorew, (10 abonnements. 1 
Saskatoon, Susk, 

Mlle Alda Cûté, Donnellr. At 

Ilenri Brais, Nadeauville, Sask. 

J, M. Vandal  Mevronne, Sask 

J. ©. Saint-Amant, L'Avenir, P.Q. 

Adolphe Chevrier, Mareelin 

Joseph Lacelle, Lac Pelletier. 


s foyers. 

liprurh, x fbtes de Noël. 
Mmes nues Ur VOUS VON- 
dunes etre nouvelle preuve 
pures, vette nouvelle 
Pre dr l'afretion que vous 
uns de là-bas et de. 


lqu ous portez aux eho- 
de #4 


KT « L 
TE 


IH TA 


J 
fre pus, 


Te 


LD JE 
ETACHEZ CE COUPON 
à UNIES Di L'OUEST, 
PRINCEALRERT, SASK. 


Van. 
Mille troner 0 


MAN E  ) éiinelus IR somrie de $5,00 en mandat poste, lettre € ; 
Fans que payable au pair pour les quatre abonnements |\fme Vve Moïse Couin, Saskatoon 
” + Hd , ,. . 
TASSE |\ne Octavie de la Ronde, Winni- 
Nom Adresse peg, Mun. 
J. A. Renaud, Midnapore. Alta. 
A, Desenoyers, Beaumont. Au. 
L. P. Michaud, Gravelbonre, Sask, 
Emile Péloquin. Mareelin. Sask. 
Georges Denis, Marcelin 
Ù 
L 
L ] ! se 3 Les F- 
LR et get ne pensaient em LC] 
& cou : TT a ir u 
upon . rt 
PA ru à a . 
e* = 
Signe | = 
Li 
Adresse . 
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d'une langne autre que lanilais et seu 
lement pendant une partie de Ja 


‘étaient des écoles fréquentées par 
à une des filles de Ls. Jolliet, un des él 


conditions de l’engeisnenmient sont 


} 


iers font réellement du semice, 


mn {jen es me une 


| 


journée, Sur-cellesvi, de 70 à 80 


Les impressions d’un délégué | 
allemand à la conférence 
avec Foch où fut signé 
l'armistice 


èves d'origine francaise, dans 
lesquelles, d’après no: regloments. 
les elases primaires -- los deux 
premiers grades — peuvent être 
faites en français. 

M. Martin reconnait que ler 


D'après an long rapport publié 
pain journal de Berlin, les von- 
férencee entre lex délégnés alle. 
mands et Le maréchal Foch, n'ont 
apparemment donné lieu à aueun 
incident extraordinaire, Les dé. 
légués allemande et les représen- | 
tants des alliés qni ont négocié 
l'armistice se sont conduits con 
yne des hommes d'affaires, Le! 


sntisfaisantes dans le: écoles fran- 
eo-canadiennes. Au -ujet des éco- 
es privées, il dit qu'en dehors de 
a trentaine d'écoles mennanites. 
que le gouvernement <eéfforce de 
upprimer, i] n'y & pus plus de 16 
ou IT écoles privées dns Br pro- 


vince, Un certain hnbre d'éto- rapport publié par le journal en | 
les Inthériennes allemandes ont question a été fourni par un délé., 2 


été formées l’année dernière, 
Quant aux onze écoles privées ca- 
tholiques (eouvents. pensionnats). 
le ministre de l'Education déclare 
que ce sont des écoles junfaitement heures. en antomobile, 
compétentes, 


gué allemand. Ce rapport dit en 
substance: ‘Aprés uvoir renvon- 
itrés les Français, les commissaires 


TH me 
semblait que li course était alone | à 
= gée intentionnellement pour qu'il 
du nord se nous fût possible de voir les ré: | 
gions dévastées ef pour nous pri- |} 
parer à recevoir les plus pie con à 
. lditions que la haine et l'esprit de : 
Dans le nord de la, Saskatche- engeanee puissent inspirer, Un: 
wan, presque tous le élévateurs à des Français nous indiqua un. 
grain se trouvent remplis et il en ‘amas de ruines et dit: Cest Saint. 
résulte une situation très fâchouse Quentin. Le soir, nous entrâmes : 
par suite de la stagnation dans le dans un train dont les «stores, 
commerce du grain. De tous les {aient haiseés et nous nous réveil; 
points ur la ligne du C, X. R. on Jâmes le matin au milieu de la fo- 
se plaint de ce que les élévateurs rêt de Compiègue: nous étions en- : ÿ 
ne prennent plus de grain, parce tonrés de soldats, 
que leurs entrepôts <on1 combles] T1] y avait deux trains, L'im 
et qu'il leur est impo-ible d'avoir Jétait occupé par lé maréchal Foch. 
des wagons. La compagnie  ré-'et son état-majar. et l'autre par les! 
pond qu'elle manque d'hommes Allemands 
pour faire cireuler CN traine, à, Nous avons véeut, travaillé et né- | 
cause du grand nombre de ses 6nt- |gocié pendant trois jours, dans cos 
ployés malades où morts de line trains, Nous avions tout ce que 
fluenza. . , | nous pouvions désirer. Rien ne | 
Cette situation à eu une réper- faisait défant. La grande haine 
cussion dircete sur l'Emprunt de qui apparemment 'otait manifes 
la Victoire dans cette partie de la Lée contre nous se dévoila fans les # 
province, Beaucoup de fermier: négociations et dans les condi- | 
n'avaient pu vendre leur grain en {inns. 
temps voulu et n'avaient pas d'ar-| Les officiers français et le vice. | M 
gent pour parer loups SQUSCTiN- amiral Wemyss, représentant de la 
tions. . ‘ Grande Bretagne, avaient un air. 
“< cultivateurs du nord de l°'olacial qui ne fut jamais tempéré 
province sont de plus en plis mé- par un mot amical, 
contents du © NX. R, qui, d'une Le maréchal Foch. 
‘façon où de lauire, trouve  tau- 


Ô--— 


Les cultivateurs 
plaignent du C.NR. 


, 


nous l 


que 


n'avons vu que deux fois, 


au Conr : 
jours moven de nuire au monve- buencement et à la fin de la con- | cer 
ment des affaires.  fls se proposent ‘férence, est un homme à l'air st- | ES . 


4 
1 


de faire des représentations Au }vère, Îl ne nous a pas dit un seul 
aouvernomént et de lui démontrer mot sur le ton qui earactérisait au- 
la nécessité de faire des change-‘trafais la chevaloresque nation : 
ments radicaux dans ladministra- française, 
tim de ve chenin de fer. IH n'est pas vrai que Foch ait | 
0 dit qu'il ne pouvait être question : 
Les homesteads ne pourront ide négociations, mais simplement ; 

être cancelés au cours d'imposition de conditions. Le :£ 


| 
de cet hiver 


ue 
 Æ 


; 


nnaréehal Foch s'est montré sv 
jre. mais il ut toujours correct ci. Qu 
en pps courtois, Tn réalité, il n'y avait : à 
Le _ministre de Tl'Intérionr a ‘pas de négociations À faire. Nous : 

eDVOrE récemment aux agents des ‘avons montré que certaines condi-. 
ierres une circulaire spéciale d'a tions étaient impossibles. Mais. 
près laquelle les entrées pour les finalement, nous fûines oblivés de 
terres du Dominion ne pourront Honor. | 


{ 
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Achète aux plus haut prix les 


viandes préparées de toutes 
sortes, les volailles, les oeufs et 


tous les produits de la ferme 


ETES-VOUS PRÉT 
POUR NOËL 


Nous sommes prêts avec un immense 
stock de magnifiques marchandises pour 
la saison, de qualité supérieure et aussi 
bon marché que peuvent l'être de bonnes 
marchandises. 

Donnez des cadeaux utiles cette année. 
Vous ei vos amis aurez complète satisfac- 
tion ci vous achetez chez McLean. 


CE 


Notre rayon de Joueis esi plein de 
nouveautés : 


Poupées, jeux, bateaux, ours Teddy, 
maisons, chevaux-balancoires, ‘jouets 
mécaniques, blocs de construction, 
fusils et quantités d'autres choses qui 
feront ja joie des enfants. 

Ne manquez pas de visiter notre 
rayon de jouets 


éme 


Notrerayon de nouveautés 


regorge de marchandises convenant pour 


des cadeaux. Vous devriez les voir. 
Bas de soie Cols ° 
Bonnets de bondoir Cravates Middv 
Canisoles T'oques Lu 
Giants Accessoires de 
Linge fantaisie Patincuses 
Collerettes Mitaines 
\Manechons fantaisie Chôûles 


Cravnitures de Kit 
Serviettes 
Taies d'oreiller 


Chanduils 
Rüticules en soie 
Pétieules eu euir 


Le rayon des hommes et des jeunes 
gens est prêt pour NOEL 


Les cravates sont les cadeaux les plus 
populaires pour un homme 

Nous en avons des centaines et des cen- 
taines à des prix convenant à toutes les 
bourses. 

Nous avons aussi des écharpes en soie, des 
écharpes en laine, de jolis gants, de jolies 
chaussettes, de jolies chemises, des sous- 
vêtements, des complets, des casquettes, 
des mouchoirs, etc. 

Si vous voulez un cadeau pour homme, 


Achetez-le chez McLean 


Chaussures comme cadeaux de Noel 
Lien de plus agréable à recovoir qu'une paire 
de chaussures, que ce soit pour un homme, une 
dame, un gareon, une jeune fille ou un enfant. 
Vous ponvez les avoir ei. 


Chaussures de maison—-Souliers de feutre 
Pantoufles de boudoir — Souliers de cuir 
Cleques, Guêtres, Mocassins, Pardessus 


Achetez-les maintenant chez McLean 
Notre Rayon des dames et des 
enfants 


expose en ce moment des marchandises 
qui feront les plus ravissants cadeaux 


Blouses de soie Robes fantaisie 


Robes de serge 
Chandaiïls de soie Costumes 
nouveaux 
Chandails de laine Manteaux 
nouveaux 


Jupons de soie Jupons en serge 


Nous serons toujours heureux de vous 
montrer nos différentes marchandises 


Les bonnes épiceries peuvent être 
achetées mieux et meilleur marché 
chez McLEAN 
Notre eommierec immense vous assure des pro- 
visions nouvelles ct fraîches à des prix qui ré- 
duisent considérablement le haut prix de la vie. 


Fruits, bonbons, noisettes, légumes 


McLean’s 


Avenue Centrale Prince-Albert 
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«| 
Les Centres Franco-Canadiens S. 


£SLRVICE SPECIiL DU‘ PATRIOTE DE L'OUEST” 
De ET TELL ET 9 ELLES Lt TELL Le tr} ET EET  LETTL à COEUR EONTITERYONS RTEPREERENT 1 LT 


ARBORFIELD. Sask. “Par l'intercession de Marie-Fran— 


Traineaux et cutters 


A —— 


Voyez notre assortiment dé traineaux, cuütters, 
etc., C'est le plus considérable, 

Note avons toutes les espèce es de eutters, pour de Lib 
pour le garcon, pour la fillette, | 


FA 


voise-Thérèse de l'Enfant Jésus et de 
ln Sainte Face, religieuse Carmélite 
lei comme dans toutes les localités de Lisieux jai Sbtenx une grande 
t\oisinantes, l'épidémie terrible qui grâce qui e rapporte à la guerre.” 
Géeime nos populations & fait son dé- u , +: 
kactreux travail N.B.-—Les personnes qui désirent 
plus de cent cas de grippe ont été [obtenir des sonvenirs, neuvuines pour 
enregistrés depuis un mois, mais,—e$ obtenir 18 p rotection de cette ui tite 
luus sommes presque des privilégiés sainte, peuvent, en faisant he o van 
sous ee rapport,—seulement trois de de pour la béatification de Thérèse. 
us concitoyens ont suecombé à al" faire Ja demande à lu Révérende 
maladie: Mme Stevenson, mère de Mère Prieure-des Carmélites, Lisieux, 
aladie: 1 A RU ee 
l'une de nus ancierïnes institutrices ; | (Calvados), France, Prière en Geri 
{ vaut de mentionner le Patriote de 


M Lindor Hudon, âgé de 22 ans, et | ue. , 
cu enfant de 7 ans, Laura Carrier, |Ouest, Pririce-Albert, se LR 
; . J. B. 


Daus plusieurs cas, des familles en- 
turc se sont trouvées atteintes de la RS 
ALBERTVILLE, Sask. 


siiope, sans que l'un des membres 
pus-e Voir aux soins de la ferme, On 
‘du avoir recours à l'obligeance des 
Vesins, tandis que par un prodige.de | l'épidémie de grippe espagnole qui 
ruse et de dévouement, ln mère ou {sévit d'une manière générale ne nous 
Le vrande sœur remplissaient le rôle ft pas épargnés, Bien an contraire, 
u. vurde-malade, nutre paroisse a été une des plus | #j 
lruins une famille de cing frères, iéprouvées, proportion gardée de Ia 
ou autour du foyer paternel,. il Irüpulatidn. Nous ‘avons enregistré 
‘ tiuné en même temps 34'mala- [dix décès, deux jeunes enfants et huit 
persqnies- “duites,. pérmi., “lesquelles 
yuuire. chefs île. pe dans.là force 
de! “Tige C'est: ue détloureuse 


ses 


Conparez nos ue a quadité de üus marehan 


vous épargnerez' d & l'argent. 
tuppellez-voys que res Marchandise v vielinent ip. 
Hueent de bi manufacture à nous el de DOUX À Lors 


ZOËLENER SONS. Ltd 


Tous les meubles pour la maison 1ère Ave. Quest 


, L 
Pour quicon- 


que veut un 
poele d’un prix 
modéré qui 
remplira tou- 
tes le condi- 
tions d’un poe- 
le de prix éle- 
vé, on ne peut 
mieux faire 
.que de profi- 
ter de cette of- 


Noir prix spécial $58.00 fre spéciale, 


Le "REGINA"" est un poêle d'acier avec un fourneau spacieux 19xl2x20, 
-muri d'un thermomètre. Grande surface de cuisson avec 6 ronds de 9 pouces. Lon- 


te. Un sicillard sexagénaire : et: tt 
init jeune homme durent, seuls, ‘se 
«'rvver de veiller à l'extérieur, tändis: 
“x l'intérieur, lés, gardes-malades, 

rnut plus nutlades elles-mêmes 
qu leurs patients, faisuient des efforts: 
le US de volonté Pour be Ps 


| music EMPORIUM 


ee 


tation. constante” du ae d'âmes. 


Bietr deéx de: amitiés: étt échappé à 
Ur à la tâche. 5 Îta malädie. et. méigré” que l'épidémie 

î enfin, nous respirôns.… Lés premiè- semble. vouloir diminuer un pe tout 
me sivtiines de la grippe ‘soiit/à ‘peu [west pas Hot etcore. : -C'est In grande 
pre rétublies et nous “espérons ‘ que- pretraite du. Bon Dieu à ‘laquelle tous 
ls autres s'en tireront ass! faetle\ sont - obligés. de prendre purt, bou gré 1 


Mäiïson. d2 piano 
*GOURL A Y - 


inert, . luial gré, sorte de. “eonééription divine. ff Dit ae ue, 

-l4s büttages-sont ussée avancés. etfqui ne. soûftre ‘pes. d'ésémptions. Dans: gueur totale; 48 pouces. Grand: foyer avec grilles Duplex pour le charbon et le ‘r ai uñ spleridide choix: de Pianos, Pianos auto- 
partout la moyenne de rendément le denil- général; ii. ést- consolant: de | ne | . . . | | matiques, Phonographes, Instrüments de musique et 
té très satisfaisante. Dans certains | jétiser .qhe téus sont partis bien pré- bois. Grarid réservoir, fourneau - élevé avec porte à pont-levis et deux- étagères à accessoires. 


és et munis de tous: les sacrements 
Jde vôtre: Sainte: Église ! 
—_——— Q——— . 4 Lesléhints sont: Arthigr É 
BEAUMONT, Alta r ft.sa petite fille Jennie: 

Brassard Flufius! Carri 


Lu urine. La grippe espagnole tait Hussanlt, enfant” de-M. 
ul Ling. dJ.. -Bte Caron 


chdroits. lavoine & donné insqu'à 80 
iinots de lacre et le blé 55 minots. 


STOCK CONSIDERABLE ET VARIE DES DER. 
NIERS MORCEAUX DE MÜSIQUE ET D'INSTRU. 
2. + +: MENTS DÉ MUSIQUE . . … 


Stock important de disques à phonographes, y com- 
pris les dernières nbuveautés'en fait d'opéra ét de mor. 
ceaux classiques: «stock inpottant de rouleaux pour 
piano automatique. . 


théière. Les garnitures simples et fiickel sont faciles à nettoyer. 
4 _ 
Chaque poêle “REGINA” est ‘garanti donner parfaite satisfaction. 


“stages dans notre. paroisse an 
Inoment où les autres pirties de ] 
prince annoncent le déclin de 


mil lie, Lex écoles rester f es à À | HORNE HRoît À PRENDRE PART AUTANT DE FOIS A NO? ) 
ere que a done conte doc UE TS ARE Péntoume aoet Men | . TRE CONCOURS DE $900,00 DE PRIX. 


alu ré que la messe conti 


dttre tous be dimairéhes: : + 


des Lens restenif trauquiltes 
sou, ce qui parait.le: parti ] 
pour se présery ! À 
tion. Les charts SR | 


Venez visiter le plus grand magasin à musique de À 
Saskatchewan, ou téléphonez No. 2882 


Nous réparons tous les instruments de musique 


À. E. THOMPSON, Prop., Avenue Centrale 


Antien Mens Toggorv 


hp 


Manvile Hardware Co. Lit. 


Avenue Centrale ct 10me rue PRINCE-ALBERT, Sask. 


: Providénee “nine : & énagés et] ; 
quiet ‘nous “n'aydiis eu: que deux cA&E 
de mort. ns - 


COOPERATIVE CANADIENNE 


} Le Cornptoir Agricole 
È 


Ce D ES 


F aites faire vos impressions au ‘Patriote de l'Ouest’ 


— 7 LIMITE 
Courtiers en grains 


dre t+shhthhtttrtteett tres there trrtettt 


Î, 


£ 


en De MODS 0 2 pe nn ét 2 


: 


sc Ur 


e RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 


mprunt dk Libératio 


Nouvel Emprunt 4‘ autorisé par la loi 
‘ du 19 septembre 1918 


EN RENTES PERPETUELLES 4 POUR 100 PAYABLES EN FRANCS. 
. Titres et Coupor. exempt. de tous impôts français présents et futurs, 


Cet emprunt d' Etat, émis drertement par le € Gouverne ment Français, ne pourra 
‘ être ni remboursé ni converti avant le ler janvier 1944. U 


PRK D’EMISSION : Francs 70,80 pour cent francs de capital nominal 


payables comptant à souscription, avec jouissance 
. des. | intérêts courts depuis | e 16 , vetobre 1918. 


; La seule ‘compagnie française ayant 
Le un siège au Winnipeg Grain Exchange 
| VENTE DE TERRES’  .- : ASSURANCE 
4 Rureaux.: 300 Edifice Grain Exchange 
: | © Téléphone Main 3351. _ WINNIPEG, MA 
| Épeemen 


Pour que vos poules vous rap 

_ portent vous devez les 
“aire pondre 

E Pour faire pondre vos poule 


vous devez compléter la ration habituelle de grain a° 

Dr'Hess’ Pan-a-ce-a, Burns’ Idéal Poultry Food. ° 
Prait's Poultry Regulater. Essayez notre nourrili 
mélangée pour le repas du matin: 

& Notre farine: notre avoine roulée, notre farine dat 

k : ne, hotre farine dé maïs et nos engrais sont Loujouf 

_bons ét au meilleur marché, 


Fa c cet. emprunt, ac “up lement en cours en F rance, à été sléraint 
j “Au Canada, les Fan ues à Charte sont autorisées à recevoir:lès 
qutes les succursales, Susqu' au 44 décembre 1918 fnelusivegnhns, | 


es 5,35 pôur un DoHar, . . 


de souscription au Canada est donc de :— . U 
rene de rente soit . 250 F francs de capital not 


r- 100 francs de rente soit 2500 mine de canal 5 
SO francs de ré 


R 1 reridement de l Li Drunt, au cours actuel, et en ter nt compte 
j'ést dl'e énviron@7090.. Fit cas de réalisa tibir "S'afs'an 
“dés Hitres en Bburse, lé réndemtént seraft de’ 
: Elus value de:3135%. 
-Éraprunt: sera dépensé aif Cana 
four sucoursut#" a Bande 


| SPECIALISTE EN FARINE ET EN ENGRAË 


9.286! 


icence du 1 bureau des vivres du Canada | (o. 


_L 


PINS UNE NN TN EVENE TITI TINTIN 


Administration: : A. Lrnorno? 
POSTEIX. SASK.. MERCREDI 


FÊTES DU JOUR 


_-Vils d'un comte de 
Jaume à la conquête 
n 1066, devint comte 
We Dorset: grand chancelier, puis, ges 
que de gulispurs. et ndouit autant 
que possible ns de l'invasion. 
ten 1. 
te parhe_Jille d'un riche pa- 
Nivomédie, elle naquit en 
fut instruite dans la reli- 
valentinien, Ælle subit le 
martgre pour Ja foi: on lui meurtrit 
Ja tête à coups de marteau, on jui ur- 
rachu la poitrine avec des ‘ongles de 
ter, et enfhe on lui tranchm la tête, le 
3 décembre de l'an 226, Ses bourreaux 
périrent. quelque temps après, frap- 
pés par la foudre, 
— 
Vates historiques (11) 
Vous étions sur le bord d'un creek 
rempli de neige d'où” émergemient 
quelques branches de safe. Mes com- 
paguons acveptèrent de bon cœur la 
pégitener que je leur imposais par 
Setre égarés. Elle consistait à couper 
des branches et à entretenir toute la 
mit Wie d'un feu qui devait sauver 
la nôtre, Seulement, sous le feu la 
mige fondait.et.aux premières Ineurs 
du jour non nous trouvions au fond 
don trou de einy pieds, descendus 
mec de leu et fumés comme des ha- 
rogs, je uv rappelle en outre que je 
m'étai. brûlé sans Je sentir tout le 
desons des pieds jusqu'au vif.  Æt 
prtant il fallait songer à se remet 
tre en route, envore hélas! sans dé- 
juner, et gravir les collines et les 
ravins qui encaissuient Jé creek. L'és- 
jme dans les talons, je n'avais plus 
h force d'avancer, l’un de mes hom- 
mes devait me donner la main. Heu- 


Naint smont. 
Sée/, quisit Guil 
de d'Angleterre € 


trivien de 
15, Elle 


givn par 


reuement l'antre, grimpé ai sommet, 


d'une butte apercut bientôt la niaison 
da rancher, Ce fut im rude coup de 


fuet! Un quart d'heure ne “m'était Îles biétons, et même) ces caisses de |... 
pe énlé et nous étions. deus une ; Wagon sur lesquelles se risquaient les |. héquiem.-Froigx belus services dé 


wason bien chaude, autour d'une 
bone table, où nn excellent gigot 


: À, LIBOIRON 


—_— me 


° 


À | 


e 
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runsportés en traineau chez M) Paau- 

‘in, nous subissions alors un traite- 
ment soigné.Ces bonnes et charitabies 
duimes, car il y avait aussi dans la 
maison Mme Arthur Lagassé, après les 
cataplasmes de feuilles de th6 qui n'a- 
j'aient opéré queun soulagement, nous 
appliquaient des tranches da pain frais 
itrempées dans du lait, qui nous cou- 
lait dans lu barbe, duns le cou, d’une 
facon vraïment rafraichissante et co- 
inique. ’ 


| Püls, si cela ne suffisait pas, on de- 


vult casser des œufs sur les yeux ina 
lades, Je n'eus pas l'avantage d'é- 
prourer les effets bienfuisanrs de ‘ce 
dernier remède, et jèSlaisse au brave 
M. Biron le suin d'en dire l'efficacité, 
cur on était venu m'attendre et l’on 
m'emmenait bien vite dans notre chà- 
teuu fort. Et dire qu’il y à un moyen 
tués simple d'éviter ce mal aussi dou- 
loureux que si l'on avait les eux pleins 
de sable, Il suffit de porter des lunet- 
tés de couleur, et, si l’on n'en a pas, 
de se noîircir le haut des joues au-des- 
sous de l'œil. C'est Ja recette de nos 

busseurs alpins qui ont parfois à par- 
courir des régions toutes blanëhes de 
nvige étincelänte comme ici. Le reste 
de l'hiver nous mous amusions de notre 
aventure, 


Enfin arriva lu fonte des neiges et 


la grande inondation dont lu crainte ‘ 


nous avait fait déménager et dresser 
notre tente sur une élévation près de 
l'obligeanté famille Ross qui nons of- 
fit en sa maison une gracieuse hos- 
tatité. 


!, De là nous pouvions coutempler le 
sytetucle grandiose de cette inonda- 
tion: cette petite rivière devenue tout 
à coup un -grand fleuve débordant de 


tous côtés et transformant la prairie 
en un immense lac où $e déposait pour 


l'été 1m fraicheur et la tertilité; res 
canots construits à la hâte pour passer 


audacieux après avoir lancé leurs che- 
{Vaux à la nage: mais surtout ces gla- 


damtiope nous remettait l'estomme | 008 énormes se précipitant les uns 


en ph, Ayant terminé cette opé- 
ration importante je m'enfoncais la 
ile dans un orciller pour me calmer 
un peu les Veux. Taut-4l ici m'accuser 
d'un acte de cruauté? Quand je relevai 
h tite, et 1 douleur ne Yous laisse 
M lntemps duns la même position, 
Japéreus tout près de moi, sur de lit 
Voisin, mon ami Biron, pris. du méme 
Mal et suivant le même prodédé, et: je 
“pus M'empécher de pariy d’un éclat 
de vire, ve qu'il prit d'ailleurs très phi- 
lwopbiquenrent. sachant blen ce qu'on 
dit. La consolation du misérable est 
de Voir soh semblable, 

Vis quelques heures plus 

memes." 


© MAZENOD, Suske, 


Un parte bétueoup actuellement de 
lv “anatienne-françuise de Gra- 
baies, qui et duvcuue siège d'un 

et indiiaire, en faême temps 
ML centre coommereial/et étlucatton- 
M inportant 1) est à souhaiter que 
le Puis gran none possible les 


du 


disttiot 


lu procure nu to 


Fit dois Les sillages de Palmer, Mu- 
‘io pt Moshunk ï 


coitre les autres, dressant en l'air 
leurs prismes d'argent, et dessiñant au 
loin duns la plaines les contours de la 
rivière par une myriade de clochers 
où: scintillwient toutés les lueurs de 
larc-en-ciel, 

, De là aussi, avec le mois dé mai, 
nous vîmes, comme a colombe de 
l'Arche pour nous dire que les che- 
mins dongrent préticables, arriver 
de Moose-Jaw, d'abard MM. Bayle et 
Damien, puis un ‘interminable défilé 
‘de colons: les parents, les amis, ceux 
qui avaient choisi leurs terres l'anhée 
précédente, les immigrants dirigés 


tard (d'abord sur Winnipeg par les consn- 


- TITANI, Sask. 


dans lu localité, Jusqu'à présent nous 
n'avons qu'ün seul décès et très pou 
de cas sérieux. Notre écoleru été fer- 
inétepar mere de prudence. 

© —M# Napoléon Areand est allé au 


Ü 


--Nous enregistrons avec plaisir te 
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ne 


luts cauadieus de France et de Balgi- 


que, sans oublier ls jourhal de M. l'at= (Georges Rousseau +: 


de ces têtes qui s'y trouvuient sur le je luñidi 25 novembre, aceoinpagné de 


hé faire, le Défcnaeur du Canada, et 
enfin ceux que M. l'abbé Gravel était 
all$ relancer dans l'Est et les Etats- 
Vnis, Nien vite plutieurs townships 
lurent occupés, il fullut s'élofgner. 
C'ent ainsi que M. Biron. conduisit à 
une douzaine de milles au Sud les Mo-- 
lasse, premiers habitants de Luflêche, 
ŒuUis comptaient uwppeler “Buffalo 
Head", à cause de la grande quantité 


bord dun bas-fond, 

Si Je cite cette instultation c'est 
parce qu'il m'erriva Jà-un de ces traits 
insighifiants en appurehce, mais qui 
imprensionnent purfeis ceux qu’ils 
intéressent teut en athusont les au- 
tres, Dans une excursion à l'embou- 
chure du Pinto Horse Creek pour voir 
si l'on ne pourrait pas fixer là le siège 
d'une paroisse nouvelle, j'allais bénir 
a muison Morasse qui venait d’être 
onstruite et y célébrer ia sainte 
Messe, 
à déjeuner, et entre autres compli- 
ments j'enregistrai celui-ci du bon 
père Morusse: “Nous sommes si heu- 
reux de recevoir aujourd’hui notre 
vieux curé!” Curé, passe, îl y uvait 
quinze ans que je l’entendais, 1nais 
vieux! vieux!... c'était la , première 
fois, et de la part d'un grand père, 
quelle douche! Moi qui me eroyais 
encore jeune. Un prêtre de mes amis 
qui était venu me voir du Minnesota, 
ke remarqua bien, et se paya mu tête 
le reste de li journée. Tout de même 
je me consolais en songeant qu'en ce 
pays, les plus jeunes mariées elles 

appellent bien leur mari, “mon 
vieux". 


© 


| Bientôt je dus faire nn autre voyage 
qui se termina d'une façon imprévue 
ct tragique. Mouseigneur l'Archevé- 
ue m'annonçait sa visite, Comme il 
devait venir par Willow Bunch, je me 
rondis dans cette puroisse uvee MAL 
(h. Lemoine et 
connaître lheure de sgn arrivée et 
#4 Hinéraire autant qu'il était possi- 
bie à trafers soixante gilles de prai- 
rie sans chemins. Nous passümes Ii 
première nuit chez M. Gillis, le Métis 
dont j'ai déjà parlé, là où se tronve 
aujourd’hui $t Victor. Su yicille mère, 
fart intelligente et d'excellente mé- 
toire, nous charma par le récit des 
uolles histoires dont ellé uvuit êté té - 
noin du temps des sauvages et des 
buffalos, Le: lendemain ‘mous étions 
veus très -amicælement par le bon 
uré, M. Lemieux, Le retour fut mal- 
heureux. ° ° 
| L (à suivre) 


ne 


| 


Le 


1vemièfe classe ont été chantés pour 
itléonore Renault, épouse d'Israël 
 Hounerille. pour Aurorë Ÿachon, épou- 
w d'Albert de Repentigny et pour 
lÉmilin Ouelette, épouse W. Carignan, 
décédée à Régina. Un bon nombre 
de parents et d'amis y sont venus prier 
et même faire la sainte Communion 
1 uur les regrettées défuntes auxguel- 


les ils ont offert des eouronnes de 


messes, le meilleur souvenir! 


| Baptémes.— Julfe-Marie. fille d'E- 
mile Tourny et de Marie Claude. Par- 
rain: Félieiten Lanny, marraine: Julia | 


{laude. 

-—Marie-Edwige-Délia, fille d'Henri 
Ste Marie et de Virginie Bruncau. 
Parrain: Alfred Lussier, marraine: 
Edwige Demarsh. 


° se RE 
CE 


tions à Dicu pour le repos de leurs 
ämes, nous prions 


sympathiques condoléances. 


Lu population m'en vorffruit de ne 


“pus faire lei une mention spéciale de 
jM lle Dejuie qui, penduñt près de qua- | 


iorze ans, n été lu bienfaitrice insigne 


" prottent des uYigitages que lue Qusker porter secours à su da ide tous ceux d'entre nous qui se sont 
— 4 1] Ft LU , 4 Æ = Pr # 
ventre en &e grou- mille, très éprouvée par linflienza. | Gressés à elle dans leur détresse. 


Naturellement on nous offrit À 


L'Heureux, üfin de k 


Marie Marguerite Piodite. fille de 
de Antoinctte 
Rodrigue. Parrain (1 marraine: M. 


et Mme T, Duges. 
Soldate.Mos dames de la Croix 


rouge ont expédié aux soldats de 
Ponteix un g'aci£ux présent de Noël. 
His seront certainement heureux de 
cette attention délicate qui ue dimi- 
nuera pas les doies du retour prochain. 

Divers.—Notre administrateur, A. 
Liboiron noug’est revemi de son ranch 


J. Mercier son beau-père, de ses beaux 
vères et de 80% onvle Allard. 

--Mile Aurore Thibuul( s'en va pas- 
ar J'hiver en Californie. 

M, et Mme. A. Lacoursière pren- 
ent au contraire 
Québec. 

--Arthur ‘Bésudoin moins Join, 
eut simplement Che; sou oncle Pru- 
encher, et M. et Mie Blanchet chez 
eur ami B. Tanguay. 

Exeellent moyen de passer les mau- 
juis jours, plusieurs familles ensem- 
le, c'est plus économique et bien plus 
gréable ! 

Grippe —On nous siguale, malheu- 
reudement trop tard. un excellent et 
prompt remède, parait il, contre cette 
maladie, Dès ‘gé'on se sent la poitrine 
prise. y apphiguer le soir un morceau 
ce flanelte HMbibé de pétrole et re- 
couvert de Hfe. Au matin les pou- 
ions sont dégagés. ». 
j Pengées.—bLu Ve nest qu'un pont 
vout pusser d'une éternité à l'autre, 

4 CERÉ D'ARs. 
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aration de 
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PONTELX, Susk, ue du Centre 
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Ré} mouyvoinents 
‘ 
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_ 


, Lots de- ville sec bonnes 
iétisons. 
Eutreprise de Häitiments en 
tout genre 
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Cr arcütte B.A. 
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SASK 


S'ONTEIX. 


] Coutraeteur général en bà- 
; PONTEIX HARNESS Co Poisson frais pus les mardis et Léton de, pois ee 
Î\ Harnais manufacturés ou sur || dredi sur denis. 
| commande donnant entière sa- | vendredis PONTELX | SASK 
j tisfaction . il 4 | dr : AS 
Fous, Rchs, Couvertures pur || es = — 
chevaux } 
e 
wssortiment eomplet de chaus- Gauthier & Cie A VENDRE | 
| sures de printemps et d'été, pour Un beau team, chesal et jument 
bonmes et enfants le buggez et la selle. avec har- 
PONTEIX, 2. SASK. pOur € PER , & a € ‘ € j 
: : nais doubles et simples, 1. Gruéze, 
| { 4. O. Ste-Marie, gérant IPonteix, Susk. 
} , ‘ — 
: 0" CmatssenmnmmÈsmnmmmement _— 


| "A notre sunéré curé, qui perd en 


leurs honovcubles cile une collahuratriee dévouée, nous 
La grippe nu pas été trop mère lamilles, si éprouvées, d’agréer nos j'#frons dans «1 douleur, nos plus res- 


‘ pectaeuses svmpathies. 
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STORTHGAKS, Sask. 


la direction de | 


re moe 


ro ere memes 


City Meat Market 


OSCAR LIZEE, Prop. 
BOUCHER ET CHARCUTIER 


Toujours en main un choix de 


viandes fraîvhes et salèes 


memrsan 


Légurues 


. 


Mon système de glacièreson. 
permet d'avoit tout i'été 
la première qualité 
de viandes frai. 
ches 


RUE CENTRALE 


PONTELX, 


TERRES À VENDRE 
à distanres et prix variés 


Agurances 


de toutes sortes 
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Gauthier & Cie 
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FABAC BOISVERT 


En ajoutant 50e au No. du pu- 
À! 


quet, vous aurez le tabne ex pé- 


aie par la poste. 


Nous vendons les chaussures aux 
mêmes prix que l'an dernier. 


| Dans notre boucherie vous trou- 


serez un choix varié de viandes 


et volailles. 


sou venin partout où il passe. 


tir une école séparée, 


Depuis nombre d'années ils ont es- 
suyé à muintes reprises délire des 
vonumissaires jäunes afin de pouvoir 
{ La grippe espagnole & visité trois [supprimer le français dans 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
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| 
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os jaunes à Storthoaks, ne pouvant de l'an. 
arriver à leur but, décident de se bâ- 1! 


OR Dee nn mn 


A partir du er novembre, chaque € 
donuera Ta chance de gu 


Denc: voir h 


8. M.JEAV 


! 
Feu: 
Vie 


contre 


Couvent de Notre-Dame 


INSFFEUTION LIBRE 
Equipement moderne 1er Ordre. 


4 journée de franeuis, 1: d'un. 
glais par des Miuitresses 
brevetées 


Beaux Arte peinture, 
musique, ete. 


3 
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Soins «péetaux pour le catéehisime 
Jus garcons sont udinis jusqu'à 
2 aus 


PONFEIX 


MEDECINE GENETRALE 
ET CHERERGTE 


Jr GEC. E.”CLERK 
M.D.C.M. 


i des Iôpituns de Paris. 

. Chevalier de linstrietion publi- 

: que. (3 ans de ehiburgie à lu 
gusrre européenne.) 
PUNTEIX, 


! 
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Sask. 


HOPITAL GENERAL 


Divigé par les Rdes Son rs. 
pour es inalides de toutes re 
| ligions et nationalités 

MATERNITE 
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WILFRID CHARLAND 


ce filon qui est toujours prêt à jeter a dit qu'il pensait que nous aurions 


cette succursale pour cadeuu du jour 
LS 

Hon'y « rien de surprenant, c'est 
ifuctle pour nous d'aroir des suecursa- 
les de bunques dans notre village 
puisque nous somines entourés des 
terres les plus fertiles de la Saskat- 


notre éco- .chewun. 


M. et Mme J, 13. Puradis ont fait 
baptiser une fille la semaine dernière. 


Agences Giroux 


ASSURANCES, PRETS 
IMMEUBLES 


Nous prenons les demandes pour assurances 


Bureau des Terres de la Couronne 


ent eng en, SRE A D + nn 


t marraine: M. et Mme d'os, 


mien 


POTVIN ET CIE 


Automobiles Gray Dort de $1600 
offerte à nos clients 


oflar dépensé dans nôtre magasin 
gner cette belle prime 


us conditions 


Epicerses, Nouveautés. Habits gpur hommes et virfants 


Chaussures pour Dames et Messicues 
See. d'esconpte, escepté sur farine et sucre — 


W. dingii 


Grèce 


Automobiles 


grêle 


SASK 


cn ue amsn eme me ee ce 


. Royal Bank 


Une banque de l'Ouest soi 
répondre aux besoins dc 
l'Ouest 


Epargnez votre argeut, assure. *. 
tre avohir et servez Votre pav- 


Intérêts au taux courant eur 1 
dépôts d'épargne 
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HIVER! HIVER!! 
HIVER!!! 


CHARBON : 


CHARBON ‘! 


Ces deux lignes diffèrentde tou. 


La première dit: je te gelerai. 


La sveunde: je te réchauffer. 
FH faut econjurer I première en 
utilisant Ju suconde, eu vous ap- 


provisionnant de bon 
—— chez 


W, A LANGEVIN 


Agent de la CLE JOHN DEELE 
PONTEIX, 


charbon 


EE 


SASK. 


derniers suereients avee Li tort et 14 
piété que chacun Jui connaissait, 
“disparition est nne lourde perte puit 
toute la contrée. Le défunt était nn 
atmé intime de Mgr Pareheicque «te 
Winnipeg, aussi Sa Graudeur u-t-cile 
été douloureusèement impressionné er 
tapprenunt ki. mort de-eet ami d'ou 

fonce, Le docteur Donghue était 
tinié de toux. 1} s’est dévoué insuni 
jbout, voyageunt nuit et jour pour « 

cowrir ses niafades, Ba vie et sa nn 


DE 


dévouement et l'ubnégation vruiment | 


‘fucdnirubles de certains paroissiens à 


jédifiante sont un exemple pour ti 
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fes catholiques de Ste Murthe et 
; Ci irons. FL 
ISTE-MARTHE DE ROCAN. “Mouvement de due ponululion. En 
| VILLE, Sask. ideus uus (juillet “HS à août lue: 
(nous uvons u 4F naisepnecst et 11 
Notre zélé pasteur a mulgré son ‘seul enfunt n'a pas sipvéeu. 
infirmité fait sa visite paraisgiate. | D'autre part 'nôës hfons enrezi: 
Notre nouveau euré, le Ré. l'ère Pan- {ré juqut dééés d'adultes. 
netlter est en effet très infirme n} Cette hi sr fé étue “Recaueir 
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au profit de'kon église, Après tPois RE récemp el 6e train ea trop M" 
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CDTETTINT “in, elle a passé en faisput le bien; sa | us à la fois d'un médecin, d'une joriié des leurs. Après nvoir épuisé tp ne 


QI 
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‘If dhHous reste maigfenant que 141. 
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ele et qi 
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“rite + 
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--Nus fermiers profitent du lboau, 
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date le même 
Chacun de Ï 
I sont dess 
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Sitiée, vallée 
ces villages a° joû 6 lise, nnchne Lin noire u . ; , e 
crvis de Gravelbqure del. “M. Pierre Relund u dû retourner K versées dans le cœûr de ceux Qui ljômicile avec su dame duns notre vil- d'è 
up nns par lo Ré, JL. à l'hôpital de Saskutoon. souffrunt 
M tous connainsbnt Je d'une uffection de loreille interne, 
: “use Catholique et fran. Nous fuisons des vœux pour soni os | and 0 ua 
ur dans l'Ouest Pen: 27 Le protapt rétablissement. poule mortelle: si les œuvres de ombre d'amis patrni nous et nous 
dieu Pre Del ëu iMowell sout florissantes et rangent mes houreux de pouvoir les gurder 
no où un of icom- | Ja paroisse parmi les meilleures du me citoyens de-notre village. 
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FU pour fa ee 


ne 


fints sans 
relle. Moines, co 
M. Leblanc, pifnéipal de gotré école, 
a/uvert un cogrs da Erummaire pe 
«is Ï1 donnietu de agité gratis. à Rév Père à | 
Debiae, oiqe de mère irlendgise, ter “une. jambe ‘de. Lals, Avec l'aide 
té cœur bles Héitigéte. Haine tone éuniie fan ébe nober péttble-. 
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Me eyré à 
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L'influence espagnale qui, depuis de 
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ve plus parler. Panglul k 
français duns la société et us lg 
- n ea > u 
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ans qe. l'erreur d'aller sisoler frid Gouin, M. André Normung, Mile 4le lu révumpensa & sopné pour gette ‘amine deruiëgg Mlle. Marie-Louise | ; rt ee À 
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[le hon:4rava Lee F le hicu 1e 
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Furdie 


ure pro-ailumande 
trouble dqus une 


lou grosshr-cséie gvant. lvent, et'entin Mile Dojoie. de-ne pes l'oublier duus nos prifres et À La Piment A 
raneaise ‘ mai vent, etenfin Mile Fnos savrifiges Journaliers, Elle a'ujmé6 lu eguñé beuucoup: 


+ 


La bangue Roÿale 86: r0 


_ 
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* 
v 


6 


LL 


er 


L'nenmmnmens che memes ee met mme 


Den Elections dans les municipali- 


| PRINCE-ALBERT 


D 


Elections municipales 


Je nomination des eandidats ati 


dastees charges municipales a eu lien 


bohds er de vote se tiendra Jnndi pro- 


CPE LS 


Dee vundidats à Ja mairie sont: 8. ; 


\ebeud ct EF. Xgnewe . 
Lis vandiduts aux ein sièges d'é- 


chauins vueants sont: T, © Davis, FE, : 


L Vauchan. À. MeLean Mathieson, P, 

atou, M. Hueston, EL. D, Davis 

John Howard. Ces denx derniers 
de. candiltats ouvéiers, 

ation financière de In ville 

nnuis eritique, La Banque 1m- 

ac etuee d'avancer de nonvenux 

“dj oaitreiment que sous ]R respon- 

j'te dre citoyens privés et d'autre 

L- purteurs d'obligations refus 

ce nscistance pour aider À tr. 

la crise, Dans ces conditions, 

… venérale favorise un  pro- 

une montipal en dehors de tante 

cucon des porteurs d'obliga- 

‘l'on u décidé de choisir rom. 

au candidats veux qui furent chargés 

.e végocititions AYEC ces derniere: &, 

ie Paul. VU. € Davis, ET. Bagshaw. 

PO W  Mohon, 4, Me Bean Mathieson 

Hi llueston, 


\ 


De cn des métiers et du travail ; 
te, nu pas cru devoir laisser : 


cu acekamation des vinq eandi- 


usés et ia is sur les rates 


4, ts que 
nm ontilats inTiers: 


sabot Hosni, 
Loue mme nnnef Panne mm me 
Les commissaires de l'école 


séparée sont élus par accla- 
mation 


Lu cennnission de l'écale séparée ea- 
à élire lundi quatr 
Ce sont: MM, J. Jarest, 
connssres qui ont-été élus par ac- 
FE, guide et X. 


; raw 


ciao 
DOS Cusprain. Fe 
Perrigutr. : 

Le rirquiome commiséniré. dont le 
teribe continue, est MC. A: Fournier. 


À omm-ccnmmememressd = 

L'evposition annuelle de semences’ 

1 de vouailles anve He les 13 et 14 

décembre, dans l'édifice de publicité. 

cou fes unspices de la Saciété d'Agri- 

vlture, Lu liste des pris est envoyée 

cure demande au secrétaire W, ©. Me 
Dome}. 


Ed 


-‘donneñt ‘plus de Inir en liberté que 
Fe .: réservoir à graisse et contraindre nos. 


| tés rurales du district 


La nomination pour les charges de 
préfets et de consvillers dans les mu- 
nioipnliités rurales de Prinee-\hert et 
fie Huekland est passée presqne inaper- 
leue: un petit nombre de personnes 
seulement étuient présentes. 

D. C. Paul et Richard Dice ont été 
rréélus préfets par neclamation, 

! Dans les deux municipalités, la di- 
vision no 1 seule aura à voter ponr 
élire un conseiller. 


i 
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‘ L'affaire de Steep Creek 


j Depuis V'acrestation des meurtriers 
de James MeKay et du eapornl Mors- 
ley, l'intérêt porté par le publie à cette 
affaire a considérablement diminrié, 
Hi est établi qu'Adolphe Bajoie est 

‘aussi une victime de ln bande, Ger- 
vais ef Carmel rejettent le erime lun 
sur l'autre. 

“Le corps de James MekKar dementr 

toujours introuvable. Un senphan- 
drier a êté à l'œnvre sons lai glace 
pendnnt plusieurs jours et Ses revher- 
ches n'ont amené aueun récultat. 

É 


0 


L’honoreble Motherwell et la 
question de l'élevage en 


liberté 


L'honorable Motherwell, ministre de 
J'Agrieulrure, est venn À Prince-Alberi 
vendredi. pour l'entrevie qu'il avait 


nicipalité rurale de Buekland nu sujet 
de l'élevage en Liberté, Le ministre à 
donné la raison de-la mesure gouver- 
nemeniule. On à cru devoir adopter ce 
qui favarisait le plis Ja régioti prise 
‘en bloc. La partie sud de la provinre. 
est. purticalièrement adaptée À 14 el 


ture dn grain. inndis que la partie 


notd convient mieux pour l'élevage 
des atimans,” Le gonvernement. vent 
que le-nord derienne aussi famenx-par 
ses troupeaux que le sud -par ses 
“eharips de Hé: c'est pourquoi iL'a' dé 


. lerêté l'élevage en. Tiherté jsqu'à 


Yorkton.. L'expérience n° démnntré. 
déclare M. Motherwell, que les Faches 


‘renfermées, 0 
Plusieurs fermiers de le municips- 
Hté, entre autres J. T. Müxwell, se- 


LE PATRIOTE DE 


eee de 7 


Le ministre, en leur répondant, & 
dit que tous les matheun’s qu'ils redou- 
taient. n'étaient pas arrivés nuX Ale 
tres qui avaient l'élevage libre et leur 
seraient également épargnés. 

ne “2 

Toutes les écoles del ville ont 
enfin rouvert leurs portes Inndi. T'as- 
sistnnee est très satisfaisante, étant 
donné que räpiiémie n'est ps entiè- 
rement terminée, 

enquête sur le tragique accident 
d'automobile du 11 novembre, dans 
lequel trouvèrent In mort Joseph et 
Ernest. de ln Gorgendière et J. B, Les- 


lie, n'a pas jeté benucaun de lumière 


icur l'affaire. Le jury à recommandé 


‘ lue des barrières soient placées au 


'passage à niveau de l'avenue centrate 
let. que les trains entrant en ville mar- 
chent. à une vitesse n'excédant pas dix 
milles à l'heure, 

La session criminelle de la cour. 
remise à enuse de l'épidémie, onvrira 
le 7 janvier. lle promet d'être par- 
ticulièrement longue, ave le procès 
d'Affred Roberts, neeusé du meurtre 
de Sadie Muhihill et probablement 
celui des menvtriere de Steep Creek. 


Q 


SHELL RIVER, Sask. 


Notre paroisse a été, elle aussi, vi- 
Sitée par lt eharmante grippe esp- 
Fynole et presque toutes les familles 
unt éprouvé ses vreates étreintes, Des 
familles entières sont devennes simul- 
tanément su proie et nous avons à en- 
registrer une liste, hélas, frop langue 
de ses viefimes. 


muladié, fut la première, ÆElle venait 
de donner Île jour à sou huitième en- 
fant. 
A la mission de Witchekan Lake. ln 
famille Laverture pleure la mort de 
‘denx de ses meinbres: Arthur, père de 
cinq:petits enfants et Ernest. soldat. 
qui lé snivit dans la tombe deux jours 
après. 

“M. l'abbé Perron avait été délégué 
par M. Je Curé malade au tit. pour 
leur porter ses æerniers sacrements. 
Mais quel voyage! Parti en compa- 


gnie de M. T. Dr Nichol, à 10 h. du. 


soir, tout alla -bien pendant 20 milles. 
quand sondain une pierre scélérate cn- 
chée sous les herbes vint défoncer le 


voyageurs à poursuivre leur enemin 


ñ pied: 10 milles à faire par Îa pluie 


H. D. Dauis promise aux contribuables de la mu-; Mme BH. Chrétien, qui relevait de, 
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Iser et prendre nn bnin de pieds peut |pr&te bennceonp à l'élevage 
Agréable, cn se comprend. par le temps |font. des efforts pour augmenter lenrs 
de grippe qui court, , troupenux. ‘ 
Une atitre viétime fnt M. Elzéar | M, Dan Tremblay se bâtit 
Tremblay, qui laisse ponr le pleurer, {muison sur son homestend, 
su jeune épouse et 4 enfants en bas :rier fait crépir la sienne par M, A 
îge. ‘ Girouard. , 
Pendant que tonte ln famille J.] Mme A. Lord n fait baptiser aa 181 
Bouchard était alitée pnr Ja fièvre, enfant, Marie-Juliette. 
lan enfant de 8 ans leur n été enleré 
par la mort. ‘ Ganumond, Jos. Renal Savard, Mari 
Gédéon Pelchat, fils aîné et le sou-|Alita Martin. 
tien de M Ch. Pelchat, succambe Ini| Pour lea mariages, nous nvons à 
‘aussi, après 16 jours de maladie, à entegistrer sentement celui de M, l. 
‘l'âge de 27 ans, [Paut Gaudreau avec Mlle Marie-Anne 
À Debden, trois enfants de M, Ant. [Nadenu: mais, l'élan est donné et on 
Crotenu meurent à quelques jours is'aftend à ce qne plusieurs imitent, 
d'intervalle, à l'âge resprotif de 17,)#4an exemple autour des fêtes, C'est 
12 et 3 ans. nne habitude: après la guerre, nome 


Puis In dernière victime fut Mmeibre de mariages, 
Lacourse, décédée. à l'âge de 25 ans, 
laissant trois jeunes enfants à son | 
époux bien affligé. \joutons à cette 
liste déjà téop-loñigue. les enfants de | 
M. Landry, $ abs, Jos. loitre, 2 ans et : 
os. Belair, © ans. A toutes ces famil- 
les si cruellement éprouvées, nons of- 
.frons ei nos: sincère condolénnees, : 
: Lu crise semble se calmer, Seule 
Mlle Eugénie Orieux est encore dange- ; 
reusement malaile des suites de la fiè- 
vre, Parmi les pitis malades de cette 
‘épidémie, citons Mme Louis Labrec- 
que, M. Lanchamfield. M. Jos. Larou- 
che. Mile M. Croteau qui furent bien 
ébranlés. Tous sont en bonne voie 
de guérison, À tous ceux-là et à tous! 
les. autres malades de In paraisse, 
trop nombreux pôur les nommer tous 
nous souhaitons: un prompt réta- 
blissement. 
| Notre bazar, | foreément retardé, Legouffe. 
s'ouvrira Je 8, le 11 et le 15 décembre. M. Henri Bouchard est en promena- 
Nous osons espérer que personne n'en lhez M. O0. Godin. 
sera absent pour muladie. Nous in-| 1, grippe & fait jusqu'à présent 
vitons anssi nos vrais amis des places 22 victimes c'est -ù-dir ND 
environnantes. Ne craignez pas ll, ds ñ-dire qu'il x a eu 

: k . F 122 décès, presque tous des hñcherons, 

petite couche:de neige ae arrête les| _on signale déjà plusieurs élans 
chauffeurs novices; les vétérans de ll chevreuilé d'abattus à In chasse | 
roue ny trouveront «qiiun nouveau | AT, O0. Godin est en train de faire 
genre de sport. Soye tous les bien-?., provision de bois pour l'hiver, 
venus, 
| TLes.battages sont finis chez nous. 
Une gdpuzaine de machines ont ronflé 
tout, Vantomne. Le rendement et 


M, Pai- 


0 


._ ST. LOUIS, Sask. 


M. AV, A. Boucher, de Hoey, n été 
réélu par acelamation préfet de la 
municipalité rurale de Saint-Louis. 
C'est son troisième terme, 

Les conseillers ont également été 
élus par acelamation, Ce sont: WI. 
Johnson, JF, BR. Legault, R. Giareau, 
Ed, Nichelson, T. Lefaivre, TJ. M, Ron- 
je 


l 


ep 
BIG RIVER, Sask. 


—Monsieur M. Olisier de Blaine 
Lake vient d'épouser Mie Alice Bou 
chard, de Debden, Hs sont venus faire 
une visite à Big liver en venant re- 
conduire la fille d'honneur Mile P. 


nn ——— 


MO ARTRE, Sask. 


“hong de 15 À; 30: minots à l'acre dan&| , Nous apprenons avec plaisir que l'é- 
le blé. Nos fermiers l'échangent an ‘pidémie de grippe diminue rapidement. 
plus vite pour. du bel argent à la str- lici et que l'hôprraf sera bientôt fer. 
tion de Debden. C'est une bonne an- mé, 

née. on peut le dire, pour la majorité. | —Le Rév. A. lerviault, est 
Quelques-uns cependant dont les ter- parti pour Régina pour se reposer et 
Has ont souffert par suitre un fraitemenr pour sa santé, 


curé, 


rains sont plu 


eréinire-trésornier che la crèmerie de froide et le vent !...Puis, le plus char- 
Henribourg, d. €. Kidman ef P. Collée mant, ce Fat le passage de Ia grande 
ont fait valoir leurs raisons en faveur Rivière, 
du maintien du sytême actuel du rè- Ja fin de novembre, les bords, déjà. 
en étaient glacés, TI fallut se déchaus- 


A deux heures du matin, à, 


la gelée de juillet,” 

Ti s'est vendn hean-onp d'animanx 
Î , 
&ras cet automne, plusieurs chars sant 


u # 
i Nous espérons son prompt retour. 

| —L'abhé À. Rioux est de passage 
jici et à cette occasion à assisté à l'ac- 


À vegge c6 tous lent 


et tour l'est terminée ef a 


] 


Ont. êté bar-| 


tisés aussi en novembre: Jas.-Paul rie, 
«- pour un magnifique tronpenu de jeu- 


nn a. re 


‘ancienne, 
M. Ernest Haulleu n nfermé uné 


ne belle ldemi section à M. Osins Hamelin. 


M, Omer Coupnl n anssi loué à MM. 


.‘Tlormidns et René Lapierre. , 


M. entr Rourdenr à vendu sa 


e:iterre à M. André Ferraton. 


M. Amédé Port, marchand de Mu- 
a nusst Msposé de son nomestead 


nes chevaux. 


rechute d’inflnenza qui 


Jos. Tiffime est remis d'une 
l'a conduit 


—M. 


|près de la mort. 


RE 


me 


200 à 


ne eme 


Le CNR. «a enfin décidé d'agran- 


dir l’enclos au bétail pour expédition, 
demandé à conne ee l'ungmentation 
tonjours croissante de l'élevage du hé- 
tail ici, 


Ou 


RADVILLE, Sask., 


me 
Nous avons le sif regret d'annoncer 
la mort de Mme Alma Dumouchel, 


décédée après douze jours de maladie, 
des suites de l'infiuenza dégénérée en 
pneumonie. La défunte était âgée de | 
46 ans et était Den connue dans le; 


3 


district pour son dévouement à toutes 


les œuvres de churité, Elle Juisse quu- plémentaire 


tre fils et denx filles, auxquels nous | 
À  pout' 


présentons nos P'OSPECTUCMeES *FImpr | 
thies. 


Q——— 
Situation tendue entre le Chili! 
et le Pérou 


A la suite de manifestations an- 
tipérütiennes dans une ville du 
Chili, des difficultés nssez acrieu- 
ses se sont élevées entre les gouver- 
nements du Chili et du Pérou. 

Les relations diplomatiques sont 
rompues, mais on he croif pas que 
la guerre sorn déclarée. 


Jolies cartes de Noël et du 
Jour de l'An avec texte fran- 
çais. 
J. PP. DAOUST 
IMPRIMEUR ET LIBRATRE 
= 65, RUE DE LA RIVIÈRE OUEST -— 
PRINCE ALBERT, SASK. 


AVIS 
L'assemblée annuelle de l'Ecole Sé- 


parée de Prince-Albert aura lieu jeudi 
le 3 déeembre à S heures du soir. Le 


museraneneneesmanen "2 
se men ame à co 


n démolissement de be 0e NL LR EU 


Elle leur 


plaira à tous 


VOTRE PHOTOGRAPHIE 
À NOEL 


City Art Studio 


NOUVEL gbirice MANVILI F 


Entrée aur la 108me rie 
Heures: 9 a.m. à 9 pin. 


Se 
FÉPFEEEEETEE 


me, 


PETITES ANNONCES 


. 

Vingt-cinq mots ou moins, 25 
sous. Un sou par mot sup. 
' Quatre insertion 
le prix detrois. La copie 
devra être écrite très lisibie. 


ment et être accompagnée du 


. ’ 

prix de l’annonce, 
ne nnennnaenan eue 
A VENDRE. Dans Le 4jllu de Man 

colin, un lot avec maison 1 

S'adresser à Mme 4 ACT a 


Quest, PRINCE-ALBERT. San 


Pertrie 


D de on 
DE FAMILLE - Mar 

ge, Baptème, Première Canne 
Cest le livre d'or de Ia Faille, (| 
est destiné à consommer Jus à ne ii 
| pêre et de In mère ef des enfants Ps 
[la famille, avec les dates de tons Je 
lévénements de Jeur vie chrétienne 
[one beau livre et combien prévient 
pour une famille qui en aura rem 
les pages; chacun voudra l'asoir ot 
le conserver, Ne tardez pas à von lu 
procurer: ntiressez-vous à l'utieur, M 
l'abbé 1, P. Chouinard, ere, Saint 
| Paui de Ja Croix, Témisconma. Uué. 
iPrix: 10 sans l’exemplaire, eu 1 
cent. nf 
} me 
| 

| _ Nous avons à vendre, dans le distriet 
ide Gravelbourg, dans un  rason de 
quinze milles de Ja ville, environ vingt. 
cinq demi sections au pris de sing 
cinq à soixante.einq dollars J'avre, 
Une nouvelle église eatholique an 
coût: de $96.000 est en construetion st 
un nouveau convent de 125.000 est 


SOUVENIR 


ruppart détaillé des opérations de 


l'année éroulée + sert Tu. & 
JULES CASO \. Saskatchewan, Pour détans Cadres 
ES OS ii \IN .. jaer à I JS. FORCIER. agent d'in. 
Secrétaire [ples, GRAVELHOURG, Susk, BE 


onvert le 1er septembre. Gravelbourx 
est le centre canadien francais de hi 


glemént sur les armimanx partis de In station. Notre pars se jeeptation de notre nouvelle église qui 


Stock de 


() É 
Yi 2, ere ver Laine 


“ 


ago ; Lo 
re CRETE ERPPROEE 


————— 


Souliers à l'huile peur 
hommes 


Prix régulier $5.50 
Vendus . 82.75 


mt 


Mocassins en orignal pour 
hommes 


Prix régulier 83.75 
Vendus $2.95 


Casquettes d'hiver doublées 
en fourrure 


Prix régulier $1.50 
Vendues SSc. 


Sous-vêtement doublés en 
laine toison épaisse 


Prix régulier $4.50 Prix régulier 81.25 
Vendues $3.29. Vendus 9 


Vestes Makinaw en laine 


Prix régulier $10.50 
Vendues $ 7.775 


Chemises Mackinaw tout 


Gros souliers de feutre 
pour hommes 


Prix régulier $4.25 
Vendus $S3.29 


Grosses claques mocassins, 
bords roulés 


Prix régulier $1.75 
Vendues $1.29 


La vente commence 
jeudi le 5 décembre 
à 9 h. a. m. 


en 


Nous les aurons grace au bon marché 
EE SEE) 


MANTEAUX EN 
DRAP POUR 
DAMES 


Nous devons avoir $15.000 en une semaine 
a 


EPICERIES 
RIZ RAISINS 


Sous-vêtements de da- 
mes doublés en toison 


Poudre à pâte 
“Gold Standard” 
1 livre.......... 23c 
213 livres....... 46c 


| Nous avons un commis de 
langue française dans la per- 
sonne de M. Emile Fournier 


CORNICHONS 


Réoulier 


ns ess 


Gilets seulement... 59c 


régulier 1215c à 15e la Ib Excellente qualité pour ] Vendus 30c 
. Lo  . 5 livres......... 98c verts Régulior 81,25 _ 
Vendu........,.. 9c Noël, Quantité limitée, 
ES Dernière mode — Bonne 


Le paquet......10c 
Chandails de Dames 


coupe — Splendide habil 


TOMATES 
Grande boîte à 300 la hoîte 
Vendu.......... 19c 


uns, bleus, 


SAVONS LENOX 
5 barres. . .. 24c 


ss. 


PRINCE ALBERT TRADING Compagnie """"" 


Angle de l’Avenue Centrale et de la rue de la Rivière Mme B. Lennis, prop.  Vendus....... $3.95 Vendus... $1450 
mo 


2... 


LE PATRIOTE. DE L'OUESTMERCREDI 4 DECEMBRE 1918 


a 


us psg TT TT RES T ns - . _ 
TT ÉV ANGILE mms u a LP ET À 
pme 
ni EN FAMIL 
e da 
j'Avent ; 
8. Mathieu, : ne ° LL 

ex re temps-là, Jens-Bape œuvres , Le bien de tot par PT LE FOYER 
tt porter te she-Christ, et il lui Veffort de chacun $ À 1 est là que se rythme 
et de ses disciples pour ui JR e cœur d'un peuple Ê 


2 a A 2 A ED AN OH LLC LE © 


nondit: Allez rapporter D 1], avait fait. | Ë 
Leur répondit: ce . ; , ° ° ” ES 

ae que 1008 avez can vole nt,| Quelquesuns la plaignirent, di. l I a I e MÈRES 
ei 1° jJes & . , 
qe sous MEZ VE Jes 1épreux sont |SANb: . . n ca l a a ,., 
en norebenb PES morts | ‘ile ne trouvera jamais un Le rôle des mères dans la for. 

| ds entendent, nation du e de } : 

D nérise MS SO vangile est annoncé [mari avec une charge pareille.” = . . :] an Cœur e leur fils n'est. 
piscine u heureux celui qui ne! Mais tous pensaient: UN des plus précieux rapitonx que nous ayons chacun à exploiter pape infini C'est, en effet, dans 

ress et heure : , , , . , âme e ère ertai 

on Penn point à mon tb | “Elle portera bonheur au vil- pour faire produire à nos vies leur macimwm 1e rendement et \$:] Fseur Mere que certains 
en retournnient, JÉSUS 86 3 1 , ils ont été puiser le secret des qua- 
RSS ie de Jean, ef dit su peuple 3 Be rv lex parer d’une noble beauté, c'est le temps lités qui ont fait d'eux des hommes 
HN LL 2 nt ans le ! , . ‘y . : 1 DS Dre 
ques von SDS F9 le vent? Mais en- Cependant, ch dnancti Il n’est guère de fonds, néanmoins, que l'on né dilapide avec plus de de oir, des hommes d'action, 
LIMUNEN Rae ‘allés voir? un hom-|, LOPENTANt, Chaque dimanche, d'insouciance des hommes exemplaires quelque 
jure prete OU Fe Vous saurez que |à la sortie de la grand’messe, Pier- AnCe. | , fois Aux heures colennelles, ces 
me NU apillent de 1 sorte sont re Le Gall, le riche fermier do Ke- Combien. sont-ils qui répéteraient, d’un coeur sincère et fort, avec mêmes hommus, fuvscnt-ils deve- 
ax qui SE êtes-  arré tai . OT en ellards à * à 
ous je palis es re néte? Out, je ranier, s'arrétait sous le porche | le grand ('anndien Panl-Emile Lamarche, qui vient de mourir: “1 jus des vieillards à ‘ettr tour, se 
É CAT f . û . , . . , L ie , .i A k » Av A 
de sure. pus qu'en prophète, | jusqu'au passage de Mario... Puis, ve franaitier! c'est-à-dire, c’est être, comimé il en a donné fui. [1e FOUVETeNt en tas pour évoquer 
gts De ET 


il la suivait du regard, soutenant! , ., . NP | ee ; - [le souvenir der mères hien-aimées 
je vieux tout lo long du chemin l'Ême l’eremple, le serviteur intéressé et coneciencieus jusqu'a sacri- auxquelles ils doivens le meilleur 


creux qui conduisait à sn chanmiè. |fîce de «a tâche providentielle; c'est développer sané Cessr sun esprit et |l’eux-mêmes, 


“il ent écrit: J'envole 
qni vont pré- 


n or 
parer fi \® , s , e ; : pu _ 
ner à Jésus“Btes- [Te h son coeur, c’est vouloir grandir toujours dans l'énergie de l'effort et la 0—- 
, e C7 & 6 +» , +. , #* + , . , . : L] [2 
1 nee me et ésus, en tépon- |. er ait con In en beauté des perfectionnements acquis? Les bienfaits 
aus À IST. , ” : où € ! Né n " À HICUIG, 1] A ñ , , A ' 
nl qi l'était réritablement 4 pe songenit: 1e Nos âmes anémiées, nos volontés molles s'endormr nf plutôt dans . de la douleur 


dns RONr HrEUTER sen notes, qui 
pren voue Fils de Dieu, | 

jus aussi, HE nous demande: 
DPRETTLE chrétien ®" il faut poutoir 

| art “etrement que par des paro- 
D Joue faut te seulement affirmer 
. ous SORTE chrétiens, 1 faut te 
nr cl nous Le prauvterons par 
De actes de chrétiens. e'est-à-dire par 
ao clé toitiours nlus complète à 
door dr disciples de Jésus- 


“C'est une femme comm la |{l'inertie et lu routine, Elles n'aspirent qu'à l’engourdisse ment déli- TT 
os #21. soit La A . à A , . . , ; 17-V Î U 
pétite qu’il fandrait ici... Je sais |cioux peut-être, mais fatal, de l'inaction. Les jours, les heures en gé. | Comprenez-vous maintenant le 


que je ne manquerai pas d'être | oujant roul des paillettes d'or. mille occasions [75 Éd et la vérité profonde de 
quéri par les filles des gros culti- lent dans leurs flots des paillettes d'or: reasions |ces trois mots que le monde enten- 


” dd s) jp à CD ) e ; ) 1 Ni à ; ° { i H 
vateurs et des conimercants du [7 2%7ichir notre via morale, de faire le bien; nos yeur appesantis ou’ \dait avec stupeur, il v a deux mille 
+ ‘ « , 7, Û = A A 5 . L , Û , 
bourg... Mais la mère, on la dé-{distraits ne les apercoivent même ps. Lt ans, et qui ont révolutionné |: 


, : 5, atpas AT: - _ + 
laisserait. Je pense surtout à tant de jeunes filles qui ne savent rien faire terre: “Bienheureux ceux qui 


Un jour, il se tint sur le chemin |, . 52 ds , pleurent”? 
de Marie, comme elle revenait du |2%attendre, de leur sortiè du couvent ow de l'école à lur mariage, Quarante siècles avaient répété: 


trayail: “baillant” ces belles années nu les éparpillant à toutes li frivolités,  |La douleur, voilà l'ennemi. Un 
ê ; 24: ; , . Zn ! Î ù F C 
Marie Gnennee, fitil, voulez- Bt, pourtant, comme ces années seraient fécondes, sans vesser d’être | Dieu seul, changeant le sens des 


En » . ‘ . 
vouk-être nina femme” . . à ‘ re termes, pouvait dire: La douleur 
. douces, comme e tent plus radieuses elles étute lsocrs Ê ’ 
Mais elle, toute enrprise, de ré- es, comme elles seraient plus radieuses même, si ellrs étaient em- luoilà l'ami. 


pliquer : ployées à préparer l'avenir en utilisant mieux le -préxent! “Toute | Comprener-vous maintenant ces 
“Je ne me marierni pas. je ne [leristence d'une femme, écrivait un célèbre éducateur, 1 bonheur [Paroles enthousiastes et enflma- 
: on un mi os . ; | | Se : J 
puis quitter le vieux. quelle attirer sur.elle et qu'elle répandra autour d'elle, oui, an vie Mes qui ont jailli du cœur des 


—{Ce n’est point votre père nË . pe saints en face de la souffrance? .. 
: e.  [mèême, celle de son t celle de ses r : ro ne Li 
Dieu me l'a envoyé, ét je l'ai € de son mari rt celle de ses enfants, sont en germe dans ces Saint André s’extasiait de ioie à 


pris. années bénies que sont vos années de jeunes filles, él‘ d’où peuvent sur. [la vue de cette croix, instrnment 

—Je le prendrait ansi et vous |", à votre gré, la ruine ou le salut d'une maison, dés splendeur ou des {e son supnlice, et ne savait quels 

prendrez ma mère. fléaux.” . A HT noms de tendresse «lui adresser: 

… , . “0 croix délicieuse après laquelle 

On ng songe guère à cette responsabilité; autrement se rantonne- Jai soupiré si ardemment, quel 

rail-on si obstinément:dans son égoïsme ou sa coguetterir?  Perdrait. [bonheur de t’arroser de mon sang 
on sans remords tant de moments précieux qui pourraient servir, par | À mourir entre tes brasl...” 


. Ars s « , . , Saint Paul n'avait que du dé- 
des lectures plus sérieuses, à agrandir le domaine de: son intelligence; dain pour les ioissances de la ter- 


par le dévouement. à fortifier son âme; par le tri@il, à s'initier aux ire et ne voulait se glorifier que 
devoirs dé demain? : dans la croix du Christ Jésus, 
Lo oe y . : , FN Lo Pénvinite ff 
Et puis, elles sont si courtes, les heures de nolrejourn'e terrestre! Sainte Thérèse wécriait: “On 


à va . k « souffrir ou mourir.” 
€ TOUS q sg * = » À à CE l , 
Hétons-nons d'être utiles: hâtons. nous Cêtre bonë Sainte Madeleine de Pazzi, ren- 


à j ° Q . ‘Li, dict Ë 
AxNEgTE Barr AMANT jehérissant encore, disait: ‘“‘Souffrir 


mm mn motte ct ne pas mourir.” . . 
D Li == Saint Jean de la Croix deman- 
peau, rapprochent les ehaira. eb cion:- 


quest me. <. … jdait, en plua.de la douleur, à être 
trisent complètement et promptement Petites questions méprisé pour le nom de soû Dieu. 
la blessure, 


- de $avoir- pivrel . Saint François Xavier, an mi- 

Ces remèdes sont simples et peu ae fees . [lieu de ses fatigues et de ses énreu- 
coûteux. Essayez-les, Une jeune. . jves sans nombre, n'avait qu'un 
Rnumes, influcnea. — Voulez-vous |, UNE Jeunp-fille doit-elle tendre Lot sur les lèvres, “Amplis À n- 
prévenir et même guérir rhumes et la main la prenière à une fermmo plius: Encore, encore." Ce n’est 
influenze®  Resfirez le grand air PU âgée Qu'elle, où qui lui lipas assez, Ô mon Dieu, envoyez- 


TR RER ET re omenû if fait froid. L'air libre Pen socialement? moi, je.vous en prie, de houvelles 
LA BONNE | franco” 


} est toujours fortifiant, tandis que . Fendre. la main est une marque 'SOUIE 1068.” 


PUR 


the 
rt 


La petite L 
au vieux 


Ï 

Marie Cnennoc pleuraif, 
Qu grandpère était Mort... 
se trouvait sonle au monde... 
Elle m'avait pas eu le courage 
dereter duns leur chaumière, et 
disait partie, ce matin-là, sur la 
rate le la ville, 
Chonin faisint, elle rencontra 
URL HIPUX PHtiV re, tout cassé, ap- 
ave ar un bâton, 
Le vieux puuvre lui demarrda: 
“vous ti morceau de pain 
pour moi?” 
Elle répondit: 
“fai tont mot pain pour vous 
de ne quis manger, tant “Pat dé 
prne!…." 
Et le eux, de reprendre douce- 
nent: 

"Voir peine, difesla: cela me 
hansers de le mienne. . .* 

Mais elle ne put... Kf, comme 
ll cuinmenentt: 

“Mon vrnnlpère est mort! .? 
Lt on larmes, . 

Le es joiunait Jes mans en 
L'esandant: 
Perdre ss anciens, murmura- 
hot etre une douce pei- 


pouremrnmemmnry recemment) 


v 
Le mariage se fit, et Marie vint 
habiter Keranter. 

Elle v mène une vie de labeur 
ct de joie, soignant le vieux et la 
paralvtique, avec les benux enfants 
que Dieu lui a donnés. 

Mais le miracle de sa vie, c'est 
le contentement de chacun. 

La jalousie n'4 point passé ln 
porte. 

Le vieux se croit plus aimé, lu 
vieille s'estime plus choyée, . , Et, 
de vrai, à la voir courir de l’un à 
Tâutie âvec des yenx si gais et des 
doigts si habiles, puis’ -bércer les 
poupons, en aidant son mari, c'est 
à croire que Marie préfère tous 
ceux qu’elle aime. 

Comtesse de Couvicre 


+ 


l'air confiné des appartements calfen- de sympäthie “condescendante. "| Saint François de Sales, dans 


Êl # A 
MEÉNAGÈRE Jérés ne vant rien. Une ceuse de henn- iCe defnier mot dit asz que ce'son langage plein de saveur, di- 
coup de maladies, c’est la détestable Mouvement ne peut être fuit ni de sait: “Aïmons bien nos croix; car 


É 
il |ihobitude de vivre et de dormir dana Personne plus jeune à personne celles sont foutes d’or.” 
ro || . s ns. A en 2 ’ : Le 
‘des pièces, dont l'air n'est jamats re PIns âgée, #il s'agit d’égaux socia- | Et dans an autre passage de ses 


4 


nouvelé. : N'oublions pas .que l'air lement, ni d'infériour à anpérieur, ‘écrits, nous trouvons cette remar- 

Le foyer froid est totrjours parfaitement sain, | Donc une jeune fille pourra que si fine et si charmante: Vanne 
—— tandis que l’air.chaud, vicié par la tendre la main à une vicille do- ne savez pas de’ quoi les anges 

Le foyer c'est l'endroit où le respiration ou les efhalaisons dela  mestique, à: De personrie de con- nous portent envie, certes de nulle 
cœur éprouve le plus de joie. ibean, est excessirement dangereux.  'dition moindre que la sienne et autre chose que de ce que nous 
Le foyer «’est l'école où l'on ap- | o qwelle veut rapprocher d'elle par pouvons souffrèr pour Dicu, tan is 
prend à supporter. . Î . ve geste sympathique, ‘mais n'agi- qu'ils n'ont, eux jamais souffert 
Le foyer est la meilleure êcole RECETTES A point, de mème vis-à-vis d'une pour Lui.” Le jen IOTFEUX curé 
pour faire des hommes et deg fem- personne de son monde plus figée ,d'Ars disait: “Qu'il fait bon mou- 


Li petite S'tant dressée, il ajou- 
à 

CE Sep aller en étant retenu, 
élu... Mai être rejeté, voi- 
re pure,  ? ‘ 
le ne cela pas compren- 
( eontinn: tt à 
Eraces choses qu'on ne dit 


nl quan arde. : Vous mes sincères. COTELETTES DE PORC ET pom-'qu'elle, Elle prendra la main rir quand on a vécu sur lu croix. 
x A re test parti, d'est l'or- | Le foyer c’est la bénédiction de MES FRILES : qu'on lui tendra, mais le premier [Lorsque viendra le jour du juge 
\ " PI TAUATS des enfants. ° Disn au enre humain, la sauve Assaisonnez les côtelettes de sel, geste. ne viendra pas delle, ment nous serons heureux 4e moe 


rate que je durais trop. . malheurs, fiers de nos humilin- 


Msn La a Liege “. laarde de l'humanité, , [poivre et sauge en poudre; roulez-les | À remarquer qué si; par défaut [M È iftces l” 
dede vie His pout, faire |" Le foyer c’est le meilleur abri |dans des miettes de pain, et santez 20 d'usage, une personne. inférieure à tons fi riches dle nos erriieal 
te du berceau à la tombe. minutes ou jusqu'à cuisson. Déposez- elle où plus jeune fui tend la], Enfin, note B Ts 


Ft je croyais ne pas faire un dans sa superbe | raison frere 
Me chanin,,, En me couchant, 
Mr, sir le bord de la route, 


il denaré à Dieu de re pas me 
all, | : Pas 


Le foyer est un lieu où l'amour [les sur un plat chaud; faites brunir main, elle ne devra pas refuser ln ; ; , ne. 
lest le maître et le bonheur l'invité lune partie de la sauce. Pelez des sienne. Ce sernit manquer de de Henaiette q Analéers 8 e 
le plus important. pommes, tranchez-les en rondelles de | act, c'est-à-dire de cœur, car l'un mit: D Ÿ faite cine? Non 
, k Æ foyer est une corporation (2-5 de pouce d'épaisseur, enlevez le ét si intimement lié à. Fautre qu'il [auoi? De lavoir d re Voir faite 
ourtant, ce matin, le[qont les actions préférentielles cœur et faites brunir dans le gras de ‘est bien difficile de les séparer. Messieurs: mais dela 


ant pue qui 
Un] bic * A : s 
Lu Ne Le foyer c'est l'endroit où leur les côteléttes et arrängez les ron- 


“( monde bonheur, la santé, l'harmonie. le {ñelles de pommes autour, 
br. UE Ue COMPTEN- lsententement, la paix, ct le ciel FLAN AUX FRUITS Un horime ne devant “inmais” 
Eiouit eue: EH lngent tous ensemble. Rangez sur un plat, tour à-tour, un : J 


ME ? : à la fem- lit de vie ë ‘tendre la main le premier à une| D pre contact est parfois ane 
Le foyer c’est le lieu o Hé de vieux biscuits ef de tranches de fernine, que celle-ei soit jeune ou| !” simp 


* 0 


Une jeune fille doit-elle tendre 


Faut epoiys \ is & ‘ 
is” re que cela doit être me.s0 dévoue, où l'Homme exerce bananes, de pêches on de poires en âgée, il devient évident que lors- 
Files Sépartrent, snivant ich. son génie industrieux. QU 168 El- |conserve on de fraises fraîcher, .et ver ‘que s’échange ce geste sympathi- 
M 4 too -Stivante A fants pratiquent le respect. , sez dessus du ‘flan bouilli og du flan ue, linitiaiive appartient à la grande flamme. ; | 
| IT - Le foyer c’est un abri nécessaire, Ja chocélat, CA ffemra e. Quant à Ptminer l'op- *k x + 

je 2 fefrteble cf mat pour he vil man av oéonar à  oranf an ue ét dci 

FL a nn ancien qui manque de ; notre jeunesse, il-ne nous|. ! chopine de lait boulllant, 3% euil- à distance. Il y a des milieux 
Ce il + em avait un de on otre Jei ñ mbre bienfni- lerées à table de’chodglat râpé, % tas- tres collet-monté où les témoienn- 
Me Les autres, Pont qe, Le RReTR PER OO us se de lait, 1 %- puillerée à table de ges extérieurs saut très rares; il en 
ES potte ne H 46 8. Isante quand nous serons vienx- fécule de maïs, Y% tasse de sucre, % ‘est d’autres où ils sont aibondants 


raison, ,, Pour : , ë RES 
.. Je carderars Te Lor CHRSTERFIREN cuillerée à thé de vanille, Mélangez au point de tomber dans l’insign l- 

:" " . 14 2 , 
s" fiance et le banalité. Le mieux à 


lopeix le chocolat, la, fécyle .et le sucre, et À SA : î A 
de on erandepère, du PETITS _ CONSEILS ujoutes 1è lait frotd en gitant. Ajou- | hire, pour toutes ces petites ch: 


ce ebronse chemin et raiot . reau.Se [ter ce mélange an lait bouillant, et ! aiscries de formules, est d'appré 
io vin et rejoi-|..Contre le rhume de cerreau.—$e ge * : ou où QUE 
lt le Vieille, Le placer au-dessus d'un vase' contenant |euisez 15 minutes an baiñ-marie, œer le milieu où l'on se trouve, et 
Assaisonnez à Va vanille, et versez d'agir de façon ni int le cho- 
chocs, ditetle: dè illerée d'alcool eamphré. [dans des tasses ou verres, refroidi,  |quer, Ce ne sant n Journaux 
ot 1e: 8 qualjeté une cuillerée d'alco p À he , ee nt 
» UE past, jui compris, ‘Se couvrir la tête d'une serviette. et  MACARONT AU FROMA GE ni les traités de jar vel qui 
Re Venir chez moi, vous [sspirer fortement la vapeur. Faites boutlltr 4 de lfÿre de mage |Sont bons à const Fonte do im vie 
A seul of je serai conten- | Dartres,—tŒles sont difficiles à [roni cassé danë 8 Ghopines d'egu salé, quot les ang ne Rn de Sicre Un 
Ù ‘ ; : légu- |pendpnt 90 minutes; versez. dans une FAUOUUIENNe € DRE ve 
. guérir sans un régime sévère: légu- pendant ; ' » aix sans heurter pérsônne. 
… M k . 


Aimer pour ceux qui haïssent, aouf- 
\frir pour ceun qu jouissent, se don- 


iner pour ceus qui 48 féservent, 
+ 


La vie est une écote où om paie plus 


quon n'apprent. Li 
+ + * 


Ed 


ul. To 
di ++ # : 


Le soupe ,-d'est da présence, dans: 
l'absence, 1 -nârels 


Je à 
1 


_@añs: le silence, 
cest le fetour sans Jin d'u DonReur | 


poussé auquel le coeur done Panmor- | 
tniité. 


x 


LACORDAIRE. | 


l lu vue min Dr mes verts, fruits, peu de viande, Pa psp verres äe | a sa fra de 1e ï Bi 
S hénir | ei sde (Pa s À: 1 
nu méme, elle rouvrit 1e lanuros épledes PE dorages ‘à eo eus Souchede fromage répé| Une. jéune fille abligée de se| . Toutes les correspondances 
“ éoncernant cette page doivent | 
être adressées à 
‘Mlle Annette Saint-Amant 
Le Patriote de l'Ouest, 


Prince-Albert, Sask 


1e de nn ent Un  'Éeir Fo et TR no E à : A 

à. ns h logis: le panvre ÿ en- {sayvonneuse produisent parfois de bans dans une -tourêl ; ère énduite dé heurte snommer at téléphoi 4 doit-elle fai- 

à toi 1 “a Vie de travail, :, leffote.. … : Jénis in. de madhront, ft vef na précédér son noômi:48 Mademoi- 
Hi revint, "|. Contre les coupires et les. éporohu* |moitié de ‘ln suce. “Répétez l'ophpa | PS Rue 


Vin, el] I | Îres.—Prendre plusieurs feuilles très tion et couvrez je toute miettes" fines lle? ” É 
Te acheva de grandir, [propres de géranlum qu'on écrase un 


: - 
* S + * 


: ponotnéés de “béurre. * Patton cuire . Oui, à moins qu} se s'aisee 
PE “a petite au |peu sur un linge et qu'on applique aur [d'un Dean jaune, sur flamme moyen- :d'un supérieur ou de quelqu un 
“eat him ee qu'el- [la plaie. Ces feuilles sattncliurs À a ne, _KHËT avec qui on sait très intime. 


E 
leu,” 


alt Si Lu ut un ‘ 3 à ” 
et le et les oiseñux Ont |sont les enfants contents, la lèchefrite, Versez la sauce brunie | + reine malheureuse. | 


“1 


| 


a 
= ie Coin des Enfants E 


en 


TOR 
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L'écolier, l'abeille et l'absinthe 


ans en ee 


anne mamans um 


ae 


TT 


Que fuisaistu done sur ectte planter” 
Disail un évolier paresseur et mutin 
À louvrière diligente Lt 
Qui butinait de grand matin. 
Da nul, TV pensextu? quoi, du miel 
—Sans doute, — Ah! pour le roup c'est sé moi 
De ton rare talent, à te parler sans feinie, 
Tu jais, mn chère, un sot emploi, 
— Ainsi l'âge de l'ignorance 
Toujours juge à tort, à travers! 
Quand mon utile préioyance : 
De cette plante aux sucs ainers 
Tire un micl ausei doux que celui de la rosé; 
Da travail, mon ami, c'est la mélamorphoses: 
Mets à profit, érois-moi, la leçdh d'aujourd'ha 
Pour le trop paresseuse enfance. © 
L'absinthe est la peine et l'ennui 
Qu'un long travail traîne après Mis. 
Le miel, c'eat le doux fruit que produit lu srience, 
. Naupr. 


Los ea 
1" 
PE 
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- 


' 


le temps, je travaillais toujour. 1 
Chez nous ne vais pas À lécole de ce temp 1 
Notre école est fermée à eanse ile ! 
———— grippe espagnole. J'ai bien ir 
qu'elle recommence, 


Notre maison est (oute blanche. | +4 petite correspondante 


Les volets et le tait sont verts, et Cordule RonTRIER (11 nn à 
dans la cour les pigeons blancs vol- 

tigent, En avant, il y a un par- ' ; 
terre où roses, jaamins, pâqueret- Billimnn, Sas. 


{es, lilas, anémones, œillets, pivoi- [Chère Demoiselle, 

nes et pensées, tout en nous grisant Depuis longtemps je Aésirais ver. 
de leurs parfums, charment N08 | écrire, mais ce n'est qu'anjourd'h 
veux. 11 fait bon d'y vivre car lelque je me décide 
bonheur est un hôte assidu où rè- | ne vus à lé 

100 L . int 1 D; SSLC1 où T£-| Je ne vais pas encore à l'école. nu: 
gne la domi & de Dieu. À 1 MC | j'apprends à lire et & écrire à lai mu 
rieur domine une simplicité de/son. Je vais avoir 18 ans au mois di 
bon goût, embellie par la chère févrfer, Nous avons une belle évui 
présence de notre mère: son doux de ‘hâfie cet 616 et nous allons asc 
regard et son sourire affectueux Jui de ln classe au printemps prochain 
gerer joues Les CŒUTs. Le grucifix (Nous sommes à deux milles de l'éval 
qui préside au 10yer est l’Ami des J'ai trois petits neveux et-deux prit. 
jours sombres ; mais plus SOUVENt | nièces qui iront ausai, Je suis bin 
le grâce ineffable du Christ inondle | contente: que. vohs soÿez assez hors 
uotré vie de ‘Son. amour et dé Sa ide réserver qu. petit: coin pour les eu 


bonté. 7. + Ftunte.dans le -Pétrigte.> 
, Enfants, qui grandissez sous le! Votre petité aile 
ciel canadien, portez toujours en}: .:Georgine Monesün (12 ans) 
votre cœur le sure de votre mè-} un. 
re, le souvenir du É et ce TT 


Cordule Rourrer (14 ans). . Chère: Demoisqlle, 7." 


{| Nous recevons le Pibdote chaqne 


Qt Paul-des-Métis, Alta. semaine, Joie beatiéégp à lim 1) 
| nage En Famille et it le “Coin 


.des-enfants”: Ayant ‘pi constater le 
-néMMibré. de vos. petits wmis, j'ai désir 
spmét dusst, eh. vous écrivant 
« 7 siné lettre qui je crée bien, vons fers 

Pierre est orgueilleux, Et de Rp Tarsre qué vous nerueille 
quai, je vous prie? De la jôlie je dans le “Côin des enfants” ce nou 
xét mme À © 

É cat ÿ LU: ver -cêtte année Fin 
imensif + des champs de grains dans li 
se “praitié. qui: sont autragique-ceus de li 
‘provinee de Quéher, Fai quitté Qui- 
so” Phiver pour venir demeurer à 
‘ Wtow Rapth nvéc. 1 113 oûcle ot mi 
CT 
“ L'épidémie qui. d-fait, tait de virti- 
mes. ün | | aréout dis: Je Canada, 
sest fait sentir ausst & Willow Bunch. 
L'église.ét 16. couvent sont fermés de 
puis üh mois. J'espère bien que dan- 
“fume où deux semainds je pourrai ve 
prendre mes études. 

|_“Ethiver s'en vient à grands pas. 
{Gest la saison de tristesse parce que 
es arbres sont dépouillés de leur 15 
fement, Les fleurs qui nous char- 
=" ttéaient durant da belle saison d'été 
ont disparw et les oiseaux ne font 


E’orgueilleux 


ï 


la main la première à.un hommr” . Pen sée S : (sa figure et de ses habits tout salis, [plus entenäre leurs chants qui nous 


réjouissaient., . L'hiver est. aussi une 
à SUR saison de misères à cause des froids 
leux puni ' rigoureux, surtout pour le pauvre qui 
Je pense bien que Pierre se re-{n's rien pour se chauffer. ‘ 
itit alors de son sot orgueil. Je vais terminer maintenant. 
pente à ° #° Au revoir, chère Demoiselle. Veuillez 
 lagréer. cette lettre de votre nouvel 
ami. ° ‘ 


Mes petits amis ‘ ,* Robert ST-HILAIRE (14 ans) 
LD . 
m écrivent. + 


en memmemeune(] 


red-qu'il y 8 trop longtemps; mais rc l'avantage de continuer ses étu- 
de nét pas de ma faute, c'est parce | des?" Ma petite amie me ferait 


. + 4. 80n 07- 
jeu d'ap- 
Rp 

:mérilera 


Le, 


fants”, moi qui aime tant à écrire den plication. et d'étude, ali 
Saint- 


moment, je me dépsche “À. vous Et k le de. 
mê. : 


aimé à gagner un de vos 
étaient si beuux, mais je n'avais pus 


8 LE PATRIOTE DE L'OUEST MERCREDI 4 DECEMBRE 1918 


LETTRE DE PARIS Lux langues et possédant les qua- | 


nn ne 2 « ré" dd: . D : 
ù a aie) BANQUE D'HOCHELAGA 'E on ne 
suivent ces eours, Le besoin d'ins- Ad Grai 
LE CULTE DES MORTS {nées nee ee de ples en |( carrrat angine siuome  cagtairemé et réa srrmo  (} AG@TAC Grain COMpany 
plus urgent et nous savons je TOUAR DE T'ACTIF $52,000,000 LIMITED 
. ". ne souree certaine qu'il sera très dif- VS TRE 
ue lois de plus, la France, lefrection d'âmes. cest l'hécatombe | file d'obtenir des permis l'année Bureau principal MONTREAL. 3. M. BESSETTE, Gérant du Département trançais 
2 nevcmbre, a glorifié ses morts des corps, e le prochaine. . op DEPARTEMENT D'EPARGNE à toutes len guce Autres succursa- | — 
C1 plié pour eux. | De même que, chaque année, la L'Association Interprovinerule cursales et intérêt payé aux taux les plus élevés les dans la Ses: 
1 n'est peut-être pas de jour, au commémoration des morts nous R, Dexrs, secrétaire, deux fois par an. kätchéwan : | Le . ue 4e 
uours de l'année tout entière, où [ramène à ln pensée de Le Vie, des o— ENT des LETTRES de CREDIT CIRCULAI- — Compatriotes, lI0Z C60| ft Méditez F 
ee . . n M , pet Atl- , Ve OùUF ies vovageurs ; D aites, ar- GRAVELBOURG 2 
les Français affirment, avec plus mème ces grandes ct terribles 1 s : gent.et billets de banques des pars étrangers; |” Le . 
d'éat. avec plus d'unanimité, |chées de la mort au sein de notre Les progres: de la Saskatche- VEND des chèques sur les principriles VIE qu Pont Ê Arreut . Quel est le fermicr‘qhi'à fait affaires avec nous et n'a pas ét 
lux tuilité profonde à la foi des jeunesse impitoyablement ravagée. wan monde "OCGUP mec efiencité des collections || satisit “tai Laux Canadiens franvai 
_. nv 2 invi 1! » - 1 es aire datis’h'importe que! endroit du Canada me Nous faisons appetit aux RAGIENS FPANCAIS, NON JUS parce que LUS 
atseoires ct leur erov nee INTIME at foy er de Soir pu sh Que TT : et des Etats-Unis. ° PONTELX avons un Département françnis,—ce n'est qu'accorder leurs droite à 
he à l'immortalité de l'âme. frappées au moins d'une ESS ‘| La Naskatchewan. a fait des pro- , TL … Gen. P. Jessop nos compatriotes de langue française—-muis bien par l'exeollent ci. 
Prativuement, à l'heure où j'é- [a soulevé tout le pays vers l'aurore grès remarquables «depuis la eréa- . OUVRE des COMPTES CONJOTNTK au nom du gérant ” vice que nous pouvons leur donner. à 
Loue lunes ÿ n'y a plus, chez de l'immortalité. Si elle n'avaith® de ln province en 1905. Le MARI ou de la FEMME. de sorte que l'uh ou - Nous n'exploiterons-fenais In RELIGION et In NATIONALE où 
Si set k. res.  ensCUrs ni de ma | su se rossaisir à ve point d'appui, tableau suivant en donne une jus- l’autre peut transiger les effitires de bauque. HUWELL profit d'un eonimerec: c'est trop abaisser une religion et une na onapts 
ue Tilt beaucoup d'ê Ii France eût été noyée dans le te idée: | Deci est très avantageux en cus de décès. C. A. Rousseau VENEZ NOUS VOIR, VOYEZ NOS PRIX. 
2 quemetantes, beaucoup d'in sang et les larmes." . Septembre Avril|{ | Toutes transaction Per It PoNte reconent une NU Ré ESSAYEZ NOTRE SERVICE 
Lee illogiques, beaucoup de’ La guerre, c'est une fête des 1905 1OLS attention minutieuse et empressée. Un comp- , + 
. du “hé dix choses de la Morts ininterrompue. Voici qua- cités 3 7 te de banque sopère facilement pur malle, — a 
, = . < # Ses , ‘ lure. Le phéno- HÉCS .° m— Agents aux ETATS-UNIS, en l'RANCE, en ANGLETERRE, en : : 
uheront ce regard de con- fre anis qi elle « ., Tes ss... 16 1 . , } 1 
. l'esp ance que spontu- imnene qui se produit, quelrues NES 63 ‘213 ITALIE ct ailleurs ? ABANAC GRAIN GOMPANY LIMITED 4 
pot ! “ 4 ; ] 4 { CO + . , 
cprsteli è eures ant, € e année, 1e noie vit : 300 Télépl Main 3981 
. rrésistiblement, après heures durant, chaque & , \funicipalités rurales 2 20) _ éléphone Main 3 
Lin cutiné sur Jes tombes, ils 2 novembre. est à l'état pere sunicin scolairgs. . 896 4075 Suceursale J . pres CÈTRERT Sesk. 408-118 GRAIN EXCHANGE, Rue Lombard WINNIPEG, Van À 
vure le ciel, Ils l'oublie- nent, chez nous, depuis le 2 août . …E. , Gérant + Va 
\ ' 28e Ce : 0 M * CR 0 PTS te ee ee 
.udront surtout l'oublier, 1914 C'est pourquoi ses réper RARES H NS HAE O HET EE EEE 4444 4444 


| tuplique une loi qui Cussions son si profondes ct seront | Comment on nous classe 
ane regle de vie qui con- *t PI olongées, | | 
ue iustinets, leurs ambi-' On Île discerne au surplus, dans | à _ 
Vie is ne parviendront lé culte rendu aux héros de ll Dans l'esprit de certains Anpglo- 
4 4h mème, à l'abolir en- H4tUéire. ‘ ._., [Cnnadiens nous ne sommes puis 
cu de leur mémoire, Lai J'ai noté que, «ans nos cimetle- plus chez-nous, iei au Canada, que 
<a baisée, jusqu'à tenir TER elles sont en bien petite minc-|Îes Chinois, les Japonais et les 
 mvisible, elle ne sera pas rité, les sépultures abandonnées de Hindous. Dans les Field Notes de 
ln veste, un choe, un lt eroix. Sur le front, on peut di- | arm à Dairy, Mac raconte ve 
ent pour la raviver. re qu'elles sont à peu près incon-|qu'il a vu en Colombie britanni- 
et vrai des pèlerins des nues, La grande ligne trempéè que et dans les autres provinces de 
À Paris sæulement, de sang, bourrée de fer et ravinée l'Ouest. ul nous apprend qu'en 
* ue nus de * de trous, qui s'étend des Flandres Colombie les émigrants comptent 


DESMARAIS & ROBITAILLE Lté PS — 
19 gt 21 No:re-Dame Ouest, Montréal, \ Occasion Exceptionnel! k 


Nu, 5 420 aeres, 12 milles de Montmartre, Maison 12 NI Late 

Marébands d'Ornements d'Eglise, Vases Sucrés h 26 x 40, Grainerios 14 X 16, Iangurs. 160 acres en eulture. Ton peut 
Bronzes, Statues, Chemius de Croix, etc. être eultivé lrix $21.00 Pacre, $2500,00 comaotant, 

Avticles relisieux, Livres de prières, Images, cte. No. 9 Gt acres, 12 milles de Maple Creek, Sask, à 14 mile de Focute, 

Spécialité: Cunfection de bannières, drapeaux, ete Maison 39 x 18, table 24 x 28, Hangar 24 x 28, 2 Graineries 11 à 16 

. . soie acres 6 * re, À sut se e iver. F cite . ‘ 

pour Congrégutions ou sociétés: 300 acres en culture, Tout peut se cultiver. ons Lits. Eu dans Ja 


{5 d Huile d'olive, Ci E t maison. Prix, 825.00 l'ücre. $4000.00 comptant. 
‘æ de messe, Huile &allve, Cierges, Encens, etc No. 12— 160 acres, 8 milles de Howell, Maison 18 x 18. Etable pouce no 


Yen plus de 200,000: à l'Alsace, cette ligne aujourd'hui /surtout des Chinois, des Japonais Catn'urues envoyé# sur demande têtes. Tmmenses Hangars, Graineries, Bous puits, 130 ucres en &ilrure, 
de ut ‘es reennquisé et pavifite eur les deux let des Hindous; que les premiers | Ts 160 acres peuvent être eultivés. Prix, $25.00 l'acre, $2000,00 constant 
COMMEMOPALON TRS s j i ci f Pr -No. 22— 320 acres., 15 milles de Shannavon, Sask. Mai 2 h 

1crs de JUPCQUTE, € im- |se Hv tout aux jardinage et er ns en e ce — Non os ‘ 00 00 Pons ee DIE RU NU, 

tiers de son purcours, est un it ise livrent surtout aux ja & T ST TT Graineries, 200 acres en cultiire. Prix $20.09 l'acre, 1000.00 compians, 


LS per ont sans douic, mense chemin de Croix, De {ou- |aux gros travaux de fermè; que les 7 
. CU arte certaines! Parts, sur des corne mutilés de soconds sont principalement  pé- Aux fumeurs de bon tabac 
CT es : martyrs, a germé le siguc de la lcheurs et que les Hindous sont nn 
dien 


No23-— 320 acres, 7-inilles de Shaunavon, Sask. Maison 20 x 4. Fisie 
20 x 24, 100 acres en culture, le téut cultivable, Prix $23%%n l'icpe 
$3000.00 comptant. 

No. 24-- 320 acres 6 milles de Shaunavon, Sask, Maison 20 x cu, Pointe 
19 x 24, Graineries. 120 acres en culture. 280 ueres eultistbles, 10 um 
pour pâturage. Prix $7000.00, $3000.00 comptant. 


La Compagnie canadienne de Colonisation és 


CHAMBRE 5, ÉDIFICE CLURB CATHOLIQUE | 


1863 Rue Cornwall REGINA Sask. 


M. J. l'OIRIER, Président S. M. JEAN, Gérant 


puit one STORsIT teur défilé pieux. Rédemption. Plus tard, lorsque feurtout employés dans les scieries. 
Fr ren dl quelques cree les pélerins de la guerre voudront [T1 termine en disant qu'il y a nne |)-- 
conte le Parisiens run VOTE fouler cette terre sacrée, ils de- |quatriètæe nationalité, (il ne dit 
tour le fl rie. Et vront, présque à chaque pas, se dé |pas étrangère mais il le laisse en- 
date Prned” titre Con aura ouvrir devant le symbole divin. |tendre), que l'on rencontre princi- 
1 contempler le même tableau. La pensee religieuse, à _Chaque |palement dans le nord de FOntx- 
. _. pas, s’unira, dans lour esprit, aux |rio et de l'Ouest, c'est le Canadien- 
Vins cou 1Ierl cette survivance souvenirs héroïques. Français, Nous voilà classés, 
it brmation de la foi sont. Telle est la France, en face de 
dore ph vraies des priants de }3 mortt TT 
nus alins! | Et, aujuurd'hui, plus que ja- [UN BOUTON ELECTRIQUE 
Ai! mme elles se rémplissent mais, dans le jour de grand deuil, SUR LES ORTEILS 
sonm hui, nos églises C’est un fleurit la granile espérance! - 
Hit d'espérience générale, en no-° Il n’est pas un Français qui, en Où il est dit pourquoi un cor 
nee, surtout dans les eampa- ce moment, doute, en son cœur, . ffri ] 
ones, que, pour la fête des Morts, de l’immortalité de ceux qui sont fait tant sourrix etque 7e 
se poninle accourt au pied” des au- tombés pour sativer.la patrie. couper le fait grossir 
ul Daus combien de villages,’ La Victoire, enfin, s'est levée, . 
on voit des pavsans, dépuis long- du champ de massacre, Un una-. Pressez un bouton électrique et 
temps oublieux de la pratique re- nime élan de l'âme française en | vous établissez un courant. Quand 
ficieme, entrer. ce jour-là.-sous le remrcie les morts, et les:associe [votre chaussure presse contre un 
porebe faunilier du sanétuaife dù ax tMomphe des vivañits” Des 1è- les racines aigues de celui-ci 
ke baptôme les fit enfants de Dieu. vres, autrefois closes aux ‘accents | © s be itif : ‘ ‘ 
où Le euvé célébra leur mariage, où surnaturels. on entend" jaillir [‘PPuient sur un nerf trés sensiti Lu | Prince-Albert, Sask. 


Demandez les 


Tabacs L'anadiens en 
feuille et hachés de la 


CIE DE ; 
FABAC  MONTCALM : 
Si votre fournisseurs 
ne l’a pas demande 
nutze fiste de prix de 
détail à natre repré- 
sentant. 


| J. P. DAOUST- 


803 15ème rue Ouest 


antenne) 


( 


Épargnez de l'argent en tissani 
vous-même vos vêtements 


La vignette ci-coutre repre- 
sente exactement ce que nous 
vendons. Notre manafacture 
est In plus importante de 
tout le pays. Nous dons fau 

jours donné entière satisfuc 

tion à nos nombreux clients. 
paree que dans les matériunx. 


leur déjpuille mortelle, un jour, l'hommage au sacrifice ‘qui a ra. |et vous subissez un choc doulou-|}.. Le ces roue Ne pret 
# 4 , * ” ? - 208 Ù tre 
Îs le savent bien, viendra recevoir cheté la France, on entend mon-reux, :* RER ST ur ns Ve qe d Lx 
*L'Eu’ ” ; \ + « s IMISSÉS, S ai pr 
r'hénédietion suprême. Tls n'ont ter l'appel aux morts, qui. sûre- Au lieu de tailler les cors, ce ; de 8800 ebaeun 10.1. Si 
be fait leurs Pâques et. cepen- ment “ail sei : 7. — de S800 ebneun On A 
a LES ques et. cepen- ment, travaillent encore, du sein ii ne peut dre Jes.faire grossir. | Hyacinthe." 

uue sorte d'instinet hérédi- de leur gloire, au suechs décisif et |A pe que '0s faire SPORE. LA - Garantis inq aus 
“ne aspiration presqué in- qui, sûrement, lé voient, le su- [entrez chez un ‘pharmacien et de- i N7 : re een 
l : - , L . re « i . p . 6 ‘ ‘ nmcz A TeMENURe 
siente lès pousse à venir prier Juent, s'en réjouissent avec nous. |mandez un quart d'once de frec- - . 4 W: M aofre argent sera run 


un défunts. ément au! | Les anoins crovante d'egire nyus [zone. Cela coûte peu et enlevera 
c'est le même sentiment qui eroien ; AUJOUX ui que. fous ces : LE : 

one : , 10 Ù 5 CC Losuré I uel cor ou 
traine à planter la croix sûr hérns confinuent de vre. et #BSU _ ment s Ip orte ‘ R li 
twbes. Une tombe sans croix non pas seulement d'uneie falla- calus, Quelques gouttes app | 


boursé, 


. BORDUAS & CIE 


or 


À partir du 28 nov. jusqu'à nouvel ordre nous paierons 


les prix suivants pour le gras de crème à votre station. 


semble inachevée, muctte et cieuse et imaginaire, dangnos mé- |Jnées sur un cor. doulourgnx 152 rue Girouard ST-HYACINTHE, P.Q. 
JSGN D 
_ ne 


—_——— ee 


AHinats ulénin 2. , 4 n . k . : . 
par obstination anticléricale inuis bien d'une vie qui leur est lantanément, et en peu de femp: Gras de crème aigre No. 1 - - 50 cts la 1b 
ALICE ANUS ATEN ASS HIUIEANNITENNINE DAME DEANENUAANNE ARIANE ANTENNES M 


re 6 go Gras de crème aigre No. 2 - - 47 cts la Ib ? 
ntredit leurs principes eti C'est ainsi que l'immolation de rte, sans douleur. _ Le freuzonc N e re ta r d e 7 D | S 


le cor #2 desséehe et lève, avec la 


.. tro , à " à ! ue . n « ; 
que maudite. Il en est bien noires fragiles ct  périssables, fait disparaître la douleur “ins | Gras de crème douce - - - 53 ctslalb 
esser ce symbole religieux, jour invisible de lenr récompense. 


ar reshèct Humain, refusent uropre, d'une vie véritable, au sé- 
conduite. Mais c'est le très ces sacrifiés volontaires achève la [est inoffensif et n'irrite jamais les | ÿ THE PRINCE ALBERT CREAMERY CO. LTD. 


nombre, Un étranger, qui libération de la patrie! Dans la [tissue . 91 Pyi Sask 
atféait noire dr -. Jan sus de la per ? | Prince-Aïbert - - - - - ask. 
connaitrait notre pays que par glace ou la boue des tranchées, ils ‘ ’ - . 
amps de mort. en concluruit. K — : == Vos travaux de construction. Nous avons le bois et 


tout le matériel qu’il vous faut dans notre cour. Stock 
soigné et bien sec. Nous vous le délivrerons au temps 
désiré. Que votre commande soit grosse ou petite, 
nous vous la fournirons au plus bas prix et vous ga- 
rantirons satisfaction. Escompte de 10 p.c. au comp- 


CONSTIPATION ——— 


, ji + e 
&Hier, aujourd’hui, toujours,”et C Pa F « : =. 
spécialement dans des temps d'épi-, À [2] - e OouUrnier 


démie, les médecins, comme les bu- 


.reaux de santé, se sont toujours en- Ébsoves vos viscanix et vos rasoirs de n'importe guet endroit. 

tendus, et avec raison, pour pres- ne tant. 

crire la nécessité de prendre soin Hs vous seront tetonries sans détai. , , 
“des intestins. l . . . 

© La CONSTIPATION empoisonne PRIX: “Rasoirs. corses see .50 cts : + ÿ | EE. [ C0 

le sang; donc, elle ne devrait jamais Ciseaux......... soussous 25 cts. | D | 


‘être tolérée, moins aujourd'hui que 
Jamais. 

: La traitement de la constipation 
‘est. tout indiqué dans l'emploi de 
;ROBOL (Tablettes Purgatives) que 
Ivous trouverez chez tous les mar- 


thou- | espoir, c’est notre ceftitude, 

1 éter; renou-| Grâce à-letx protection, grâce 
le tmp, longues ageoutt- [rux élévations-éme leurs souvenir et 
ME pu affaiblir niais re. [leur &xemple inspirent aux survi. 


— RETOUR PAR LA POSTE PAYE — 


Téléphone 2731 =: Le soir 2845 


LES TTONTET 6 TOÉTHTECEETTTS HTTTHTER Te THHTTTLALEEI e LHELUILENIT € LETLUN LUE NN ED OO 


Première Avenue Ouest PRINCÈ SPBÉRT HOTEL 


CDN ETEMNNRA HTML PARA SL ELA EU MN NN TANNEL MENT DATE ÉMULEDHAEAMETI TRUE 


me 


jailli de uos sillons |vants, la France de là pai |! ë 
eve FSIURS He, CA FTARCE A6 14 DAS 116 TE- | 'chands de remèdes, 'à 25 centins la! RE me 
unis denohvéan qui de- |déscehdra point de l'idéal où s'œst | boîte, ou six pour $1.25, ou ‘en-: - n 
hi exbaussée la France de la guerre. |1*0Yées par la poste, sur réception: a 


idu prix, par la 


COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO: 
6 AMERICAINE limitée, 


274, rue St-Denis, Montréal. 
” : L 


ne des raisons de celte résur- | François VEUILLOT, 


ACHETEZ COMPTANT 
ET ECONOMISEZ 


Nous accordons un escompte de 10 pour ce 
tout:3 les commandes de bois de construction, quand 
vous payez comptant. . Ceci est conforme aux traditions 


en 


aux : rentes ville de la province et Lex 
lteunes filles ont le droit de choisir 


institutrices js ville dans laquelle elles-désirent 


suivre le cours, 


Brulez du vrai charbon 


N'essayez pas de tirer aucune satisfaction d'une 
qualité inférieure de charbon. Rappelez-vous que Île 
meilleur est toujours le plus économique. Notre Car- 


| n ur 
Haauduns le choix de qua 
: le Sud, et de Prince. 


sions des écoles normales 
r le trois janvier, Les |È 
Hes “possédant des dinlé- |” 


siVotre appétit est pauvre » +yous 
êtes mal à l'aise aprés vos repas : 
vous êteR sujet aux nausées, votre 


| 


clients avec ibérelité. 


“ ï 
; 


£ 


Ts È | : : Après avoir mangé, vous avez cn- 
; ‘8Ë FO Ë à a |. Yie de: vous coucher, vous avez des 
| 4 ; ; dükieürs au creux de l'estomac : 


éniques anglais ou fran- oi Tue langue est blanche, vous av . bonite Western Gem Coal a conquis tous les foyers où 
4 ? ee cie ae qe vaise haleine, mauv ût dans k CSL er 4 ‘ Y Ï il i trai j ses 
», ; HAE , ais goût dans la ' z le qui traite toujours 
: ne : l on aux filé qui désirént-givre Touche, l'on apprécie le confort. | bien connues de notre compagnie qui tre 


Confiez-nous votre prochaine commande 


Üfiétilonts, -gaz et attaques de bite - : THE | 
cxQus émaufent. C’est la Dyspepsie. À : , . ‘ ] ak r Co. 
HSE recommandons l'emploi des; NO TH CANADA LUMBER COMPANY LTD Sturgeon e Lumbe MITED 
re et | | , nn 
a Si vous ‘prêrez les PAP-SAG au 1. LA MAÏSON LOYALE EN AF F AIRES TEL. BuuyjAU, 8270 LE SOIR, 2042. 
RE our ne euérison commen’ FRANK DAFOE, gérant à Prince-Albert Le piué anolenne Compagnie de marchands de 
» .n: :...bois “féitant € À Albert... 
Entrepôts à Prince-Albert, Duck Lake, Carlton, Beatty, bois faiaut affaires à Prince- ext 
Et An A al Aljan, Bradwell, Cudworth, Star City, x Cour à bois à , MacDOWALL, PRINCE 
Sessions de troisième lasse, Os | Tisdale, Melfort _SHELURROE, "'ELDRED RAD DEF 


sessions seront tent ns : . 
18 seront tentes _dans C unten un Edmund énnnnnndnnitrernnntudrtutitil 


CE 


TEL LL LL, 


pomme — 


FEUILLETON DU PATRIOTE + 


JEAN RIVARD| 


RECIT DE LA VIE RÉELLE 
Par À- GÉRIN-LAJOIE 


+ à 


Ne. #4 


pr | 
2ANDÉ NOUVELLE 


$ 
pourrais-je 
LA Gl 


ctaien 
velle eA 
cuil 
jou en à : + 2 : . 3 
un de Bristol, vint mettre en éM0! itieuse ét plus riante, il n'y avait 
ne 
Sc dhtnt CE 


qui m'avait 
Droit. une 
mails 


ction . 
ee je Canton de Bristol. 


rangemen 
dit arrete. ÈS : | 
cpient engtecs, les cons Er ve vu, mais une année de bonheur 
nommés. Fhon.: conseiller épis 
it Robert Smith, propriétaire < I 
Canton. ct le représentant Arno | 
ci qui avait acheté d'avance a 

pee de Jean Rivard en se char- 


gner. ..” 


affectés à la confection 
du chemin, Bientôt mêms.on ap- 
prit que la role étui tracée, tue 
JL. truoux chient commence, 
es proiers arbres abattus, et qué 
js travaillenrs 8 avançaient à 
cpandes Journées à tr'AVerS Pépais- tout arrêté dans son esprit. 

ur ds bois, Les nouvelles de la! 6 a, déjà vu que Jean Rivard 
pre de Sébastopol, de la décou- vais pas l'habitude de remettre 
ire des ns d'or de la Califor- jau lendemain ce qu'il pouvait fai- 
né où des révolutions qui On ja voile, 11 était homme d’ac- 
ich depuis quelques années dans 4j,1 dans toute la force (du mot, 
lmn et le nouvenu monde, | Aussi, se rêndre à Laccasseville 
un cuits nulle part dne sensa- ‘communiquer sos projets à son 
{al plus NAT plus profonde, que lurmi M. Lacasse, gc rendre de là à 
pol cts À hez les premiers colons Grandpré, y conclure ‘différentes 


des fonds Jusion, Toutefois, en refléchis- 
l'envisageant de sang-#roid ct à 
. têto reposée, il lui sembla de plus 
en plus réalisable, et notre héros 


‘ . ra LA . 
di auto de Bristol 1 sépenent affaires, s'assurer les moyens de se 
dout uns parlons, Malgré l'éloi-. 54 dans lautomné et même 


eweunt des habitations, on 86 
ransut de ious côtés pour en 
pader: des ons qui ne se connals- 


n 


dans l'été s'il le désirait, demander 
la main de Madernoiselle Routier 
| ner our celte époque tant désirée 
sit pus. qui né s'étaient, jamais lt cela fur l'affaire de moins 
ù joe Et senroiangtent 8 d'une semaine. — 
4 cas Con ŒUR BOUT (rfcé à l’activité fnfatigable 
coninin, conne d’un heureux! otre héros, cette semaine fut 
dément de funille; 1} y eut des Lion remplie et dut faire époque 
feu ile ce, des démonstrations, lQuns sa vi 
ds misauces prhliques; une} on entrevue avec la famille 
rie uvelle sanblait antmer toute | Rutier fut des plus satisfaisantes 
“eee population, {Jean Rivard fut #aité comme mi- 
Mie auvité extraordinaire se |ritait de l’être un jeune homme 
TANT iuinodiatement dans de Cœur, et se <rut au uwr1sé à de- 
but létendue dn Canton: delnander Louise en mariage, ce 
tencux défricheurs arrivèrent; qu'il fit-tout en expliquant que 
tunis les lis situés sur la route Sur son intention n'était pas de se ma- 
Hitent jus cueoro été concédés |rier avant la fin de l’automne. 
leur nt dans l'espace de quelques | 1e père Routier répondit au 
ET, n 2: . ‘ 
an ent se Lür dée de la ("0€ défricheur en lui faisant les 
su "a "Car uus idée 46 {8 |compliments les plus flatteurs sur 
te produisit cette nou- sn courage et sa bonne conduite, 
tie ur Jean Rivard, TlLen fut ajoutant qu'il espérait que la Pro- 
tie our: pendant plusieurs \idence continuerait à bénir &s 
travaux, et que s& prochaine récol- 


Rite sun sonnpeil d'ordinaire pai- | 
ile, wresentit do le secousse | 


QLipronta snri , x 
Nptonta son esprit, , Iplement aux besoins et à l’entre- 


li def des *eS 1 à M % 
lait de heures entières à rê- [tien d'un ménage—que dans tous 


Vel aux chan & 3 : 4 . ne 
ts chansements qu'allait né-|1es cas la seule objection qu'il pût 
wlrenent sulir sa condition, ‘ 4 


e Hit, et Cénement en a faire n'avait rapport qu'à “époque 
tue Sn TRE ni PPT |Éxée pour .ce grand événement, 
da epnile LL cValk eXGrCer 18 si toutefois, ajouta le père en oi 
fun «1 les lutinée sur la fot- |riant, ot en regardant sa fille, si 
ji destinées de notre |joutefois Louise ne change pas 
Asie doux, ln .Id'idée... elle est cncore jeune... 


valeur de-sa pro- et les filles sont si changeantes!.. 


Jru te il at : 14 “Hanse 
“UT at moins triplée, —Ah! papal... s'écriu involon- 


0 
, 


s. disaitil à. part 
bu, aie plus de trente arpents 
. tt culture; tout annonce 
à nn culte de cette année sera 
mms qe “hondante, el me rap: 
A le au-clelh du nécessaire, 
di TU 6 le produit dé 
ste je vais pouvoir acquit. 
te es slcttes et cbnsélter 
moy ne petite somme. à: Par 
pret de mu propriété.” 
" “aient déj 1à des. réflexions 
tetes, des suppatations 
ï mm N CTaGean tes, Mais une! 
MR li semblait présomptu- 
AOTET iinnédintement aplès: 
« Du done,” ajoutaitil en 
417 ant à lii-même, ne pour 
in Quis des colle année me bé... 
ne uso décente? Aeo Yi 
celui que noûs au 
us transporter dan: 
D ame le à: uisé- 17,  . 
hu ne les briques, da [aleit-avoir Qursnt -les--mois “dé. 
Mens poutres matériaux [l'été et de l'automne un surcoît de 
7 S ans tout A]thévail, -6Brt coufsgetiement de 


“ nn! 14 
du qu UN ambitieux tairement la jeune fille en deve- 
faire pra à Lerconne, Sen ant de nunt rouge comme une fraise. ot 
DENTITRNENT le et DE 8 len levant vers son père ‘les regards 
it Diane on on fidencs au suppliants où se lisaient en même 
Wir quel “lait co proiet 6 AU ltenips le reproche et la contrainte. ; 
M Karl carossait PE de | Cette naïve exclamation, e6 Île 
dot Le pensée Que pre secret, 9t mouvement spontané, dépourvu de 
Pa denis ie Trocurat les |cognetierie, qui l'accompagna, en 
Me Éproutées dents qe il eût divént plus à Joan Rivard que 
ant le ou SHiour dans les u anaient vu le fuire les lettres 
Re "4 # [lus plus tendres, | 
NE go ‘Ce fut la réponse ‘ln plus ‘élo- 
A, quente, Ia plus touchante qu’il 
pûét désirer à sa demande en mn- 
riage, ‘Notre héros repañtit cette 
fois de Grandpré plus gaî qü’à 
l'ordinaire, malgré les adieux tou- 


mère et au reste de la famille. 
Mais la séparation fut-moins cru- 
elle, puisque l’ubsence devait être 
plus courte, : 
__ Avont de partir de (sandpré, 
Jean Rivard reçut une proposition 
qui, dans les circonstances, lui 
tait on ne peut plüs acceptable. 
Lu mère Guilmette, pauvre veuve 
d'environ cinquante ans, qui de- 
meurait dans lu famille Rivud 
debuis plus de vingt ans, qui avait 
vw Jean naître, grandir, s'élever, 
et s'était -attachée 4 ‘lui avec 
une affection presque maternelle, 


voyant que notre jeune défricheur 


Puis-je 
“leneut de ‘ 


; 


Léo et TT 


en 1 |" | | luc compagner 


jme manquait quelque chose, ne! . Notre héros avait fait l’acquisi- 


{ , A 
jiois,—cur sous ce rapport Jean aûves. 

La première fois que cette pen- j“mmunicatif que le désirait Pier- ! 
sée se fit jour dans son cerveau, le L | 
son cœur battit avec force pendant iconter, rire, badiner, à son eœur | 


bundnnner à ce rêve enchanteur, [re mieux, il allait être déchargé d 


sept des frais de transport, lusieurs minutes, Il n’osit s'a content. 
Enient eux-mêmes à la tête de 
l'entreprise. et avaient la gestion &ruiynant d’être le jouet d'une il..ses 


lehi 
sant de nouveau à son projet, en liraire la Caïlle. : Toutes ces diver- 
ses charges se trouvaient de droit 
dévolues à la mère Guilmette qui 


} 


| 


à ne fut pas longtemps avant d’avoir ‘poules, du petit porc et du jardi- 
inage. 


te lui perinettrait de pourvoir am- |’ 


jours pénibles qu'il dut faire à eu |. 


songer à emmener une ménagère 
‘dans 
BE , , 4° + : 
L heure était venue où\àl pouvait 
Sans inconvénient se procurer ce 


| jusqu'à l’habitation de Jean Ri- 
ivurd et celui-ci, pour la première 


RM ARR 


va pas d’abord à l'aise, comme on 
le pense bien, dans la cabane de 
Jean Rivard. Elle y manquait 
de beaucoup de choses fort com- 
modes dans le ménage; la fraîche 
luiterie de Madame Rivard à 
Crandpré, l'antique et grand dres- 
{soir, les armoires de toutes sortes, 
les buffets, le linge blanc comme 


de temps à autre se représenter à 
sa mémoire comme pour contras- 
ter avec ce qui l’entourait; peu-à- 
peu cependant elle s’habitua à son 
nouveau genre de vie, ef grâce à 
l'obligeance de Pierre Gagnon qui 
tout en la raillant sans cesse était 
toujours disposé à lui rendre mille 
petits services, à aller quérir son 
eau à la rivière, allumer son feu, 


œ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, MERCREDI 4 DECEMBRE 191€ 


confectionner tous ls jours, pour 


pour lui servir de! : 
[sa commodité, quelques meubles 


ménagère, 


Le manque de chemin avait jus- de son invention, elle put intro-| 


que-là empêché Jean Rivard de 'duire en peu de temp: des amélio- 
rations importantes dans li régie 
intérieure de l'établissement, 

Puis elle $e consolait en son- 
geant à la maison nouvelle qu’elle 
aurait dans l'automne et dont 
Jean Rivard,et es hommes s’en- 
tretenaient tous les jours devant 
elle. 

Vu l'exiguité de l'habitation, 
déjà trop encombrir, Jean Rivard 
et ses deux hoMincs avaient de- 
puis le printemps convor(i la gran- 
ge. en dortoir; il dormaient là 
chaque nuit sit leurs lits de paille 
mieux que les rois dans leurs al- 
vôves moëlleuses; ct lt mère Guil- 
mette disposait seule en reine et 
maîtresse de toute l1 cabane de 


son établissement; mais 


confort, 


Le nouvegu chemin du Canton 
de Bristol se trouvait déjà achevé | 


fois, put se rendre en voiture jus- 
qu'au seuil de sa porte. 


poreur assis à côté de la mère 
mette, 


_ XXL. 
N LA CORVEE 
Sans avoir Jewaste génie de Na- 
poléon, Jean‘ iRivard 
avoir la même confiance de son 
éloïle, 


Pierre Gagnon avait plusieurs 
autres raisons d’être satisfait de ce 
changement. D'abord il allait 
faire jaser tant et plus la bonne 
femme sur tout ce qui s'était passé 
à Grandpré dirant les derniers six [depuis 


| 


connaître le. résultat de «4 prochai- 


une maisoñ, Cette _entreprise 
avait, commé on la déja dit, été 
longtémps le sujet de 


Rivard n'était pas encore aussi causé avec ses COM 
vail, Îl en avait ire | 
> papier, et les divers détails dé 
a construction, le divisions du 
Mais ce qui valait enco- bâtiment, les dimensions de cha- 
e lque appartement, le plus oft moins 
le solidité à ‘donner à l'édifice, tt 


Gagnon,—il allait pouvoir ru- 


fonctions de cuisinier, de blan- 


sseur, et surtout du soin der 
plan était-il 


jrrêté, 

Toutes les pièces destinées à 
charpente de l'édifice avaient 
coupées, écarries et tirées sur 


depuis plus d'un an. 
ullait en outre avoir le soir-des 


— 


CR A \ ! 
La vieille ménagère ne se trou- 


2 


pré, Jean Rivard avait acheté 


driers, la cheux, les portes, 


nêtres et les faÿrurcx nécessaires 
il1 construction, 


x neige, tout cela revenait bien 


temps. 


deux hommes, put tracer et pré 
rarer tout le bois nécessaire. 
Quund les 


Mèrne dans les tranchées, les PILULES 


semblait 


Ainsi, dès qu'il eut obtenu la 
iuain de Louise, et avant même de 


, A Per At 
ne récolte, il résolut de se bâtir 


ses | 
Bien des fois il en avait [llunte sur le fhîte 
ons de ti [Qu'on appelle le “bouquet,” c'est- 
e plan sur dire, quelques branches d'arbre. 


lusieurs autrés questions de méê- 
me natire obcupaicnt son esprit isements, où l’on sent plus que’par- 
Aussi, au [tout ailleurs le hesoin de s'entr'ai- 
moment dont nous parlons, son der, la corvée a, s'il est possible, 
déjà parfaitement ar- 


place; et en revenant de Grand- Uraseux « 
à lvbeurs la parole divine “aïmez- 
Lacassevillé les‘planches et les ma- 
les fe- 


Quand au-bardeatr pour la toi- 
ture, il avait été fait à temps pet- 
du par nos. äéfricheurs durant 
l'hiver et les-jouruces de mauvais 


Jean -Rivard eusagea d’abord 
les services d'un f«lleur .qui en 
trois ou quatre. jours aidé de ses 


matériaux ‘furent | ‘ ; 
prêts et qu'il ne fut plus smestion [bre des'sans-travail que le { anadu 


que de lever, Jean Rivard résolut romplera arant.un an. 
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suivant la coutinne canadienne 
d'appeler une corvée. 

Le mot “corvée,” d'après tous 
les dictionnaires de la langue 
‘française, s'emploie pour désigner 
jun travail gratuit et forcé qui 
n'est fait qu'à regret, comme, par 
éxemple, lu corvée seigneurule. les 
corvées de voiries, ete., regardées 

artout comme des servitudes, 
Mais il a dans le language cana- 
dien un sens de plus qui date sans 
doute des preniers temps de l'étu- 
blissement du pays. 

Dans les paroises canadiennes, 
lorsqu'un habitant vent lever une 
maison, une grange, un bâtiment 
quelconque exigeant l'emploi d'un 
grand nombre de bras, il invite 
ses voisins à lui donner un coup 
de main. C’est un travail gratuit, 
mais qui s'accomplit toujours avec 
plaisir, Ce service d’uilleurs sera 

rendu tôt où tard par celui qui le 
reçoit; c'est une dette d'honneur. 
une dette sucrée que personne ne 
se dispense de payer. 

Ces réunions de voisins sont 
toujours amusantes: les paroles. 
les cris, les chants, tont respire la 
guîté. Dans ces occasions, les ta- 
bles sont chargées de mets solides, 
ct'avant l'institution de la tempé- 
rance le rhum de lu Jamnuïque n°v 
faisait pas défaut, 

. Une fois l'œuvre aceomplie.on 
À l'édifice, ce 


‘| 
! 


dans la -direction desquelles les 
ieunes gens <'ainusent à faire des 
décharges de mousqueterie, C'est 
une fête des plus joyeuses pour la 
jeunesse, . 


Muis dans les nouveaux établis 


quelque chose de plus amical, de 


‘plus fraternel: on s'y porte avec |. 
la tencore plus “d’empressement que 
été | dans les anciennes et riches parois- 
la {ses des bords du St. Laurent. Chez 


eus pauvres mais courageux défri- 


vous les üns les autres” va droit au 
CLBUT, 


religion. 


(A suivre) 
0 


L'hon. Sidney Fisher nest pas 
uptèmiste. Il trouve que le ('anu- 
da n’est pas prêt pour la paix et il 
stime à près de 400,000 Le nom- 


MORO guérissent 


{ous les rhumatismes. 


Le témoignage éclatant du chef de section Odilon 
Prud’homr:eaux est irréfutable en faveur 


s 


La recommandation cl- 
dessous vient des tran- 
chées françaises et elle 
estysignée par un des 
héroiques poilus qui dé- 
fendent la civilisation 
eontre les barbares. 


Et, ce qui iui donhs 
plus de force que tant 
d'autres du mème 86n-, 
re, c'est que le séjour 
des tranchées, on 16 
conçoit faciièment, n'eñt 
guère propice à la gué- 
rison du rhumatigme. N 
I1 faut conclure que la 
vertu guérlagante des 
Pilules Moro est in- 
comparable, pour ame- 
ner le soulagémént lm- 
médiat chez un rhume- 
tisaut placé ‘dans Iè8 
pires conditions pour 
suivre ‘un traitement. 
Aussi, lorsque M. Oûi- 
lon Prud'hgmmeaux, de 


' 
Loretteville,'P. Q,, chef | 
de section do l'armée M. 0. PRUD'HOMMEAUX. 


française, qui est revènu quelque temps au Canada, pouvoir ds guérir 
en permission, nous écrtt qu'à chaque fois qu'il a lorsque le patient 
pris des Pilules Moro, dans les tranchées, 11 se sen- 
tait goulegé complètément en quardnte“huit heures, 
il faut le croire. 11 ajoute qu'il en a toujours avec 
lui, au front. ‘ 

L'influence du froid humide est une des principa- 
les causes du rhumatisme, c'est pourquqi tant de sol- 
dûts, dont l'organisme est plus particulièrement pré 
disposé, subissent de : fréquentes attaques du mel 
dans les tranchées. 

“Lävhes,- disait dernièrement nn soldat en congé 
“gs convalescence ici, on s’habitue à lien.des misè- 
“reset 11 viont même un temps où la musique alle- 
Mmange ainsi que les obus ne nous émonvent plus 
130 vous avoue cependant que les plus durs au mal 
sfaibljssept parfois lorsqu'ils gonf attejüts par les 
calroces élancoments. du.-rhnmaiisine, Quand ca 
“nous prenû gous les pieds, any gcnonx, aux 6ondes, 
“eux, épaules ou aux pülgnets, hons”n'avons plus en- 
vip! 


° Les Pilules 


Se 


meaux nous a adrendé, ayec sa reconnalsnence, la 


esttticat sulvant'äüt bare :bar Iut-iéme: “Montréal. 


À 


"gées et recommandées. 


Du reste, les inconparables (limoignages 
recevons chaque jour sont 18 1 
troids humides de la mauvais: 
‘et avec eux le cortère des dou. 
Pourquoi les hommes qui en # 
ls fmmédiatement: un terme à 16h 
éerivant à nos bureaux, 
Nous leur donnerons tous les © "sells voulus pour 
leur guérison. Qu'ils n'oubllent p 
tations du médecin ‘le a Compagn 
sont toujours gratui 68. 
ragnt se déplacer n 
sautant 'd'attentions otl 
viehnent en personne 4à n08 buraux. 

Morossont en venth chez°tous etes 
aussi, par la 

vhands de remèdes. Nous les enpoyons 

poste, au Onnada et aux Etats-Unis, eur réception 

aÿyrix; 600 Eye hote #2.80 aix 

[fautes les lettres dalvent: 

AGNTE MEDICALE 


de ce iraitement incomparable. 


“O dilon Prad’hom- 
“meaux, chef de section 
“de l’armée française, 
“de retour du front et 
“on permission à Loret- 
“teville, près Québec, 
“goëtitie qu'étant sujet 
“aux rhumatismes par 
#guite de 1a vie humide 
“des tranchées, a obte- 
: énu nn soulagement 
‘# #complet chaque fois 
‘4 &qu’il'a pris les Pilules 
i Moro, quarante-hult | 


éprises. Il recommande 
«à tous ces excellentes 
“pilules, et fl ajoute 
“qu'il en a touours avec 
: “ui au front” (Signé), 
k Odilon Prud'hommeaux. 
&i donc les Pilules 
Moro produisent un ef- 
et ausst salutaire, alors 
que les conditions pour 
le trattement sont ûé6- 
fhvorables au possible, 
oh admettra que jeur 
est encore ten plus considérable, 
peut prendrb les précautions exi- 


\ 


que nous 
ur le prouver. Les 
saison approchent, 
Wurs rhumatismales. 
uffrent ne mettent- 
1r8 souffrances, en 
213 rue fSt-Denis, Montréal. 


- 


que les consul- 
Médicale Moro 
Ceux qui peuvent difficile- 
’cat qu'à écrire, 115 recevront tout 
de soins que les cliants qui 


me : 
en dite) adressées: ‘COM : 
MORO aÿrqe RalntDenls, 


| RSR, 


Parmi eux la corvée est un | 
à | devoir dônt on s'acquitte non-seu- { 
lement saus murmurer. mais on | 
quelque sorte comme d'un acte de | 


‘ éheures après les avoir | | 


me 
+ A 


SANITARY LAUNDRY 


NETTOY 
———— et 
LAVAGE POUR 


LA FAMILLE 


Le) 


PRINCE-ALBERT 


“1ère Avenue Ouest 


Téléphone 2284 


ais, pa 


Cet LTTER LES LDLC LCL LATE CHELLES RALENTIT EEE CON OU Le LULLLURTS BE ROLL TTS 


Pace une Campaguie solide, qui ne sera pas «sévère pendant les mai: 
vases années, Négociez vos emprunts par correspondance, sans agents. 
secrôtement, par services gratuits d'un bannne de 14 ans d'expérience. 
Les frais sont moindres, nous prêtons plus que les autres, Pas d'assu- 
runee de gréle, vie, roulant : mais pour information, donnez nombre de 
chevaux, uaehinories, valeur des bitisses, quart de section, Tp. et 
Hung, pas moins de 40 acres en vulture), Nous avons beaucoup 
d'argent diej onibte, 

Nous sommes dans l'inimeuble. 
vente, Keriez-nous en francais. 


CAISSE INTERCONTINENTALE 
Chez JOHN MILDEN, Avocat SASKATOON, Sask. 


34-3p. 


CNE LANNNE DEN ANNE ANNUAL URRNE DANONE UE DNA DUNCAN UNE 322 


#5 


HERHCE= 


Faites-nous vos eonditions  d- 


LOTRLEETEERET Fee OLELNTENT à CFE TTTOT Se JLHLEU FEES GMT ES ET à 


ONLINE CHANTIERS AIN 


; 


AVIS À MESSIEURS LES MEMBRES DU CLERGE 


Nous prençus 1 liberté de 
“BY de Chicago, New-York ot 
ù Canada à Montréal, au No. 
vour le Canada sont trnnsigées, 
ne rest autorisé à prendre des 
prato Tainitée. 

Nous invitons tout particulièrement Messieurs les Membres du Clerui 
bien voulofr s'adresser directemént à la thaison de Mo. tréal pour emvoxer te 7 
commande, ou demande d'informations quelconqne, - 

Nous aftirons votre attention sur notre nouvenu catalagne, qui tint 
l'être publié, et que nous expédions gratis à tous les eurés qui en Tout la 
lemande. 

Nous profitons de cette ovension pour "remercier Messieurs les Men. 
lu Clergé des faveurs passées et espérons être favorisés dans l'Avenir. 

COMPAGATE STATUTAERE DAPRATO LIMPFEE 
Iistifut Pbntifienl d'Art Chrétien, 966 rue St-Denis, /% MONTREAE EP 
“TICAGO NEW-YORK PIETRASANTA. date 


Vous annoncer que “Daprato Statuartv Uorn 
Pietrasanta, Italie, est maintenant interim 
966 rue St-Denis où toute Îes trancatitns 

La Compagnie n'a anenne agence, ef por oi 
commandes pour [u Compagnie Statutaire Da 


LR 


en 


F 


“Ventes À l'encan tous les samedis 
chevaux. 29, 1fème rue est. 

Ventes à lencun faites en ville et à la cumpagne 
raisonnables, 


aux écuries du Mareh aix 


à des pris 


SATISFACTION ET SUCCES GARANTTS. 
Références: Banque d'Iochelaga 


S. D'Y SON, LP.A.A.8Ss. 
Téléphone 2550 Prince-Albe:t 


Encanteur 


N. PIROTTON 


{(NORWOOD, MAN.) 


MAISON FONDEE EN 1914 


Seule maison frantitise établie dans Lot DUUI. 


HANULFACYTURIERS DÉ 


Monuments Funéraires en Marbre, 
Granit et autres pierres 


EX-VOTO, PIERRES D'AUTELS, ETC FE. 
LBEDRESSAGE, LETTRAGE ET NEPTO TAG 
DES MONUMENTS POSES 


Représentant pour la Saskatchewan 


O. TOURIGNY 


1863 Rue Cornwall Chambre 3 
REGINA, Sask. 


+ 


Si vous voulez un tabac doux, dura- 
ble et qui vous donnera satisfaction 


par sa qualité et san arôme 


FUMEZ LE 


“MASTER MASON” 


PRESSE OU HACHE 


THE ROCK CITY TOBACCO CO. LTD. 
QUEBEC, P. Q._ 


f 


Congress Café 
Service de premier ordre. , 
‘Le meilleur de la ville. , . 
Nos servantes parlent français et anglais. Nous avons 
toujours ün assortiment corhplét de fruits fräis, de cré- 
me à la glace et de bonbons. . _ 


08-Ave Centrale Tél 3022 -. Prince-Albent, Sask. 


, OUVERT 
JOUR ET-NUIT 
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Pour les Cultivateurs ! 


5 EE CR 


POUR STIMULER LA herbes du Canada” avec illustra- 
CULTURE DU LIN ‘tion en coulenrs et qui coûtait #1 


l'exemplaire. Ce livre est ronupla- 
cé, dans une large mesure, par Île 
bulletin #8, | 
Ceux qui désireraient Avoir un 
- , » à lonvrage plus complet. traitant des 
Une cuction spéciale des formes hanvaises herbes, devraient ache- 
spenmentiles est crmencrée à l'e- ter “#4 \anual of H'reds”? par Ada 
be de ka prodnetion économique ÎE, Genrgin. publié en 1914. Cet ! 
LE 


Fnquête des fermes expéri 
mentales du Canada. 


a eme Te 


Aux femmes que la crise actuelle et les excès de travail épuisent et abattent. 


mine 


sue creme 
2e = te. ocean mmte 


tu 


ee los 


Témoignage éclatant en faveur des PILULES ROUGES de la 


On diraît qu'avec le temps de cri- 
#8 que nous traversons, le nombre 
des femmes sou‘frant de faiblesse 
générate et d'épuisement augmente 
en raison directe des privat'ons qu'il 
nous faut nous imposer, dans cer- 
tains cas, et de l'augmentation de fa- 
tigue due à un surcroît de travail qui 
ne serait pas arrivé, dans une pério- 
de de prospérité. Nombreuses sont 
les femmes qui souffrent d'anémie 


Compagnie Chimique Franco-Américaine. 


“Je suis heureuse de vous dire que 
“je suis mieux maintenant et que j'at. 
étribue ma guérison aux Pilules Rou- 
“ges, Je mange et dors bien, je ne 
“sens plus d'étourdissements ni don. 
Sjears en arrière des oreilles, J'attrl- 
“bue ma guérison aux Pilules Ron- 
“pes que je vais recommander à mes 
“amies, et sf jamais Je souffre enco-. 
“re, plus tard, je me souvlendral du 
“bien qu’elles m'ont fait, et jen re. 


te See eee memes. 


ETALONS ENREGISTRES 


Jeunes étalons enregistrés loi. 


de plantes fibrouses,  Naguëre | coûte Ut 

M uses, Nage uvrage, qui coûte #2, se trouvr | mon 

nude Ja production du lin étut li hez M: 4 an & Lx de New causée par des excès de travail et qui “prendrai, Croyez mof, votre toute ron_et Clyde, tout âge, ul à 

cnduarie des plus it tantes LEZ ACL EU - ne peuvent prendre le repos absolu “reconnaissante. 1.500 à 2. ! ge, poids du 

on dusriesdes plus importantes Voek et de Toronto. qui, à la longue, améliorerait pent- Mine FRANCOIS GAUTHIER, 509 à 2,000 livres, Pris. de &cn 
NCOIS G ; à 1,180, Conditions a tt 


due Loue canadien. 
tit village avait sn carderie, Sous 
Lomnhe de diverses causes l'in- 
dede déedina, s bien qu'en 
sb cure plus de 2,000 acres de 
os cndent ensemencés de Jin.j De nombrenses générations de: 
Die Louet central on eultive lotenltivatenrs et de jardiniers ont | 
Eu cnrtont comme semence 4° !démontré par l'expérience que les | 

eument et on n'utilise gé- 'condres de bois non lessivées ont 
meoicmaent qne sa graine. Les une grande snleur fortilisante, spé- 


1 


ee an 


} LI 
! Gardez vos cendres de bois. 


| 
Chaque | | 


| 
} 
j 
î 
1 
j 


etre leur sort, à la condition de pou- 
voir accompagner ce repos de tous 
Jes bons soins nécessaires, ce qui de- 
vient vite très dispendieux et hors 
de la portée de bien des bourses 
moyenues. Quelqties-unes y songent 
peut-être à temps, mais elles ne sa- 
vent comment s'y prendre Elles 
écautent les consefis qu'on jeur pro- 
digue à droite et à gauche, et souvent 


Lac au Saumon, P.Q, 


De l'avis de toutes les femmes, voi= 
ci un témoignage qui se passe de 
commentaires. 11 dit en toutes lettres 
la vertu effective des Pilules Rouges 
de la Compagnie Chimique Franco- 
Américaine. 


Nous en recevons tous les jours 


l'acheteur, On prend des eh 
en échange, 


HA 


Juments enregistrées 


Jeunes juments enregistre pin 
cheron et Clyde, toutes L. cru. 
denrs, poids de 1,500 à 1,700 Livpea 
Vous ne pouvez trouver tie nu 


dates des formes expérimenta- juinlement pour le trèfle. le bi 

ropo ent de rendre à cette inde fes racines lee légumes ot | elles aggravent leur cas, au lieu d'as- des quantités de ce genre-là, sans 

CU : N ‘ Î RO cs OS , 2 ee ison. les avofr provoquéæ Il est reconnu S ns) on , 

ibm on ancienne splendeur iles arbres fruitiers en général. Ni : surer leur guérison 8 avoir provoqu®# leure oceasion nulle part on <,. 
! N aujourd’hui que toutes les personnes katchowan 


; 
sr sf 


1 donner une importance turellement, elles ne renferment ni ! 
coupent vationale, Toutes les lazote ni umus, mais elles sont 11-: 
proenmes et les enquêtes faites [ches en éléments minéraux, à {el 
nt l'ont dé en vue de l'ob- point que l'on trouverait difficile: | 
ren de cette fin. On a établi ment aujourd'hui dans Île com, 
jonc expérimentale centrale merce un engrais chimique com. | 
he petite, mais complète. posé qui soit plus efficace et plus: 
jun pourait des expériences durable. Ces éléments sont la po-: 
cvdienniner des régions du taxe, la baux et Facide phospho- | 
Lei prètent le mieux à ln rique, ceux-là même que les awbres : 
de cette plante. ‘de la forêt enlèvent au sol, ct ir: 
Lie jaicressant de noter avant y tronvent dans les formes et les 
ein que de petitesstations d'ex- lcombinaisons les plus utiles pour | 
Lruontation, complémentaires les récoltes. | 
one expérimentales, ant été} Lex analyses faites par le service : 
ls dans LMborta et la Sas ide la chimie des fermes expéri- : 


ri oi 


Elles se plaignent de douleurs à 
l'estomac, au foie, au coeur, à la tête, 
dans les mernbres, etc. flles se sen- 
tent nerveuses et sont étonnées et at- 
tristées de constater que leurs În- 
testins ne fonctionnent pas normale- 
ment. 


Elles ne se rendent pas compte que’ 
jeur sang, appauvri parla fatigue, a 
besoin d'être purifié et fécondé; on, 
sl elles s’en rendent compte, elles nel 
savent pas comment s’y prendre pour 
obtenir efficacement et à peu de frais 
le résultat tant désiré 


Î 
Le remède est pourtant à leur por 


L* 
LÉS 


* 


qui fort usage des Pilules Rouges et 
suivent nos prescriptions exacte- 
ment, se trouvent radicalement s0u« 
lagées en fort peu de temps. 


CONSULTATIONS GRATUITES. 
Consuitations gratuites au No 274 
rue Salut-Denis, tous les jours, ex- 
cepté les dimancbes et jours de fête, 
de 9 heures du matin à 8 heures du 
sotr. Les femmes malades, qui ne 
peuvent venir voir notre médecin, 
sont invitées à lui écrire, 


Les Pilules Rouges sont en vente 
chez tous les marchands de remèdes 
au prix de 50c, une boîte, $260 s1x 


Taureaux enregistrés 
Vingt jeunes taureaux battus. 
registres, 


A. CHAMPAGNE 
Rattlefert, Riu 


ABONNEMENTS 


ua Ces stations appar- |mentales démontrent que Îes cen- Ne 


enuent à des cultivateurs et sont jdres de bois frane, non lavées, dé. : 
étiuure pui eux conformément | barrassécs du sable, ete., cuntica- | 
Le uemetions données par les nent environ 5 et 6 pour mt de, 
Elles existent pour fins potase, 2 pour cent d'acide phos-_ 
de onrustrations et donnent des ‘phorique ei de 20 à 30 pour cent | 
ban pratiques de eulfure. Les ide chaux. Avant la guerre, PAT: 
ports de ces stations sont très lemagne fournisait toute la pro-; 
dtaillées. et les résultats qui x sont tasse employée pour la fertilisation : 
tenue cont fusionnés avec ceux lu sol ct depuis que cette source ! 
de ferme centrale. ‘d'approvisionnement n'existe plus. ; 
Je prix de la potase a augmentt ; 
.. dans d'énormes proportions; elle 

Ouvrages sur les mauvaises coûie maintenant dix fois plus 
herbes iqu'elle ne valait au commence-; 

—__—— ment de 1914: aussi a-telle pres-; 

Tone des cullivateurs devraient ‘que disparu du marché. Cent li: 
Javpliquer à connaître les mau- LYTES le cendres de hois de bonne 

o vaires horhes qu'ils rencontrent qualité contiennent une quantité 
sur leur ferme, à se renseigner sur ‘le patasse qui vaut. aux NTiX AC: 
leurs habitudes. leur nature et les fuels. de #1. à $1.50, Les eulti- 
HOvens de Îles combattre. Ces vateurs brüleront plus de bois cet ! 
connaisnnces leur sont indispen- hiver qu'ils n'ont en l'habitude de, 


tée et les cas de guérisons dues aux 
Pilules Rouges de la Compagnie Chi- 
mique Franco-Amérl“aine ne se 


autrement qu'en boîtes de 60 piluies, 


Mme FRS GAUTHIER 
tliamais au 100: chaque boîte porte « 


comptent plus. C'est du reste le Lafssons-lut un moment la parole. “de vous dire que j'ai très souven h 

seul remède absolument efficace, ea-| “J'ai été malnde tout l'hiver |“des chaleurs, que j'éprouve des dou-}!" bout le nom de la Compagnie CR{- , 
pable de réussir, en peu de temps. “et Je me sui: tait sotgner |“leurs dans le côté gauche de temps; miaue frranco-Américaine Hmjtéo ot 
jh où maints médecins ont échoué. “par trois méderins. sans résul- “à autre, et que je sens comme une un numéro de contrôle. Refusez toute 
Les témoignages à cet effet ne nous|“tat. Malgré leurs remèdes, je souf.| “masse qui circule daus mon esto-|substitution. Lorsque vous demandez 
manquent pas. Jl nous en stont| fre encore fous les jours de palpl- “mne, me remonte fusque dans Ja des Pilules Rouges, n'acceptez Jamais 
tous les jours de partout, des plusi“tations de ever +1 d'étourdixe. |FB0rEe et m'empèche presque de res-|un autre produit que l'on vous recorm- 
éclatants et des plus probants. Citons | “ments, ef je me se1s parfois si fal- “pirer.” manderait comme étant aussi Non. 
entre autres cas, celui de madame! “ble que souvent j'ai peine à marcher Mme FRANCOIS GAUTHIER, |Défiez-vous des coiporteurs; les Eur 
François Gauthier, du Lac au Sau-| “dans ma chambre. de me sens ineu- Lar au Saumon, P.Q.|les Rouges ne gont jamals vendues 
mon, comté de Matane, P. Q.; il est “pable de travailler «t je ernins d'ê- Nous avons adressé à l’auteur de la |de porte en porte. 

des plus intéressants Après avoir. “tre obligée d'aller à Phôpital Maj lettre ci-dessus les pilules deman-| Q; Lous ne pouvez vous procurer les 
été très malade au lit pendant sept “ülgestion se fait riaf et mes intes-|dées, ainsi que les instructions né-|pijijes Rouges pour les Femmes Pa- 
mois et avoir consulté trois méde-|“tins ne forctionnen: pas malgré les/cessaires et quelques semaines et Faibles dans votre località 
cins, sans le moindre résultat, elle sel“remèdes qu'on mic preserlt. Je ne après, elle nous écrivait que les érirez nous, nous vous les enverrons 
déclare ‘entièrement guérie, après|“dors plus des nuls, et les médecins Pilules Rouges faisaient déjà un bon |, réception du prix 

n'avoir fait usage, Que pendant trois. “m'ont dit que tout ecla était dà à nnleffet et qu’elle ressentait un mieux 
mois. de:@Pilules Rouzes dont elle “excès de travail J'ai trente-trois| sensible - Toutes les lettres doivent être 
vante les effets magiques dans les! “ans et je suis sans cniant. On aval Enfin, un peu plus tard, elle udrescées. COMPAGNIE CHIMIQUE 


termns les plus.sincères et les pius!“parlé en bien des Pilulrs Roues etinous écrivait qu'elle était guérie, FRANCO - AMERICAINE (limitée), 


IMPRESSIONS 


ANNONCES 


Voilà les trois moyens par 
lesquels vous pouvez en- 
courager une oeuvre qu 
sert la cause franco-cana. 
dienne dans l'Ouest. 


Le PATRIQTE DE L'OUEST 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


etre 


| 
| 
bottes. Elles ne sont jamais vendues 


ne À 


= 


EDGAR TAYLOR 


sables s'ils veulent combattre ces aire depuis bien des annees à, explicites, léje veux on rcîre l'essai, J'enblisirl dans los termes suivants: i914, rue St-Denis, Montréal 
mauvaises herbes intelhgemment Cause de la rareté du charbon et! MENUISIER ET PEINTRE 
Ï AE ER Réparation et nettopase de Four. 


Pour l'avantage du prix élevé auquel il se vend. | == 


aus leur conseillons donc de met-i uaises, Posage de ehas-is du. 


de ceux qui désireraient profiter ; Nour Î mc | 
tre soigneusement de côté la cen-: bles et He, porte Fantatiaue 
ue deniers, ete, 


_ des loisirs de l'hiver pour acquérir 7] à pu . 

rer connaissances, nous publions “dre qu'ils retirerant de leurs poè- | à 129 RUE de la RIVIERE EST 

_ jé une liste de toutes les brachu- les et de la conserver dans un en-; fi ps f encourd 1 n0S ann Ce Téléphone D ju 
res, fédérales et provinciales, qui droit sec. à l'abri de la pluie. La, DRINCEALRERT, 2 Sad 
ant paru sur €e eujet, Pour tous cendre lessivée contient très peu de : mms ramener en mnmmemeremnns 
les renseignements supnlémentai- potae parce que, cet élément est, 
es que l'on pourrait désirer. an très soluble dans l'eau. 
Sur trouver le nom de mauvaises! Les sols qui bénéficient le plu- 
erbes inconnues. on neut écrire ‘des cendres de hoïs sont les sol. 
À ln ferme expérimentale centrale, Jégera, rablo-argileux et les sole, 
Ottawa, Les paquets de mauvai- tourboux et humiféres, Elles sont : 
ses herbes dant le noide ne dépasse AUÉS très utiles pour les sols acide | 
pas 12 onces sont diépensés de tin ‘qui manquent de chaux. On Îe- 
bres. Pour les bulletins du minis apylique à raison de 590 à 20041! 
tère fédéral de l'Agriculture. s'a- divres à l'acre. Le meilleur moyen ; 
dresser au bureau des publication: de les appliquer est de les épandre ! 
du Ministère fédéral de l'Agricul- à la volée, au printemps. avant de; 
“ture, Ottawa. qui les distribue gra. :femer. sur le sol qui vient d'être, 
duitement. Pour les publications prepare pour ler semailles, et de ; 
provinciales, s'adresser an Mini les incorporer à la herse. 

ère de l'Agriculture de sa pro- 


' 


et les détruire. 


Reg Te 2 LS 


à base de créosote. d’eucalyptol et autres balsamiques 


ANTISEPTIQUES, SERMICIDES et DESINFECTANTS des VOIES RESPIRATOIRES 


La Créosote et l'Eucalyptol sont des produits qui s’éliminent par les poumons, et ont été employés de tout temps par la profession médicale dans les 
cas de GRIPPE (influenza), RHUME DE CERVEAU, ÆENROUEMENT, RHUME, TOUX, LARYNGITE, EXTINCTION DE VOIX, MAUX DE 
GORGE, CONGESTION DES POUMONS ; indiqués comme PREVENTIFS des épidémies qui s'introduisent par les voies respiratoires. 

Le Collège des Médecins ainsi que les bureaux de santé disent : 

“Qu'il faut veiller aux complications pulmonaires. Que la Grippe se contracte par le nez et la bouche, en produisant l'inflammation des bronches. qui 
conduisent aux poumons.” 

“Que la Grippe se communique par tout contact direct ou indirect. Que les personnes qui ont déjà souffert de ia Grippe sont exposées à la contracter 
de nouveau, Que l'on use de gargarismes et de vaporisations.” 

“Qu'il n'y a pas de moyen particulier pour se prémunir contre Ja Grippe, si ce n’est l’antisepsie des voies respiratoires,” 


PREVENTION PAR ANTISEPSIE COMPLETE 


Au moyen d’une épingle, piquez deux capsules Crésobène, pressez-en Le contenu dans votre mouchoir, et respirez souvent 
durant la journée, spécialement en voyageant dans les tramways, les wagons de chemins de fer, dans les magasins, les ma- 
Le soir, en vous couchant, videz, par le même moyen, deux CAPSU* 
Ces odeurs balsamiques: 


Ge —— 


LF4 Q 
PUCATIONS FÉDÉRALES ., , L'élevage des bestiaux 
© Bulletin No. 28.—Les mauvai-, Afin d'uviser aux movens à | 
ses herbes. pos James Aie prendre pour faire face à la de. 
herbes et oruin x ” AUVAE n inande qui sern faite au Canada 
herbes nr Con IT Clark AUVEURES pour rétablir les troupeaux de bes- 1 
; Cire Maire d'ex Gi ion Vo 45 taux en Evrope, une conférence a 
“Connaissez Sal Un ATRIReS leu lieu ces jours derniers dans les 
herbes!” par Mis FE. Frles aise bureaux de l'THonorable T. A. 
. ci ALES . à Se n ni o * 
…. Feuillet No, 1.—Nottoyvage des "Crerar, Ministre de l'Agriculture. 
‘ remences, par la Division des se |° laquelle assistaient de nombreux 
nee $C [éleveurs d'animaux. Ceux qui ont 
La loi du contrôle des mars {suivi la situation relative à la di- 
$oa herhes-—Division des semences |rainution des sraupeaux d'ani- 
: _. k ne maux de Ja ferme dans les pays 
IBLICATIONS PROVINCTALES : ° É i ù 
: È cure TION Î RON el Venbes lenrapéens ont pu se rendre comp- 4 nufactures, les églises, enfin, partout où il y a foule. 
: Dans pi te] 4 ü t æ F L . « 
LES CRESOBÉNE dans un linge où mouchoir bien propre, que vous mettrez sur votre oreiller, 


- 1 te au'uné occasion exceptionnelle 
de ln provinces de Quéhec, le qu S excer [ À TT. . : , . . x x + : 
… Ontario.— Bulletin No. 188. s'offre au Canada d'établir l’indus- sont germicides et rendent la respiration facile. Ce traitement équivaut à la vaporisation 


tu 44 à , 

feeds of Ontario. itrie de l'élevage des bestiaux en ce PAR LA BOUCHE : Faites bouillir de l'eau ; remplissez-en ime bouteille d'une chopine, ajoutez-y huit CAPSULES CRESOBENE. Bouchez 
+ Manitoba Bulletin No. 2 EE de vase plus large ct la bouteille, laissez dissoudre et refroidir, Agitez la bouteille, commencez par avaler une petite gorgée de cette solution, 
'Twolve Naxious Wecds.— Exten- at À ae. n ide a eu pour ensuite gargarisez-vous trois ou quatre fois par jour. Pour mieux désinfecter la bouche, servez-vaus de la brosse à dents. 

- sion Bulletin No. 4 Control of the es de estinux en Conndie on De cette solution balsamique et agréable au goût, on rincera la bouche des enfants trop jeunes pour se gargariser, 
É. so D ea nitoba le pont compter dans l'avenir en ce Prenez les CAPSULES CRESOBENE à la dose de six, huit, dix et même douze par jour, suivant l'âge. Deux à la fois 
pour les adultes et une pour les enfants, à des intervalles réguliers, à moins d'indications spéciales de la part du médecin. 
. - Elles peuvent être prises avec du vin, du lait, de la soupe ou quelque autre liquide qui plairait au malade. Cette ingestion 


PAR LE NEZ : 


INTERIEUR : 


Yultivation for Woed Control.— :PEYS SU PTE grande demande non 


 Oreuler No. 12. Extension Ser- seulement pour de la viande, mais Lo an ne an s À 
e Dire Poion Kv and min per | encore pour de animaux pour ln D d'une asser grande quantité de liquide, en mêmé temps que les CAPSULES, favorise beaucoup l'absorption de la Créo- 
Hot n 7 ti | ' sote et de l'Eucalyptot, 
onous Plants.—Poison Ivy _ ;reproduction. . 7 : . , +4 , 
he on couleur.) y (Afi-: Le Ministre de l'Agriculture en- | a Evitez toujours les courants d’air et les refroidissements. Portez des vêtements chauds, et voyez à ce que vous ayez tott- 
"7" Ts jours les pieds bien secs. ‘ 


courage les fermiers et les éleveurs 
de hestiaux à augmenter à l'avenir 
ile volume de l'élevage dans une 
| ro idéra 
| Weeds P°POrtion considérable. 

of Alberta. TT 


Colombie Anglaise.— Ciroular| On a récolté cette année beau- 
Bulletin No 18. Noxious Weeds, coup d'oignons sur les terres maré- 
their Identification and Eradica- |cageuses du comté de Kent, Onta- 
tion, Wild Oats (Feuillet). rio; ils ont donné de 300 à 300 

fine reste plus d'exemplaires ,sats par acre, ati pris de $1.53 ot 
du livre intitulé Les mauvaises [plus par sac. 


A la moindre indication de fièvre ou de frisson, restez à la maison, faites venir le médecin et suivez bien ses conseils. 
Votre médecin vous dira les effets bienfaisants d'un tel traitement par les CAPSULES CRESOBENE. D'ailleurs, vous 
en ressentirez immédiatement du soulagement et une sensation de sécurité. ‘ 


Les voyageurs feront bien de toujours rfer avec eu ; h 
qui, si négligé, peut avoir des suites Dave. PP ter avec eux une boîte de CAPSULES CRESOBENE, &e qui leur permettra de traiter dès le début Un 
produlis CAPSULES CRESOBENE sont de fabrication difficile, nécessitant des maéhines spéciales et une grande attention dans le choix et. la pureté des 
La grande vogue des CAPSULES CRESOBENE peut conduire à limitation et spécialement à la : à W ine 
, substit . L dues à la douzaiñ 
au ue ul et SAV de 2e, Procer des neo, à avenie ls CAPSULES CRÉSOBNE seront mbez sur Le green REC NE 
ES < ou si bottes pe ur 2.56, chez les marchands de remèdes, ou envoyées par la poste, sur réception du prix, par la Compagnie des CAPSULES € RESOBEN 


… Baskatchewan.—Bulletin No 31. 
Farm Weeds and How to Control 
them. 

Alberta.—Bulletin No 1. 
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